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LOUÉ
par ceux-dt, blâmë parcéax-là, me moquant des sots, bravantles

méchants,je mépresse dé rire' de tout, de peur d'être obligé d'en pleurer.
V BEAUMARCHAIS.
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LE DROIT

DEDISCUTER
^K Deux grandes assemblées, qui re-

"^V présentent presque toute la produc-
tion nationale, l'assemblée des prési-
dents des Chambres de commerce et

l'assemblée des Agriculteurs de France,
viennent d'exprimer leur sentiment

sur les projets d'ordre économique et

budgétaire qu'a votés ou que doit exa-

miner la Chambre.

L'expression est un peu ptus vive dans
les voeux des Chambres de commerce,
un peu plus discrète dans le beau dis-
cours du marquis de Vogüé, président
des Agriculteurs. Mais chez tous les por-
te-parole de la production on reconnaît
aujourd'hui le même état d'esprit
l'absence de parti pris politique, l'in-

quiétude devant certaines improvisa-
tions ouméthodes de la Chambre, et une
tendance à en appeler au Sénat.

Absence de parti pris/ politique. En-

tendons-nous. Les agriculteurs, pas plus

gué tes industriels et les commerçants,
ne regardent avec indifféreriez les me-

nacea que comportent, par définition,

toute doctrine de socialisme et tout pro-
gramme d'étàtisme. On ne saurait atten-

dre d'eux ni qu'ils séparent les condi-
tions politiques des conditions économi-

ques, ni qu'ils se félicitent du tour qu'a
pris la politique depuis le onze mai. Les

dirigeants du Cartel, à défaut d'autre

!fflérite, ont trop le sens des données de
leur propre jeu pour s'y tromper. Mais ce

qu'il ne faut pas laisser dire, ce qui est

complètement faux, c'est que les repré-
sentants de la production, s'ils combat-
tent la politique générale d'un Cartel so-

cialisant, mêlent à leurs vœux ou sug-
gestions-d'ordre technique des intentions
de rnahœuvre électorale et parlementai-
re. Dans le

domaine financier comme
dans le. domaine économique, ils n'ont

jamais refusé d'apporter, même à leurs
adversaires politiques, les informations
et les avis qu'ils estiment utiles au bien

général.
Leur inquiétude vient surtout de ce

que les pouvoirs publics, depuis quelque
temps, semblent se faire une loi de ne

pas les entendre. Tout le monde est

d'accord pour reconnaître la suprématie
du « politique » sur l' « économique ».

Mais suprématie, ne veut pas dire substi-
tution. Montesquieu kû-même, s'il nous
gouvernait et

qu'il voulût f aire notre

bonheur, devrait s'enquérir, auprès des

spécialistes, des conditions qui détermi-

nent le marché des tissus ou le marché

des céréales. Or, pour ne citer que cet

exempte, la loi de finances fut préparée
comme si certaines mesures qu'on im-

provisait, pouvaient se détacher de leurs

répercussions matérielles et morales sur

l'activité du pays. On n'a jamais vu un

régime normal, fût-il absolutiste, ne pas
prendre l'avis des « notables » intéres-

ses. .
C'est pourquoi toute violence ou

pression qui tendrait à empêcher le Sé-
nat de faire les réadaptations nécessaires

provoquerait, pour finir, un affolement

général. Personne, à vrai dire, n'attend

du Sénat qu'il livre de. bien grandes ba-
tailles la plupart des sénateurs ont pas-
se l'âge de porter les armes. Que, du

moins, on laisse la Haute Assemblée
exercer son droit d'examen. Sans quoi,
et s'il n'y a plus même de place pour
discuter, ce n'est pas le Cartel, c'est

tout le parlementarisme qui périclitera.
Il faut choisir entre la politique imposée
et la politique délibérée.

Lucien Romier.

A la Société des Agriculteurs

Un discours du marquis de Voguëfl1.

vAL' assemblée générale do la Société des

Agriculteurs de France s'est tenue hier, 8,
rue d'Athènes. Le président, le marquis de

Vagiié, a prononcé un très 'important dis-

cours, dans -lequel il s'est élevé contre les
tentatives faites, dans certains milieux,
pour rompre l'unité du monde agricole. Il
a longuement parlé do la question du blé et
s'est .élevé contre le projet suivant lequel
l'Etat, pourrait être chargé d'acheter et de
répartir, le. blé..Le marquis de Vogüé de-
mande qu'on relève le moral des cultiva-
teurs, et qu'on lutte contre .Je décourage-
ment des classes rurales.

L'orateur, termine par un émouvant ap-
pel, en.faveur des principes essentiels qui
feraient llarmatuj'e de la natation.: l'ordre,
la liberté, la propriété, l'entente sociale,'».

•À- la Fédération radicale

? socialiste de la Seine

La nomination de M. Sarraut

et l'élection sénatoriale

<'Larfédération -.radicale-socialiste de la

Seine, réunie hier; a d'abord été saisie d'u-

ne •proposition de blâme relative a la nomi-
,riation comme ambassadeur de M. Albert

Sarraut, exclu du Parti il y a un an.

1 CÇblâme
n'a pas été voté; mais on a

chargé M. Ripault de faire part de la sur-

prise que cette nomination avait causée..
L'électioiv sénatoriale de la Seine a été

ensuite envisagée. Le parti radical ne pré-
sentera pas de;candidat. La Fédération.dé-
•éidfi;: de laisser- les délégués .sénatoriaux
membres du. Parti libres de voter, au cours
des différents scrutins,. pour celui des'ean-
didats républicains qui leur paraîtra le plus
certainement susceptible de battre le candi-
dat" du Bloc 'National.

La-Fédération de la Seine offrira le avril

'& MM.Caillaux et Malvy un banquet, au-

Vquel ne participeront que les membres du
Parti. •'

CestravauxduGonsel
v

delà SoGtétédesJfettons
Laquestionducontrôle

de la zone rhénane ajournée en juin

Le problème de la sécurité française sur
le Hllin a été incidemment discuté aujour-
d'hui par le conseil de la Société des na-
tions siégeant à huis clos à propos des in-

vestigations éventuelles de la! Société des
nations en Allemagne.

Une question particulièrement délicate et
souverainement importante pour la France
se posait à propos du contrôle éventuel de
la Société des nations dans la zone démili-

tarisée, c'est-à-dire sur le. Rhin. Certaines
puissances, parmi lesquelles l'Angleterre et
la Suéde, soutenaient la thèse que le systè-
me du contrôle dans la zone démilitarisée
ne soit pas .différent de celui auquel le reste
de l'Allemagne sera soumis. En particulier,
l'Angleterre a toujours estimé que le con-
frôle de la Société des nations sur le Rhin
ne devait pas revêtir un caractère perma-
nent.

La thèse de la France est différente. Elle
consiste à prétendre que la zone rhénane
ayant, en vertu du traité- de-Versailles, un
statut militaire spécial, doit être soumise à
un confnôle adapté à ce, statut .ét-revèfn-'en

particulier un caractère, sinon permanent,
du moins de stabilité suffisante pour en
garantir l'efficacité.

Il a paru que les deux points de vue sont,
dan? le moment présent, assez difficiles à
concilier. Le conseil de la-.Société des na-
tions ne possède pas présentement tous les
éléments d'appréciation nécessaires.

M. Aristide Briand l'a fait .rémarquer à
ses collègues, qui en ont aisément convenu.

La France, s'exprimant par li voix de son
représentant au conseil, M. Aristide Bricmd,
a demandé crue .la" discussion du problème
spécial du contrôle de la zone rhénane fût

ajournée jusqu'au prochain conseil de juin.

ENTROISIEMEPAGE : • -

L'article de notre envoyé spécial
à Genève

ECHOS
« ELLESAIMENTTROP LE BAL»

Au banquet où, mardi, VUmversitê promit
son concours à l'Alliance pour llaccroisse-
ment de la natalité, un orateur formula, [us-
tement, (à la manière cte.) l'une des causes

de la dépopulation ;_« elles aiment trop, le,
6til 11. Qu'on fyjiùmme '(tqncïng, dîner <3n
ville, cinéma, tennis: oti automobile, Te bal,
symbole des (nvoUiçs, o{{re trop d'appas
pour qu'on sacrifie ce plaisir facile aux-
joies méconnues de la maternité.

Le fléau, sans doute, a bien d'autres cau-
ses difficultés de la vie, avenir incertain,
présent précaire ou misérable, défiance uni-

verselle. Mais ni la pauvreté, ni la pré-
voyance tie suffisent à expliquer la décrois-

sance de la natalité française. 'Ce motif do-
mine A de jeunes yeux trop avertis, la fa-
mille nombreuse n'est plus qu'une élégance
datant de nos grand'mères. Donc, il fau-
drait remettre l'enfant à la mode. Quel trust
des rayons de fillettes et garçonnets lancera
cette nouveauté de grand luxe? Car c'est un
luxe tes potions sont très chers et n'en a

pas qui veut. Pourtant, c'est encore le meil-
leur dés placements de père de famille, -.V.

Vilaine journée.

L'hiver sachant qu'il n'a plus que peu
de jours à vivre, n'a pas voulu disparaître
sans nous faire sentir les forces mauvaises

dont il dispose.

Sans doute ne l'avons-nous pas assez re-
mercié de s'être montré bénin jusqu'à hier,
et il a déclenché, pour.nous punir, une ter-
rible offensive de neige.

La neige, à Paris, on n'en fait rien. Des
travailleurs municipaux inondent les rues

de sel pour la faire fondre, et la boue qui
résulte de ce traitement est poussée dans les

égouts.
A la campagne, on la garde. Elle préserve

les cultures et joue un .rôle bienfaisant.

Cela doit nous consoler de la terrible

journée d'hier.
o-

Le prédécesseur de Chéops.

Une mission américaine de l'Université

de Harvard vient de découvrir près de Gi-
seh la tombe d'un pharaon, du nom de Sne-

ferou, qui était le premier de la quatrième

dynastie et précéda sur le trône le célèbre

Chéops. ft
Toutankhaanon ne fit partie que de la .dix-

huitième dynastie, infiniment plus tardj

par conséquent.

INSTANTANÉ

JCes folies Jîmoureuses

D 'ANDRÉ BEAUNIER

André Beaunier, subtil critique, est aussi

le romancier le plus avisé et ,!e plus fin

psychologue. Nul ne -sait, comiiie lui, me-

ner et déduire une analyse morale délicate.

Et c'est plaisir de le voir, dans le roman qu'il

publie aujourd'hui, décrire les plus intimes

débats dep conscience, marquer de traits

inoubliables la rivalité dans la passion.
Plus qu'en aucun autre de ses précédents

livres, André Beaunier a joint, dans ce

roman, la profondeur à faisance, la sur-

prenante virtuosité du style à l'extraordi-

naire ingéniosité de l'observation. Lire cet

ouvrage, c'est aller soi-même comme à- la

découverte de son propre cœur.

Modeler, le tissu n'est qu'un jeu pour ce-

lui qui sut tirer tant d'élégance de la four-

rure. Les modèles de manteaux Réalises

par Henri Vergne, 3, rue du 29-Juiïfet,

manteaux en drap ou en soie; sont ravis-

sants. Leurs "prix' plaisent également par

leur modération imprévue.

Les lectrices du Figaro sont priées d'as-

sister au défilé de sa collection-, chaque

après-midi.

.•'•:• Le Masque de Fer.

L'aventurede MrsRobJèscm
et du Radjah

Hobbs est condamné à deux ans

de hard labour

LOiNDRES,10 mars. (De noire correspondant
particulier.) Hier, tard dans la soirée,
s'est terminé devant le. tribunal de Old Bai-

ly le
prpcès

intenté au criminel il William

Cooper'Hobbs, un des acteurs. de l'aventure
de Mrs Robinson' et du radjah sir Hàri

Singh, héritier du trône de Cashmir. On se
souvient que Mrs Robinson, la très jolie
femme d'un bookmaker, devenue l'amie du

radjah, avait été trouvée avec lui à Baiis,
dans le même appartement.. d'un. gimiKlliô-
tel, par un 'nou.jiné Newton, se disant- son
époux, carie véritable mari avait été juge
trop commun d'allures pour passer pour un
membre de 'l'aristocratie britannique.

Le flagrant délit avait été arrangé entre
Mrs Robinson, son véritable, mari, Newton,
autre bookmaker, W. C. Hobbs, un clerc de
soliciter et l'aide de camp du radjah; le ca-

pitaine C. W. Arthur. Pour éviter le scan-

dale, sir Hari Singh avait remis aux conju-
rés deux chèques -de 150,000 livres chacun,
soit 13 millions 650,000 francs l'un. Seul un
des chèques avait été touché et la somme
fort inégalement partagée.•
M. et Mrs -Robînson -et une amie de cette

dernière, Mrs Bevan, avaient reçu 20,000 li-
vres à eux trois. Hobbs, Newton et le capi-
taine Arthur s'étaient partagé 120,000 li-
vres
En apprenant le fait, M. Robinson, fu-
rieux de se voir privé de la plus forte par-
tie de la très grosse somme versée par sir
Hari Singh, aveit intenté une action au ci-
vil à une banque anglaise qui avait touché
le chèque au crédit d'un compte ouvert' au
nom de Robinson par Hobbs

Ce fut un scandaleux procès, qui passion-
na

l'Angleterre

il y a plusieurs mois, d'ail
tant plus que le nom du radjah n'était pas
alors connu et qu'il n'était quéstïôiï' "dé'-Iui1
que sous l'initiale de M.- A: ;- > -P-

.M. Robinsonperdit son procës.'4&ïs?ïf/ar-
rnî les questions posées au juryïï y eh avaitr
une demandant .M. et Mrs Robinson ont-
ils formé' un complot pour faire « chanter »
Mr. A. ? La réponse du jury fut négative, à
la surprise générale.
'«estaient Hobbs, Newton et Je capitaine

Arthur. Pour ce dernier, qui habite la Fran-'
œ, l'extradition demandée au gouvernement
français ne fut pas accordée. Newton vint
en Angleterre comme térnum de la Couronne
avec, un sauf-conduit, seul Hobbs put être
traduit devant le tribunal.

II avait été arrêté à Gravesend, alors
qu'il tentait de s'embarquer pour la Hol-
lande.

Au .cours. des audiences du procès tfti
»«bî>?, \mte, J'aYeature de Mrs'-Robinsûa; a
été rappelé dans ses plus minutieux -et sa-
vou-i-eux détails. Je vous les ai contes lors
du premier procès
Dans sa plaidoirie pour Hobbs sir Henry
Gurtis-Bennelt a tenté d'innocenter 'son
client, ..qui; a-t-il dit, ignorait tout du com-
plût, alors que Noël Newton en avait été le
principal organisateur, qualifiant ce der-

nier de parjure, faussaire et maître-chan-
teur. Mr Justice Amory, en résumant l'af

taar^j s'.est déclaré d'accord avec lé défen-
sôù.ï'sui- la moralité de Newton, mais la
quesiion n'était pas là, Hobbs avait-il fait
«chanter » :1e radjah Avait-il déposé dans
une banque un chèque, de 150,000 livres
payable 'au nom de Appleton et Cie, aojliei-:
tors, dont il était le

principaL'.qlerc, après

avoir fait
ouvrir un compte au iïoijï deRo-

binsori ?
Le jury a été unanime pour répondre af-

firmativement à toutes les questions et
Hobbs a été condamné à deux ans de hard-
labour, maximum de la peine.

-

Hobbs, qui est âgé de soixante ans, est
un de ces agents d'affaires véreux comme
il en existe dans toutes les grandes villes.
Il s'est occupé: d'organiser des maisons
clandestines de jeux, il a escroqué, les
bookmakers en pariant pour tous les che-
vau& engagés dans une course, touchant le

gagtiant et ne payant pas les paris perdus.
A

PJiris même il fut tenancier d'une maison
(le jeux," où le capitaine Arthur perdit
40,000 livres, soit 3 millions 600.000; francs
de l'argent soutiré au radjah

L'aventure de Mrs Robinson et .du radjah
n'est, pas terminée par le procès Hobbs.
L'accusateur public a fait appel du juge-
ment déclarant que Mr et Mrs Robinson
n'étaient pas du complot organisé. Si cet
appel est déclaré valable, nous aurions une
dernière édition de l'affaire le jour où ce
couple passerait à son tour devant le. tribu-
nal de Old Baily. "

Et comme si ce n'était pas .asseç»-. tout
Londres se passionne actuel lëto.ënt'p.Qu p
une autre affaire, d'autant plus que les".àbr
téurs n'appartiennent pas à la louche -ca-

tégorie des bookmakers et. des agents d'air
faires yé'reux. inçfs touchent de près au
B^oude, de l'aristocratie. l

r.Jir's^agit de l'action intentée par Mrs Do-

i^t^y-J^énnistoun, ta femme .divorcée du

Jiéiiteri'àftt-cblbnel "Dennistoun. qui réclame
â son ex-époux devenu, le mari de lady Car-

nayon. douairière, de fortes sommes payées
par lui ou qu'elle lui aurait prêtées.

.Ce procès
rivalise en détails' scandaleux

ayeb'.ceiix ..révélés par l'aventuro/de Mrs

Bobûison et du radjah.

' ,.• Lionel Villiers.

La troisième chute de neige

de l'hiver qui s'achève

II a donc neigé hier, pour la troisième
fois de l'hiver 1924-1925, qui n'a plus .que:
dix jours à vivre. II a neigé très sérieuse-
ment. De premiers flocons se soi'it mis à

voltiger, vers quatre heures du matin. Puis

une ..accalmie assez longue s'est produite,
mais dans le courant de la matinée, la

'1neige est tombée avec assez de violence

pour' "Obliger, à Paris, là T. C. R. P. a faire

balayer la chaussée des rues .empruntées
par. les, tramways et les-autobus.

Les courses qui .devaient avoir

lieu à
Compiègne ont été annulées.

111On attendait au Bourget'îe maréchal sir
Seston Brancker,. directeur de l'aviation ci-

vile ;àuvmini$tère de l'air anglais, qui devait.

arriver .par i'ayipn que pilote- Cobnanv et

q,uiservit à celui-ci pour survoler la chaîne
de l'pimalaya, mais une d'épjêghë'parvehué
hier à l'aérodrome, annonce que Fâ'pparéil
est bloqué à Prague par suite, du 'mauvais |

tgarips.; -• "• '"•
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L'EGLISE PUISSANCl D'OPINION
1 Il

MftMitM'–»» ' .'

J'imagine que la presse du Carte),

pn commentant la déclaration des cardi-

naux et archevêques de France, va dé-

noncer la rébellion de l'Eglise. Si le do-

cument qui vient de paraître déplaît

aux cartellistes, ce' n'est pas contre l'E-

glise que doivent se tourner leurs colè-

res ils doivent reconnaître, dans ce do-

cument, le fruit de l'arbre qu'eux-mê-
mes ont planté.

Leurs pères authentiques les ho m-'
mes du Bloc combiste séparèrent, il

y a vingt ans, l'Eglise et l'Etat. Ce jour-
là, la période fut close où la liberté de

langage des autorités ecclésiastiques

pouvait être contestée, jênée. On ne

pouvait plus leur dire c Silence, vous

êtes des fonctionnaires !»
Les hommes du Cartel, dès l'avène-

ment du ministère Herriot, ont inquiété
des consciences qui sont doublement
chères aux catholiques français, les:

consciences alsaciennes l'Eglise sépa-
rée, de, l'Etat, l'Eglise pauvre mais li-

bre; a senti que dans la mêlée des idées,
fait normal en une démocratie, elle: peut t
et doit agir comme une puissance d'o-
pinion. •

ïi y a des puissances d'opinion que
les pouvoirs publics reconnaissent,
écoutent, exaucent ce sont les syndi-
cats de fonctionnaires. Le Conseil d'E-
tat contes'e que ces puissances aient le
droit d'exister et devant elles, pour-
tant, l'Etat se montre attentif, toujours
déférent, parfois docile. Comment l'Etat
serait-il plus ombrageux à l'endroit de
cette puissance d'opinion qu'est léga-
lement devenue l'Eglise de France, sous
le régime de la loi de séparation ?

La document qui vient. de paraître
contient l'exposé d'une, doctrine et -l'ex-

posé d'une méthode..
L%. doctrine h]est pas une nouveauté

si certains esprits la jugeaient telle, ce
serait la preuve qu'elle avait' besoin d'ê-

tre,, rappelée.: Voilà vingt siècles que l'E-
glise se refuse à considérer la Société
comme une poussière d'àmes, endettées,
éparpillées, et qu'elle aspire à les unir,
à les grouper pour un hommage col-
lectif à Dieu. La laïcité, au sens où le

Cartel des gauches prend ce mot, estt
l'inverse d'un tel idéal- Cardinaux et ar-

chevêques de France ont jugé l'heure ve-
nue de manquer a.yeç,précision,. taui es.
Cju/il y a crabrupt en cet antagoùishie-

.Actuellement, dans toutes .les écoles

normales primaires, une sociologie s'en-

seigne, d'après laquelle les religions
sont de simpiles produits de la cons-
cience collective des peuples les pré-
l*dts de France n'ont eu qu'à se mettre
aux écoutes d'un tel enseignement pour
redouter l'usage et l'application que fe-
ront de la laïcité. d'un bout à l'autre du

pays, des instituteurs formés par de pa-
reilles disciplines. M. Viviani, i-1 y a

quelque vingt ans, traita de mensonge
diplomatique la neutralité scolaire les
données sur l'histoire des religions, of-

ficiellement distribuées aux élèves de
nos écoles normales, les prédisposent
assez mal à faire de cette neutralité une
vérité.
La méthode de lutte que préconisent
les augustes' signataires témoigne d'une

émouvante confiance dans l'énergie ca-

tholique française. Ils eussent peut-être
hésité dans leur geste, s'ils s'étaient- at-

tardés à compter, sur les bancs du Par-

lement, le chiffre des députés et séna-

teurs dont ils auront l'adhésion. Mais

Le Concours agricole
s'est ouvert hier

à-
C'est une magnifique exposition

des richesses rurales

La neige tombait hier matin avec' abon-
dance lorsque les portes du Palais des Ex-

positions furent ouvertes aux visiteurs du

concours agricole. Faut-il, penser que
les

curieux furent effrayés par la température
et préférèrent, au froid et à la boue la cha-

leur des appartements ? Toujours est-il que
l'on' vit peu de monde, en ce jour inaugural,
se .presser devant les divers pavillons.
Et pourtant que de choses à admirer, de-

puis les bœufs pesants aux flancs lisses,

jusqu'aux vases et aux tapis de l'Afrique
du Nord, en passant par les céréales, la.

arbres, le-cidre, les volailles mortes et les

chiens de berger, qui étaient vivants.

-Une section avait été réservée au maté-

riel dont on fait usage pour détruire les

mauvaises herbes. Non loin de là, on pou-
vait apercevoir des graines et des semen-
ces. Ainsi l'on avait pris soin de séparer
îë "bon de l'ivraie.

? lia partie la. plus bruyante, de "Exposi-
tion est celle que l'on 'a réservét- aux ani-

maux de, toute sorte juchés sur les hautes

terrasses. On y peut'voir toutes les races

fr-ançaises de bovidés; de moutons,- de chè-
vres et de porcs. Le

jury
désignera aujour-

d'hui les plus beaux d'entre eux et décidera

demain et après-demain entre les diverses

productions de lait et de beurre. Nous con-

pUHrons aujourd'hui môme la décision du

}iiry des vins, cidres et eaux-de-vie. M. Lc-

'sage. directeur de l'agriculture, a inauguré
l'Exposition. Il était accompagné par MM.

Albert Laurent et Rousset. M. Queuillc vi-
sitera demain après-midi ce magnifique
concours agricole.

.Louis Chevreuse.
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LgS ABONNÉS DU FIGARO

TROUVERONT, CE MATIN,

L® Fig air® ÂrtliftiqM®

ENCARTE DANS LEUR JOURNAL

Les acheteurs au numéro pourront se

le procurer dans tous les kiosques

et librairies au prix de un franc.

au delà du. Parlement, ils ont vu le

pays, des âmes en péril, des menaces

qui s'aggravent, une Alsace religieuse

qui tremble, qui demande aide à la

France religieuse. En poussant les ca-

tholiques à faire usage-des libertés pu-

bliques, ils ont rendu à ces libertés mê-

mes un hommage implicite que Monta-

lemberteût aimé, et que,les hommes du

Cartel n'ont pas le droit. de méconnaî-"

tre

Ceux qui furent- surpris, offusqués,

scandalisés, lorsque le jeune comte de

Montalembert, violant la toi, se faisait,

en 1831, maître d'école, furent les mê-

mes qui, vingt ans plus tard. confiaient

à l'enseignement libre, enfin émancipé,
leurs fils ou leurs petits-fils. Jo signale
ce précédent à ceux- d'entre les catholi-

ques qu'effraieraient les difficultés re-

ligieuses du lendemain.

Georges Goyau,
de l'Académie francaisp

lies lois « dites de laïcité
'>

Une déclaration des cardinaux

et archevêques de France

Les cardinaux et archevêques de

France, réunis à l'archevêché de Paris

pour leur assemblée annuelle, ont rédigé
une déclaration dont on saisira facile-

ment toute l'importance et qui est une

condamnation formelle des lois « dites

de laïcité ». Celles-ci étant injustes par-
ce que contraires aux droits de Dieu et
à nos intérêts temporels et spirituels
n'ont de lois que le nom et sont en réa-

lité « des violences plutôt que des lois »,
suivant l'expression de saint Thomas.

Et, comme elles attentent aux droits de

Dieu, comme elles sont ennemies de la

vraie religion, il ne nous est pas per-
mis de leur obéir, nous avons le droit et

le devoir de les combattre et d'en exiger,

par tous les mioyens, l'abrogation. Ces

moyens, les archevêques de France les

ramènent à trois 10 Action 'sur l'opi-
nion par la propagande de la vérité, par
la dénonciation des préjugés qui éga-
rent le peuple en l'aveuglant, par les

démonstrations extérieures
2° Action sur les législateurs par des

pétitioiia.envoyéës _aUx- députés et séna-

teurs; de chaque ..dêparlemeni, et par le
refus dès voix catholiques aux candidats

qui, aux élections, ne seraient pas, en

théorie et en pratique, les adversaires du
la'ici^m,e e| des œuwes neutres

3° Action sur le gouvernement, par
des interpellations, des protestations,
des délégations, des ultimatums, en har-
celant et assiégeant le gouvernement,

autant que nous le permettent notre mo-

rale, notre dignité, notre amour de la

paix, fondée sur M justice et la chanté.

On dira, disent en terminant les car-
dinaux et archevêques. « que cette atti-
tude nous expose à des retours offen-
sifs et impitoyables de nos adversaires.
Ce n'est pas certain en tout cas, à

quelles calamités ne nous expose pas
l'attitude contraire ? Quel avenir nous
attend si, satisfaits d'une légère et arti-
ficielle détente, nous nous endormions ?9

Jamais- peut-être, depuis cinquante ans,
1 l'heure n'a paru aussi propice à la lais-

ser passer sans en profiter, il semble
bien que nous trahissions la Provi-

dence.
»

Paul Lesourd.Paul Lesourd.

Les augmentations de traitements

Une délégation d'industriels

chez M. Chautemps

La Ville de Paris et le Département de la
Seine vont, on le sait, reviser, c'est-à-dire
augmenter les traitements et salaires du

personnel. Les augmentations envisagées
pour les catégories de base vont de 21 à
32 0/0, soit plus de 25 0/0 en moyenne.

Une délégation des industries métallur-

giques de la région parisienne, à ce sujet,
s'est rendue, hier, chez le ministre de
l'intérieur. Elle lui a exposé que les ma-

jorations projetées sont très supérieures au

pourcentage d'augmentation du coût de la
vie. « Des fixations de salaires, ont-ils dit,
qui consacrent ainsi un dépassement des
besoins de l'existence, constituent une du-

perie véritable vis-à-vis du personnel. Sous

l'apparence facile d'accorder un mieux-être
aux salariés, elles concourent à précipiter
les difficultés économiques et finanéières,
lesquelles 'absorbent immédiatement les

plus-values nominales du salaire. »-.Ce dont
ont' besoin les classes laborieuses, c'est de

moyens d'aohât ayant une 'valeur réelle.
Qu'il, soit 'procédé aux ajustements né-

cessaire^, eu..égard aux besoins acquis et
co?ii^a<és-dU"personnel, les induslriels pari-
siens sont les premiers à régler ainsi la.

question dans leurs ateliers. Mais. « ajus-
tement » ne veut pas dire augmentation

systématique et aveugle.

,rv,

Un
avion, malgré la rafale.

fait 850 kilomètres en 5 heures

U jeune pilote du 34" régiment d'avia-
tion, le sergent Tournois, 'a accompli, dans
la journée de mardi, une randonnée à tra-
vers les grains nuageux et en dépit des ra-
fales du nord très violentes:

Parti à 10 heures du Bourget dans son
avion de reconnaissance, i atterrissait à
midi 15 à Bron (Lyon). Il repartait à 1 heure
et atterrissait à 3 h..45 à son point de dé-

part, ayant ainsi couvert 850 kilomètres en
5'heures de vol. Le sergent Tournois et son
passager, le sergent Méiy, totalisent plus de
3,000 kilomètres de voyages dans la derniè-
re quinzaine. ils ont été vivement félicités

Ià leur retour au Bourget.. <~

L'ambassade du Vatican;

Uneescarmouche
à la Commission des finances

Les crédits du chapitre 9 repoussés1

par 15 voix contre 15

Au cours de la discussion du budget des'

affaires étrangères, les membres de la con-

mission des finances du Sénat ont été appe-
lés -à se compter sur. la question de l'am-

bassade du Vatican.
Le -rapporteur du budget des affaires

étrangères, M. Reynald, proposa une: ré-
duction de 200.000 francs sur le chapitre 9

concernant toutes les ambassades. M. Hen-

ry Chéron demanda alors le rejet de tout
le chapitre, eu y attachant cette significa-
tion qu'il réclamait le maintien de Tarn-'

bassade du Vatican, pour laquelle aucun

crédit n'y était inscrit.
M. de Monzie 'déclara alors qu'il', s'abs-

tiendrait parce qu'il estimait qu'un votc-
sur la question du Vatican était prématuré

et' qu'une transaction, était envisagée.
Le sénateur du Lot conclut en demandant

l'ajournement jusqu'après l'audition du pré-sident du GonseiJ. L'ajournement fut' re-

poussé.
1.

Le président de la commission mit aux
voix le chapitre 9, s'élevant à plus de

17 millions, qui fut. repoussé à égalité de

voix, soit par 15 contre 15 et une abstention..
On pourra discuter sur la portée de ce vote-

en alléguant qu'il manque un peu de clarté,
mais il est indéniable que si, hier, les parti-
sans et les adversaires du maintien de l'am-

bassade étaient- divisés en nombre égal: 15

contre 15, d'autre part les 5 absents sont no-

toirement divisés en 3 favorables au main-

tien des relations avec le Saint-Siège et 2-

hostiles.

En .résumé, les 36 membres de la commis-
sion des finances comptent 18 favorables .au
maintien de l'ambassade, 17 hostiles et un
abstentionniste.

Le président du Conseil sera prochaine-
ment entendu par la commission.

G. G.

~wev~.d~_r.~

Vénerie
et ducs

anglais

Le duc de Westminster, pendant tout
,e mois de février, a chassé le sanglier en
forêt de Paimpont. Il est actuellement

dans les Landes où, depuis plusieurs an-

ùees, il se rend f éguliêrement avec. ion.
équipage à JMiniizau, d'où rliayonne en
déplacements jusque dans nos départe-
ments du Centre pour répondre aux invi-
tations de quelques veneurs. Mais sa ve-
nue à Paimpont, cette année, a pris une
importance considérable et on compare
volontiers son déplacement en Bretagne à

celui du duc de Beaufort en Poitou, qui
fit tant de bruit en 1863, sous le Second

Empire, à cette époque où la vénerie

française brillait dans tout son éclat.'

J'ai beaucoup entendu parler de la vi-
site en France du duc de Beaufort par de
vieux et illustres veneurs, maintenant dis-

parus, que j'ai eu l'honneur de connaître,
entre autres par le comte de Chabot, M.
Emile de La Besge et M. Herbert du

Vigier, comte de Mirabal, qui fut mon.

collaborateur et mon ami et qui m'a ra-
conté comment le duc de Beaufort, qui
chassait le renard en Angleterre, où il
n'avait jamais couru de loups pour la

bonne raison que ces carnassiers y sont
complètement inconnus, avait été amené
à émettre la prétention que ses fox-

hounds, parfaitement créances sur le re-

nard, prendraient aussi bien un loup, et
avait consenti à venir en Poitou faire un
essai qu'il considérait comme devant être

couronné de succès.

Un lieutenant de louveterie du Poitou j
M. Auguy, désirant acheter,, des chiens

anglais, s'était adressé au duc de Beau*
,fort dont l'équipage avait été très re-

marqué à l'exposition canine de Londres.

Le duc de Beaufort lui avait envoyé deux

magnifiques chiens en lui demandant des

renseignements sur la chasse du loup,
très en faveur à cette époque auprès des
veneurs français.

M. Auguy lui avait répondu en l'assu-
rant que, si Sa Grâce voulait tenter de

forcer un vieux loup avec ses fox-hounds,
les veneurs poitevins seraient heureux de

se mettre à sa disposition.
Le comte de Chabot offrit, en effet, au

noble duc, sa propriété de Nieul-L'Espoir,
en Haute-Vienne, où ce dernier reçut,
avec faste, de nombreux visiteurs. Très

grand, très fort. très élégant, instruit, èt

spirituel, parlant le français dans la per-
fection, aimable et courtois, le duc ,de
Beaufort passait alors comme le type le

plus accompli du grand seigneur anglais
et pour le sportsman le plus illustre de

sou -temps. Et ses chasses sont restées lé-

gendaires,; malgré quelques insuccès de
début. Son équipage se composait de cin-

quante chiens, malheureusement de cou-
leur différente, ce qui nuisait à l'ensemble,
mais admirablement conduits.

La première visite du duc avait été peut
Persac. l'hospitalière 'demeure du plus
illustre des veneurs du Poitou, le, vi-
comte Emile de La Besge, grand chasseur
de loups, et que les veneurs contempo-
rains se plaisent tous à appeler encore
leur maître incontesté.

Sous les auspices de M.- de La Besge,
les chasses du duc furent organisées et

commencèrent, si je ne me trompe le

7 avril 1863. Ce jour-là, nlus de trois cents
chasseurs à cheval et deux cents à pied se
rendirent au rendez-vous en forêt de Ver-
rières. Le duc de Beaufort et son fils; lei
marquis de Worcester, étaient en jaquettes
droite boutonnée; en panne vert-clair,' à.
boutons d'or armoriés, haute toque de ve-
lours noir, culotte de peau couleur paille
et bottes à revers. Toute ce que la vénerie

française comptait d 'illustrations assistait
à cette chasse le prince de Sagan, les
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comtes de Chézelîes, du tau, de Damas,
de Ganay, de Pully, d' Antichamp, de

Montbron, de Chabot, de La Porte, MM.

de La Besge, le marquis de Lespinay, le

duc de Lorge, M. de Béjarry, le baron de

Champ-Chevrier, MM. Paul Cà=1-târd; de

La Débuterie, le baron de Courval, le ba-
ron Finot, MM. Archdeacon, Guichard

d'Orfeuil, Couteaux, Hennessy. Auguy

et bien d'autres. Mais, hélas deux vieux

loups, lancés par M. Guichard d'Orfeuil,

furent donnés à vue ,S l'équipe anglais

qui ne
voulut pas faire suite et dont les

clu'çns, habitués au renard, refusèrent le

loup? Le 10 avril, on organisa une se-

conde jehasse aussi' brillante que* la pre-

mière..

Mais on joignit vingt-quatre chiens dés

équipages de MM. de La B.esge deMai-

chi&.etjacqùault à ceux du duc de Beau-

fort. Ç, es ^derniers, refusèrent encore de

chasser, et les chiens français forcèrent
seuls un louvart que -M. Emile de La Bes-

ge, arrivé naturellement le premier à

l'hallali, prit par les oreilles, fit bâillon-

ner et offrit vivant au duc de Beaufort

,qui, plus tard, eut sa revanche et dont

l'équipage prit goût à la voie du loup.

Les, temps sont bien changés mainte-

nant, .mais la vénerie française n'a pas
démérité. Très brillante avant'la guerre,
elle a,, naturellement, souffert de la tour-

mente. Mais les équipages se reconsti-

tuent peu à peu et le duc de Westminster

se trouve encore entouré, en France, de

veneurs qui sont restés fidèles aux vieilles

traditions. Il n'est point venu pour chas-

ser le loup, comme son illustre devancier.
Il est propriétaire d'un vautrait composé
de quatre-vingts chiens anglais, la plu-

part de purs fox-hounds et le reste en har-

riers, les premiers tricolores à manteau,
les seconds de nuances variées. Tous

crient bien et ont assez de gorge, ce qui
n'est .généralement pas le cas des chieu§

purs anglais. Les deux piqueurs sont mon-

tés et le duc chasse sans relais les san-

gliers, ce qui a peut-être nui au succès

des premières sorties de l 'équipage, la

forêt de Paimpont étant, comme la plu-

part de celles de Bretagne, assez dure. On

y chasse habituellement 4c chevreuil, et le

vicomte du Pontavice, propriétaire actuel

de, ..îféquïpage de Paimpont, ,n,e,fait pas

exception à cette règle.

On ne peut songer à Paimpont sans

évoquer le souvenir de MM. Levesque et

celui de leur bel équipage de bâtards noirs

et blancs, l'équipage de Paimpont qui,

aux beaux jours de l'exposition canine

des. Tuileries, se voyait attribuer, à juste

tftrei tous les prix d'honneur portés au

programme.
iLe duc de Westminster chasse à l'an-

gMse, et, comme le duc de Beaufort,

appuie et fait appuyer ses chiens à l'aide

de la cornette qui, de l'autre côté de la

Manche, remplace la trompe de chasse

française.

C'est peut-être dommage pour ceux qui
suivent ses laisser-courre. Le beau bruit
de la meute et les accents du cor sont le

complément obligé de toute chasse à

courre.

Et j'aime à croire qu'en quittant Paim-

poht le .duc de Westminster a peut-être

été charmé de voir les piqueurs des ve-
neurs de son entourage sonner la Paim-

pont, ou plus exactement les Adieux de

Painipont, et d'entendre les échos de l'an-

tique forêt
.brpto^^ se renvoyer les flûtes,

mélancoliques de la ïinale de cette jolie
fanfare pleine de galants souvenirs et de

tendres regrets

Jamais nous n'oublierons les forêts de Bretagne,
Jamais nous n'oublierons les filles de Paimpont l

Louis Ternier.

CONSEIL DES MINISTRES

Les ministres .ont tenu conseil hier matin,

à l'Elysée. Ce fut pour entendre M. Her-

riot qui les mit au courant de la situation

extérieure, et pour faire signer par M. Dou-

mergue le décret sur le chèque contribu-

tion dont on a lu d'autre, part les disposi-
tions essentielles.

Les conversations de Genève
A Ia< suite des entrevues que M. Briand

a eues avec M. Chamberlain à Genève^ le re-

présentant de lgt' France a cru devoir de-

mander télégraphiquement des instructions

au gouvernement français.

M. Herriot, avant de préciser la position
de la France, a voulu consulter les diverses

nersonnalités qui ont déjà participé aific dé-

bats à Genève et, dans ce but, il a réuni au

Quai d'Orsay M. Paul-Bonoour, député M.

Henry de Jouvenel, sénateur M. Louis

Loucheur, député, ancien ministre, et M.

Léon Jouhaux, secrétaire général de la

C. G. T.

La, position dé la France, après cette déli-

bération, n'est pas modifiée. M. Aristide
Briand soutiendra le pacte adopté l'été der-

nier, œuvre française qui représente, à nos

yeux, la meilleure garantie de la paix. Cette
déclaration faite, M. Briand ajoutera que
le pacte n'est pas en contradiction avec les
traités de garantie. La France est prête, en

toute bonne foi. à étudier les suggestions
susceptibles d'adapter le protocole à la si-
tuation actuelle.

Les résolutions adoptées ont été soumises
au Président de la République et au Conseil
des ministres. Elles seront télégraphiées
dans la matinée à M. Aristide Briand.

r,

,Informationspolitiques
Le budget au Sénat

La.commission sénatoriale des finances a con-
linué hier l'examen des budgets spéciaux. M.
Paul Doumer, rapporteur du budget de ,1a guer-
re, a fait un exposé d'ensemble de' la situation
de notre armement. Le général Hirschauer, rap-
porteur de l'aéronautique, a ensuite présenté un
tableau de notre aviation militaire, maritime et
civile.

En ce qui
concerne, le budget des affaires

étrangère (M. Reynald, rapporteur), la commis-
sion a voté l'ensemble des crédits, sans y ap-
porter de grandes modifications ou réductions,
.sauf sur 'trois points importants 1° Le cha-
pitre 9. non adopté, ainsi qu'on l'a vu d'auh-fi
part 2* Les chapitres 59, 60 et 61, qui autori-
saient des ouvertures de crédits pour la création
d'iut,.servieev««e,ntra.l«UAlsacarL^nwijiej-nqn. vor

• téâ Jpâr ife Parlement,ont été' supprimésjusqu'à
«na* régularisation législative des deux assem-

blêfs 3frle, chapitre .61 bi¥. relatif à l'applica-
tion, du Concordat dans les départements recou-
vras, a été réservé jusque après audition du pré
sMént-du Conseil. •<»

ta commission a ensuite voté le budget dë'l'in-
térjeur trappor{<îurM. Schrameck). le huîigef des

beaux-arts {M.Chaslenet) et les articles réservés
du, budget des P. T. T., en même temps que
le» articles de la loi de finances qui concernent
îecrecettes de ces budgets.

L -ensemble des réductions opérées sur ces
différents budgets, s'élève à vûigt-oinij millions
trois cent %uatre-vIngt-Cfuatremille francs, ce
qui', porte à "plus de Cinq cent soixante-quinze
îniffions l'ensemble des économies déjà propo-
sées,

Le régime administratif
des départements recouvrés

La commission des .Finances de la. Chambre
saisie

pour
avis du projet de loi portant réor-

ganisation du régime administratif des départe-
ment du H.aut-Rhîh,.du Bas-Rhin et-.de la. Mo-
selle, rap|>brle par M. Wéill, s'est déclarée

incoHigétenf* en ce crui concerne l'ensemble du

It'OnioûrépublicaineduSénat
et le budgetde1925

Le groupe de l'Union républicaine du Sé-
nat a procédé, hier, à l'examen du budget
de 1925. Après avoir; entendu, un exposé de

M.
H,enry

Chéron sur la situation budgétai-
re et financière, il a été d'avis que tous
les efforts doivent être faits pour voter la
concorde nationale. Le vote, par le Sénat,
d'un budget simple et. clair et d'une loi de

finances respectueuse de tous les intérêts lé-

gitimes, qu'ils soient moraux ou matériels,
doit être un dés éléments immédiats de cette
confiance.

–S~« n

Les fonds 'électoraux

Répliques de MM. Heriry Dijmay
'et Pierre Bertrand

à MM. de Hautecloque et Corréard

Trois heures durant, la polémique s'est

poursuivie, hier, à, la commission d'enquête,
qui a entendu MM. Henry Dumay, direc-

teur, et Pierre Bertrand, rédacteur en chef
du Quotidien.

Tous deux se sont appliqués à réfuter

/point par point les allégations apportées la
veille par MM. de Hautecloque et Corréard.
D'autres témloins viendront encore en en-
tretenir la commission.

Au début de son audition la deuxième
M. Henry Dumay s'expliqua sur les con-

ditions dans lesquelles l'imprimerie de son

journal avait été prêtée à. une autre publi-
cation, les Amitiés Nouvelles.

Quant à la banque Bauer et Marchai, ajouta-
t-il, je ne sais si elle a eu des relations avec les
Amitiés nouvelles ce que j'affirme, c'est qu'elle
n'en a jamais eu avec moi ni avec le Quotidien.

Sur la. question du président, M. Dumay
déclara qu'en ce qui concerne Mlle Lydia
Bach, une seule erreur sur la personne
avait pu donner prise aux calomnies dont

elle a été l'objet.

On s'occupa ensuite d'une société de pu-
blicité fondée pour venir en aide au Quoti-
dien. M. Dumay reconnut que la principale
subvention versée à cette provenait
de M. Jean Hennessy.

M. ,Taittinger. Vous avez affirmé, ,sûus~la
foi du serment, .n'avoir reçu aucune aidé -ext^-a
rieui'è. Or, M. Jean Hennessy vous a versé une
forte subvention. S'il était entendu par la com-
mission, il pourrait nous dire'si cette somme ne
provient pas en partie d'un organisme financier
étranger.

R.. J'ai dit que nous n'avions jamais reçu
d'aide occulte nous avons fait appel à un grou-
pe d'amis, de la façon la plus patente et avec
l'assentiment de notre assemblée d'actionnaires.

M. Taittinger. Recevoir de l'argent sous les
dehors d'une société de publicité, c'est bien un
peu recevoir une aide occulte.

Le président. Pouvez-vous supposer que
l'argent que vous a versé M. Jean Hennessy

provenait d'un organisme financier étranger ?
R. Non. je ne le suppose: pas. Je_suis iûr

1 même que M. Hennessy considérera cette insi-
1 nuation comme une msulte.

Puis 'il fut de nouveau question de l'en-'

quête offerte à M. Corréard sur la compta-
bilité du Quotidien.

M. Dumay. M. Corrûard nous a demande à.
voir notre liste de souscripteurs. Nous la lui
avons montrée. Il a voulu savoir ce que nous en
faisions et voir notre correspondance. C'est de-
vaut cette exigence que M. Pierre Bertrand lui a
demandé de signer un rapport constatant qu'il
n'avait pas trouvé trace d'argent étranger parmi
nos souscripteurs. Et c'est sur son refus que
nous n'avons pas voulu lui communiquer nos
livres. Je répète que nos livres sont à la dis-
position d'une sous-commission que. vous nom-
meriez.. ' '- 1,1"

Nt?'Dumaf ^HaWenpite'-que ^expkaiti^
tiOTï- d* se» j«urwa9°'rûtait été déficitaire,

mais

que les chiffres donnés à la commis-
sion ne correspondaient pas à' ia réalité.

Nous avons, ajouta-t-il, fait face à noli-e ex-

ploitation et à notre déficit avec le capital sous-
crit, augmenté de nos recettes, qui s'accroissent

chaque mois. N'Uo ne maintiendrons jamais à
Ilot notre journal par d'autres moyens.

M. Evain. Affirmez-vous n'avoir jamais eu
de relations avec la banque Bauer et Marchai ?P

R. Je l'affirme sur la foi du serment et sur

l'honneur.

M. Dumay indiqua également que les

tracts et affiches publiés pendant la cam»-

pagne électorale par le Quotidien avaient
été payés et qu'on en trouverait trace dans
la comptabilité. Il soutimt également que
son journal n'avait reçu de subvention

d'aucun parti.

M. le président. Hier, -M. de Hautecloque a

déclaré que le Quotidien avait, eu recours, à la

banque Bauer et Marchai pour placer des litres
sur le marché.

r. Je répète que nous n'avons pamais eu de

contact avec là banque Bauer et Marchai et

j'affirme que nous ne plaçons jamais nos titres

par l'intermédiaire <1equi lue ce soit.

Le président. Le même témoin a dit que
le Quotidien aurait reçu 500.000 francs d'une

banque étrangère qui serait une filiale de la

banque Bauer et Marchai1.

R. Encore une fois, nous n'avons jamais

reçu de subvention de qui que ce soit.

M. Pierre Bertrand fut ensuite entendu.
Il fit un long historique des accusations

portées contre le Quotidien par la Liberté,
et entreprit à son tour leur réfutation, s'en

prenant plus spécialement à M. Taittinger,
à tel point que le président dut intervenir

pour rappeler au témoin que le débat ne

pouvait
s'engager qu'entre M. de Hauteclo-

que et M. Pierre Bertrand, à moins que M.

Taittinger ne voulût poser des questions.

Un dialogue vif et serré entre M. Taittin-

ger et M. Pierre Bertrand s'engagea alors

et l'audition se termina sur cette question
de M. Auguste Brunet

Croyez-vous que M. Jean Hennessy a

pu être entre la banque Bauer et Marchai
et le Quotidien pour la remise de fonds pro-
venant des jjoviets ?'?

A quoi M. Pierre Bertrand répondit
C'est une idée absurde.

projet par suite du vote déjà acquis de la sup-
pression du commissariat général et de la créa-
tion d'une direction générale d'Alsace-Lorraine
à Paris.

Elle n'a retenu que les articles 3 et 5 du pro-
jet, auxquels elle a donné un avis favorable,
ainsi qu au principe d'un amendement de M.
Scheer.

M. Moutet a été :chargd de présenter un avis
dans ce sens au nom de la commission des
Finances.

;v,\ un incident à la commisf^on
des affaires étrangères

Un Incident analogue à ceux qu'avaient déjà
soulevés des députés communistes s'est produit,
hier;' à la commission des Affaires étrangères
de la Chambre, qui devait entendre M. Herriot
sur la question de la sécurité de la France.
Le président du Conseil "ayant demandé aux
membres de la commission de garder le silence
sur ses déclarations, M..André Berthon, com-

muniste, protesta et déclara que, se solidarisant
avec ses collègues du parti, il ne pouvait ac-
cepter « ni ce silence, ni cette abdication »..A
l'unanimité, moins la voix de M. Berthon et
une abstention d'un député sociali' aL Fon-
tanier, la commission s'engagea à garder le
secret et elle se réunit, quelques instants après,
pour entendre M. Herriot, qui traita la question
à l'ordre du jour. De son côté. 'M. Berthon
adressa au président de la commission une
lettre de démission, grandiloquente, dans la-

quelte il déclarait notamment
« Je constate une fois de plus que ceux qui

ont promis au pays de
s'opposer

aux pratiques
des accords secrets, générateurs de, guerre, man-

quent à Jéur parole. ».

Il annonçait également son Intention
d'Inter-

peller le gouvernement sur cet incident.
La commission a commencé 'une discussion

générale qu'elle poursuivra aujourd'hui
sur les principaux problèmes envisagés par le-

président du Conseil.

LEMONDE &'"h&V1XÀM.• -v" î4i -k
DANS LES, AMBASSADES

o¿

S. Exe. M. deFleuriau, ambassadeur
de France à Londres, a présidé, avant-hier

soir, un dîner et un bal organisés au profjtt

de l'Hôpitalfrançais. ir-

Mr Parmely Herrick, fils de S. Exe.

M. Myron T. Herrick, ambassadeur des

Etats-Unis, s'est embarqué, hier, pour l'Amer

rique. Mrs Parmely Herrick prolonge son

séjour à Paris.

S. Exe. l'ambassadeur de France à.Ma-

drid et la comtesse de Peretti de La Rocca
ont donné jeudi d€rnierrde cinq à huit heu-

res, j., unegrande réception honorée de la pré-.

seniçe de LL. MM. le ro] Alphonse XIII et

la Jfi\vk Victoria, au.. Cftufs de..)âa%Hs'1 fut.
présenté' le film. français le Miracle des'

LSupsïy '' ;v.i. -v.w-6

'S: Èxc.l 'ambassadeur de Ëelgique 4

Paris et la baronne de GaiMer "d'Hestroy

ont donné, hier, une réception musicale res-

treinte, au cours de laquelle le.trio de la

Cour de Belgique s'est fait entendre. •;

S. Exc. le ministre de la République'
tchéco-slovaque et Mme Stephen Osuskyi

sont rentrés, hier après-midi, à Paris, de re-

'tour d'un voyage de quatre semaines en

Tchéco-Slovaquie.

M. Knobel, secrétaire à l'ambassade de

France à Londres, a rejoint son poste.

DANS LE MONDE OFFICIEL

Le général Nollet, ministre de la guerre,,
a offert, hier matin, un déjeuner en l'hon-

neur du général Shu Chan Tcheng, chargé

d'étudier la situation économique et ûnau'

cière en Europe et aux Etats-Unis

Assistaient, en outre, à ce déjeuner

S. Exe. M. Tchéng-Loh, ministre de Chine';
M. Li Tchuîn, secrétaire de la légation de Chine

à Paris M. Oouang, secrétaire de la légation
de Chine à Berne M. Vissière, ministre plenipo-
tentiaire M. Clinchàni, ministre plénipoten-
tiaire le maréchal 'Joffre, le maréchal Franchet-

d'Esperey, le général Guillaumat, le. général
Brissaud-Desmaillet, le général Lasson, M. Pain-
tevé, président de la Chambre des députés M.-

Doumer, M. Lebrun, M- Hubert, sénateurs Je

général Vidaton, chef du cabinet militaire.

M..Nevak, .ministre dtf çomnjerÊe;
de la République tchéco-slovaque, et

Igs,
personnalités' qui l'açcompag'n'eni dans sçfû
voyage, sont arrivés à Nice, venant de Mar-
seille.

Le préfet des Alpes-Maritimes et Mme
Benedetti ont offert lundi, à Nice, un déjeu-
ner en l'honneur de S. M. le shah de Perse.

REMSE'CrVEMENTS MONDAIN^

S. M. la reine Wilhelmine et le prince
consort de Hollande, qui séjournent inco-

gnito à Glaris, sont attendus, aujourd'hui,
à Genève.•

S. A. R. le prince de Galles a déjeuné

hier, dans l'intimité, avec LL. MM. le roi

et la reine d'Angleterre.

S. A. R. le prince Henry, troisième fils

de S. M. le roi d'Angleterre, s'est rendu, hier

matin, à Pau. Il a assisté à une chasse au re-

nard, en présence de nombreux membres de

la colonie anglaise et américaine.
Le prince a regagné Biarritz dans la soirée.

Jeudi 5 mars élégant dîner, au Casino

de Cannes, offert par la baronne Styrcea.
Parmi les invités S. A. R. le prince René

de Bourbon-Parme, vicomte et vicomtesse' de.'
La Rochefoucauld, baron et baronne Schroe-

ders, M. et Mme Dresselhue, lady Gibbons,
M. Huen et M. Cousino.

La matinée dansante que la marguîse'
d 'driciéii de Chaffar-don dèvatÊ'; 'dÔiiner :;le

19 courant çst remise au: dinjanebé 2.2- (46 Mhj
rue Saint-Didier). >

Matinée dansante, ces jours derniers,
chez Mme Guy de La Bretonnière.

NA!SSA NCES .•

S. A. R. la princesse Eugène de Ligneè
a heureusement mis au monde un fils, qui
a reçu le prénom d'Antoine.

BIENFAISANCE
1On ,sait que le a Bal de '.a Giravdole IOn sait que le « Bal de la Girandole »

sera donné le samedi 14 mars, en l'hôtel

Drecoll, 136, Champs-Elysées, au bénéfice de
la section des aveugles de guerre de l'Union

féminine français*;
Cette fête réunira tous les agrénients d'une

grande manifestation. Des. attractions nom-

breuses, des intermèdes, où les réputés ar-.
tistes Mme Edmée Favart, MM*. Henri De-

freyn, Roger Ferréol, Mmes Marg. Herle-

roy, Milton, Mona Païva et Renée Tania'ry
rivaliseront d'entrain, de fantaisie et de

gaieté; le souper fleuri, le défilé des mo-

des d'été se succéderont dans un cadre ra-

vissant. Les orchestres les plus réputés se
feront entendre, et, comme le comité a pris
soin de limiter le nombre des cartes, tout
se passera dans l'ambiance la plas choisie,!

On trouve encore des cartes chez Drecoiï,
136, Champs-Elysées; chez Durand, 4, pla^ë/
de la Madeleine, et aux agences de théâtres}.'d e i

res.

CERCLES

Ont été reçus membres permanents du
Cercle de l'Union Artistique, au ballottage
d'hier

M. Joen de Lagerberg, présenté par S. Exc.

le comte Ehrensvârd et M. Gabriel Brizonj-
S. Éxc. M. Emile Dard, ministre de France à

Sofia, présenté par M. Brice et le comte De-.l-

jean.
Au même Cercle, aujourd'hui à neuf heu-

res, soirée musicale avec le concours du qua-
tuor Bastide, de Mlle Yvonne Lévy, de M.
Thill et de Mme Barthé, de l'Opéra.

MARIAGES

Rappelons que le mariage de Mlle Bri-\

gitte de Mac Mahon avec le comte Antoine.
de Touchet sera célébré aujourd'hui, à midi»
en l'église Sainte-Clotilde.

deuil

Uue messe sera dite pour le duc de La.'

Rochefoucauld le samedi 14 mars, à. onze-

heures, en l'église de Saint-permaiu-des-.
Prés. "

Les obsèques ont été célébrées à La Ro-

chefoucauld (Charcute), sous. la présidenca
de S. Or. Mgr

l'évêque
d'AngôuIêjne.

Le duc de La Rochefoucauld avait épousé
miss Mattie Elizabeth Mitchell, fille de fe*

John Mitchell, sénateur des Etats-Unis. 5

On annonce la mort de, MmeJlouault,,
de Coligny, née de Saint-Luc, en religiôîî!
sœur Saint-François-de-Sales.

On annonce la mort de Mlle Madeleine
Perrier, fille de M. Léon Perrier, sénateur ,de1
l'Isère. i.

Nous apprenons la mort de Mme
Edouard' Darlu, née Stévenin, pieusement
décédée, en son domicile de la rue de la
Bienfaisance, à la suite d'une courts mala-
die, à l'â^e dé soi^anté-dix-sept ans.

Elle était la mère de M. Maurice Dafjtt,
secrétaire d'ambassade honoraire.

On nous annonce la mort de la comtesse
des Cordes, née d'Auberjon, décédée dans sa

quatre-vingt>deuxième annéie. Ses obsèques
auront lieu samedi, 14 mars, à dix heures, en

l'église
Saint-François-Xayier, où l'ôn se

réunira. Le présent avis tient lieu d'invita.
tion. Ni fleurs ni couronnes. •

On annonce, de New-York, la mort de
M. Théodore Stantûn qui fut, plusieurs an- i

nées durant, le correspondant parisien' de

l'Associatetl Press, çt qui s'était acqius, pat
ses travaux littéraires, une solide réputa-
tion. M. Stanton avait été, pendant la-guerre,
un dévoué propagandiste de la cause fran-

çaise aux Etats-Unis. Il s'est 'éteint?' le
Ier mars, à New-York, dans sa soixante-quin-
zième année.

On, annoufif la mort de^M*. Xxva^pS ®c-
lagéj 'ingénieur civil dés mines, chevalier* de

la Légion d'honneur, secrétaire ^général,

fanyë de • jïouvoirs

de la 'Société des Petits-

Êife de: Fraàçois de/Weiidel &-G^,Vpréside'ut
de l'Association minière et de l'Association

ides maîtres de forges de Lorraine.

Les obsèques, auront lieu en l 'église îfotre-

Dame de Saiiit-Mandé, le. vendredi, jj -mars,
à onze Këufès' précisés. Cet -'avis' tient lieu

d'invitation. L'inîfvtmâtiou aura lieu ulté-

rieurement, àà Saint-Germain-de-Confolens
{Charente), ]" ',J/ ;v.i^'

Notre apprenons la- mort fde Mv; Pierre

( d'e Bbuchaiid, le poète et t'érudit bien connu.

Ses obsèques 'aiiTont lieu samedi- 14 courant,
à dix heures, en l'église Saint-Philippe du

Roule.Lè présent avis tient lieu d'invitation.

Nous apprenons le décès ;de M. Charles
Causel, préfet hoiioraire, comthan-deur dé la..

Légion d'horirféur, décédé le 11 mars 1925,
à l'âge de soixante et un ans, en sou domi-

cile, 36, rue du Laos. L'itihumatiôu agta îieij.
le vendredi 13 mars, à deux heures qi£àrà{i|é7
cinq, au cimetière d'Argenteuil {^.eiùè^-
Oise), où l'on se réunira. Le présent avis
tient lieu de faire-part.

Nous apprenons la mort. de M. de Bous-

5;(.e4i:vic^pr,ésident des Compagnies d'assu-.

ranges fi. La ..Jjroyideuce. », décédé à Paris^ 63;
tue ^La.Boçt^fv
il était .Je père et le beau-père de la coni-

tesse Lefébure, de M., et Mme Charles de

Bousquet; le grand-père du comte et de la
comtesse Etienne de .Chabannes La Palice et

du comte William Leféhure. Ses :obsèques
auront lieu samedi .14 courant, .à midi, en

l'église SaintTPhilippe du Roule, où l'on se
réunira. Ni fleurs ni couronnes. i

Sérigny.

• • t>ETIT OÂRNET

Après ses; visifes a-ux. Grands Çjputu>
tiers et T Magasins"parisfefi-sj T£' âêîëgafîotf
anglaise de la Draperie,el des Confection-
neurs a tenu à visiter les Usines Siégel
& Stbckman. Les délégués ont admiré les

nouveaux modèles de mannequins créés spé-
cialement pour l'Exposition des Arts déco-
ratifs de 1925, où trois cents de ces manne-

quins seront habillés par nos Grands Maîtres
de la Couture, constituant une des attrac-
tions les plus probantes de -l'Art français
appliqué. ;•

~.=:.o._

Les Elégantes, soucieuses de la ligne,
se commandent en ce moment, chez Jérôme,
:k>4, Faubourg-Saint-Honoré, leurs nouveaux
manteaux- <3e -cuirs souples doublés de kasha,
ileurs'j iiriperîtiéables en paracrêpe et en gà-
^arâinë, de' ^coupes tout à fait -spéciales et
amincissantes.

-b~

Pour choisir le papier peint dont vous
rêvez, vous devez aller chez Virgona, ii;*;¡,
rue Bleue, Paris'(IXe). Vous y trouverez) dês«
collections originales, des tissus assortis et
tout ce qui peut intéresser l'esthétique, de
votre maison. Des artistes décorateurs vous
donneront tous conseils utiles.

Les femmes élégantes, soucieuses de
leurs intérêts, ne commanderont rien .avant
d'avoir admiré les délicieuses robes de prin-
temps que Marianne, 16, avenue de. Wagram,
a créées pour elles. Bâk étudiés. pour 4es.Pa-,
risiennes.

DANS LA COUTURE

Donguy, le couturier si apprécié du 14 rue
Castiglione, montre actuellement sa -nou-
velle collection du Printemps c'est non-
veau, artistique et les prix sont très raison-
nables.

LA
SAfSOrf

DE NICE
Le vernissage du XXXI« Salon annuel

de la Société des Beaux-Arts s'est effectué

j samedi, avec un grand concours de visi-
•teur^s, qui^y:-ont fort admira le bel et nom-
breùx. envoi de Maurice Denis, invité de
la Société.

DE MONTE-CARLO

Sont arrivés-
Lord IïlingwûMh, M. Louis Serrure, MrsCor-

neha Armsbyr-iM. et Mme Marquand Gairard,
M.,fit Mme_tt.Elboâen,

i^- 1~ f

Autrefois et aujourd'hui

« II m'est revenu souvent que le-dth'tfop--
pement, considéré comme assez rema.rqua,-
bie de nos affaires, était l'effel de" causes- ac-
cidentelles. Il fut un temps. où l'on tenait
pour évident que nos théories et nos mé-
thodes étaient radicalement fausses. Les
faits ont imposé silence à ces critiques »

(Henry Ford, Ma Vie et mon œuvre.)
Autrefois, petite boutique dans une rue

déserte aujourd'hui vaste et luxueux ma-
gasin au plein cœur de la capitale, la plus
importante spécialité de bas et de chausset-
tes de Paris, tel est le résultat obtenu par
Marny pour le plus grand avantage du pu.
blic, grâce à l'application des mêmes prin-
cipes-' qui- assurèrent l'essor formidable du

grand (inclus*tnel américain.

'Acttielléhient derniers jours de la deuxiè-
me et dernière grande quinzaine d'hiver,
dont la clôture aura lieu irrévocablement sa-
medi soir (33, rue

Troncjiet),

f"(!"

Le rayonnement Spirituel
de la France

H

Lô Comité catholique des amitiés françai-
ses à l'étranger tenait, hier, une réu-
nion présidée par S. Em. le cardinal Cha-
rost, entouré de LL. GG. Mgrs Chollet, Ne-
veux, Baudrillart et Chaptal et à laquelle
assistaient plus de cinq cents personnes.

C'est M.- Bea-upin qui a présenté^ le' rap-
port général où il a mis fort bien en lumière
la continuité de l'œuvre fondée- en 1915 et
toujours nécessaire depuis la paix. Après
quoi, £. Em, le cardinal. Cha'rost a prononcé
un magnifique' discours sur le rayonnement
spirituél de la France.

Il a terminé en félicitant le comité de l'œu-
vre qu'il accomplit.
Nous reviendrons demain sur co rapport
et sur ce discours ctue nous ne pouvons au-

jourd'hui que mentionner.

~<

Lesdeuxchefsdesbanditspolonais
seraientrentrésenFrance

i La première brigade mobile a recueilli une
hilôrHHrîîen 'seivant laquelle 'les deux chefs
de'Mwde ées'Polonais, Wlaâek et Urbaniak,
quji-av8ient,réussi à gagner l'étranger, se-
raient .rentrés en France. ?
Ils se disposeraient à faire évader certains
de leurs complices' actuellement écroués à
la prison d'Evreux, notamment Gogolewski,
Valerian et la femme Sophie Wernick.

A LA SOCIETEDESCONFERENCES
~'i '~4-' 1. 1
f" M.Ba|essortparle

y

du«MalinvieillarddeFerneyg

Voltaire, à l'apogée de sa renommée,
s'installe à Ferney, et M. Bellessort fait un
très vivant tableau de son existence dans
cette soi-disant retraite où -il mène une
vie d'uné activité dévorante.

Son installation aux bords du laè de
Genève .est un 'événement' considérable.
Elle consacre irrémédiablement le divorce
de l'ancien régime et de la littérature,
LTëoùvre de RîéheTieu, de Colbert, de
Louis XJVia,gui6%yaierït;assôciç. les lettres à
leur gloire, est ruinée. Une des pires fau-

tes du gouvernement de Louis XVest d'a-

yojr laissé, se consommer 'si evideniment

c~tJe i'lIPtl,l~'e.QlÍ'On J,c ,Ç¡1'Ilùt(¡v:non,' 2 vol-cette rupture. «Qu'on e voulût ou- non,n Vol-
taire représentait l'esprit français dans ce

qu'il a de plus vif et de plus hardi. Sa pla-
ce était à Paris. Par sa vanité, qui était

grande, on pouvait, on devait essayer de
modérer ses écarts et même de les faire ser-
vir au bien public. Désormais, il y aa

deux rois en France, un roi temporel et un
roi spirituel. Les étrangers ne croiront pas
a^'oir rempli leur devoir de voyageurs, s'ils
ne, vont pas présenter l'hommage de leur
admiration, ou tout au moins de leur cu-

riosité, au roi de Ferney qui tient table
ouverte.

Il s'occupe d'agriculture, d'industrie il

fait du pauvre hameau de Ferney une

bourgade prospère. Son gouvernement in-
térieur est excellent. A l'extérieur/ des

guerres guerre contre Genève où il veut

installer un théâtre et qu'il inonde de
ses

libelles guerre contre les Jésuites, ses voi-

_1

sins guerre contre son évoque, et surtout

guerre contre les Parlements. Et le confé-

rencier évoque les grandes affaires qui ont
soulevé l'opinion publique et d'où sa répu-

talion est sortie avec un caractère moral

qu'elle n'avait pas encore l'affaire Calas,
l'affaire Sirven, la « lugubre affaire du Che-
v'alierde La Barre ».. Jamais .l'injustice n'a

rencontré un adversaire plus redoutable.

«.Jamais..avocat.' 11e
fut plus simple et plus

éloquent dans ,des sujets qui favorisaient la

'déclamation n. Son Traité de la tolérance
en est une admirable preuve.

Seigneur de village, « aubergiste de

l'Europe », cultivateur, industriel, direc-
teur de théâtre, grand avocat des causes qui

intéressent la. conscience humaine, il lui
reste encore du temps pour relancer ses en-
nemis littéraires" et pbur* les couvrir de ri-

dicule. C'est Le Franc de Pompignan, que
ses épigrammes obligent d'aller

s'ensevelir j
dans sa province ce sont les Jésuites

No-
notte, Patouillet et Berthier c'est Fréron.

Mais sa haine la plus forte fut peut-être
Jean-Jacques Rousseau, qui le paya de re-
tour. « Chacun de ces deux hommes repré-

sentait, aux yeux de l'autre, tout ce que
Hl'autre avait en horreur. Ils se seraient en-
Ik'ôre plus détestés s'ils avaient compris à

liqUel pomt ils se faisaient valoir l'un par
l'autre. L'ironie continue de Voltaire pré-

parait les âmes à recevoir, comme une

nouveauté dont elles avaient besoin, l'élo-

quence sentimentale de Rousseau. Et quel-
les délices pour l'esprit de retrouver, au

1 sortir de la Nouvelle. Héloïse, les contes et
.les dialogues; de Voltaire !!».

;4près.avQ|Ç:.J)a);ljé.^ .iftjjCJQlP.ïft^Oîiâ^cc,
iquti jamais ^nofut-pl^s >. «ombreuse, plusi
brillante et plus étendue qu'à cette époque,
le conférencier évoque le solitaire de

Fer-
néy, qui, de loin; apparaît bon seigneur.

dans une lumière d'idylle. Mais on s'ap-

proclic, dit-il, et c'est la satire, l'emporte-
ment, l'indignation, l'enjouement, l'huma-

nité, la fantaisie, toutes les formes de l'es-
prit les plus gracieuses comme les plus re-

idbiitables. Jadis, au temps des fables, ce

In'était pas au milieu des moutons qu'il ap-

-paraissait,
mais sur les bords d'une mer

changeante, insaisissable et merveilleux

dans ses métamorphoses, et il s'appelait
Protée. »

Vivante, pittoresque, spirituelle, cette
curieuse conférence a soulevé "d'unanimes

applaudissements.

Les Alguazils.

La conférence de M. André Bellèssort sur

d Lé malin vieillard de Ferney », dont il est
rendu compte ci-tdessus, parait in-exteriso

dans la Revue Hebdomadaire, organe offl-
cïel de la Société des Conférences.

LA SAISON DE PAU

Le succès retentissant obtenu par la céîéV
bration du centenaire d'Alfred de Vigny et

par la grande manifestation régionaliste
« Nouste Heste », fète gastronomique, artis-

tique et mondaine, affirme une fois de plus
la vitalité de Pau, la grande station élégante
et sportive des Pyrénées.

Le Corso carnavalesque de la mi-carême,
organisé pour le 19 mars, les courses de

printemps, qui débuteront le dimanche
22 mars, l&rallye-bailon du 5 avril et le Con-
cours hippique des 11, 12 et 13 avril, consti-
tuent un programme éclectique, heureuse-
ment complété par Les fêtes et représenta-
tions de gala du Casino Palais d'Hiver.

Ces manifestations attireront encore, sous

le ciel clément de Pau, une clientèle fidèle et

joyeuse, qui ne demande qu'à témoigner sa

satisfaction en assistant, nombreuse, à ces

réjouissances nouvelles qui se poursuivent
encore pendant la quinzaine de Pâques avec

les batailles de fleurs, l'exposition canine, le

grand tournoi international d'escrime et les
chamoionnats de pelote basque et de tennis,

qui sont, toujours, considérés comme le

« great event » de la saison dePau.

A la Faculté de droit

Le « chahut» reprendra-ît-il samedi?

.(.
Les cours ont eu lieu hiejvà la Faculté de

droit sans incident. Plusieurs professeurs
en prenant possession de- leur chaire, ont

même. été acclamés' par les' étudiants. Une

certaine animation régna dans les couloirs,
mais'aucun cri^ne fut poussé.

Ce calme durera-t-il ?Non, car les étu-

diants qui protestent contre la nomination
de M. Georges Scelle affirment qu'ils sont
« plus résolus que jamais à empêcher ce

professeur de faire son cours ». On a pro-.
cédé, hier, il la réparation de l'amphithéà-
tre IV, et l'administration envisage la pos-
sibilité de demander à M. Scelle de faire

samedi prochain sa leçon inaugurale. Aussi
les étudiants ont-ils projeté un « beau cha-

hut » pour ce jour-^là.

Une victime du devoir récompensée

Le chef de brigade Pioques, de la 16e lé-

gion bis de gendarmerie, est nommé che-
valier "de la Légion d'honneur.

Le chef de brigade Roques a été
blessé

grièvement en essayant d'arrêter les ban-'
dits de Limoux,

M. Raynaldy a inauguré
l'Office national

des combustibles liquides

M. Raynaldy, ministre du commerce et

de l'industrie, a inauguré, hier, les travaux
de l'Office national des combustibles liqui-
des, institué par la loi du 10 janvier 1925,
en présidant à l'installation du conseil

d'administration. Dans le discours -qu'il .al
prononcé en ouvrant cette séance, M. Kay--

naldy a marqué l'effort, continu qui, s'est.dé-

velopp'é depuis' la guerre en vue. de. doter
notre pays d'une politique nationale des'

combustibles liquides te ministre du com-

merce a rendu un hommage.spéciaï aux ar,-
tisans successifs de cet effort, et énuméré
tes principaux problèmes afférents au pé-
trole et aux succédanés du pétrole, dont le

nouvel organisme va avoir imnaédiatefaent
à connaître". "Z.->.

/M. Loucheur, président 3u' conseil" (J'Sa-
îninjsïrafioiï de ,1'Office national, a .'remer-

cié M. Raynaldy de
la haute marque' de

confiance que celui-ci avait témoignée aux

personnalités qu'il venait d'appelér à la
réalisation d'un programme qui intéresse
au suprême degré les finances du paya,' sa
vie économique et son indépendance politi-

que. Grâce aux personnalités dont le gou-
vernement s'est ainsi assuré le "concours,

grâce également à l'éminent. appui qu'ap-

portera la science française à leurs efforts,

par l'entremise du Comité
scieniilique

du

pétrole, l'Office national doit "constituer .un
puissant moyen de réalisation.. M. Loucheur
a particulièrement insiste sur l'urgence
d'établir, dans les efforts et les recherches,
une coordination indispensable sous les di-

rectives de l'Office national constitué- dans

ce but. ••
Dans sa réponse, le ministre du com.mer-

ce a déclaré que la nécessité absolue d'une
telle coordination ne lui avait pas échappé
et qu'il poursuivra ses efforts pour la, réa-

liser.
Aux côtés de le sénateur Henri Roy;

nommé par le ministre du commerce, le

conseil d'administration a appelé à la Vice-

présidence
le député Barthe, le général Scr-:

rigny, directeur des services du Conseil'su-

périeur de la défense nationale, et M. %i*i,
nest Mercier, ..président de la Compagnie
française des pétroles. '•

Les travaux de l'Office nalional -vont se

poursuivit' désormais d une manière régùy

lièr.0» • -v *'v.V-rii;vr' L--V.sv;r»xïV.t,)VîV*T.jj.
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Les chèques-contributiairê

Ils seront délivrés au public
dès le 20 mars

Le conseil des ministres a approuvé, hier,'
le projet de décret préparé par M. Clémen-

te!, ministre des finances, relativement au

chèque-contributions. Le décret paraîtra ce

matin à YOfiiciel..
Ces chèques seront mis-à -la disposition

du public par tous les guichets de l'Etat, et.

dans, les -banques, depuis le20 mars jûs--
qu'à une date non encore fixée, mais qui
ne pourra dépasser le 20 avril.

Les chèques-contributions sont de quatre
types, comportant chacun un-- même es-

compte de 5 francs par 100 francs.

Les chèques de luO francs sont.reiïùs au

prix de 95 francs, ceux de 500 à' 175 francs,
ceux de 1.000 à 950 francs et ceux de 10.000

à 9.500 francs..

|ls seront acceptés par les 'percepteurs en

payement des impôts directs énumérés ci-

dessous- pour leur valeur nominale t(àOT

500, .1 .00» ou 10. 000 francs, -su ivant -le- -cfe.;

.^pgori-caHWîi^n^a-écSséei'çn^f-AcSiCcîrtt'riT-.
biiabie 'équivaut, une ,-yéri.faibte 'réduction",

d'impôts, égale à la différence entre la va-

leur inscrite sur le ehèque-contributions et
son prix d'acquisition.

Voici les impôts qui seront payables par

chèques-contributions impôt général sur

le revenu, impôts cèdu'laires suivie revenu,

impôt foncier, anciennes contributions

directes, taxes assimilées aux contributions
•directes.

Et, bien entendu, le chèque-contributions
est exempt de tout impôt, et notamment du

droit de, timbre.
La bonification est également exempte de

tout impôt, y compris l'impôt général sut*
le revenu.

–S~'S~-

ÇA ET L-A

4- A la salle des Sociétés Savantes;aUv
jourd'hui, à neuf heures moins un quart,'
MM. La Cour Grandmaison et Georges Va-
lois parleront de u la Politique maritime de
la Républiqueet de la situation -financièra-Ji.

Nouvelles Diverses

PrO'babiiUèsjgQwr av\owrd' luti

.Région parisienne ^'ente.. nord-est-.faib/Jss
ou modères. Froid, gelée. Beau et nuageux, ;
sauf grains de neige par places.

Même temps au noiid et nord-ouest.. Pluies
au Sud, neige au Centre et à

l'Est.
-o:

Un non-lieu

Sur conclusions du médecin aliéniste Ro-

gue de Fursac et à la. demandede MOBenoH
Stein, M. Grébault, juge d'instruction," à
rendu une ordonnance de non-lieu en faveur
de Mme Marie Galand, née Prost, qui, 'le,
29 décembre 1924, à Colombes, tira sur son-
mari à coups de revolver, sous le prétexte
qu'il voulait l'empoisonner, ainsi que son
enfant. Elle sera internée.•

Le droit de tuer

M. Bertaud, juge d'instruction, a con-
fronté, hier, en présence de Me Georges Gui-
thermet, Mlle Anna Levassor, qui tua sa
sœur pour mettre fin à ses souffrances, avec
M. Berton, avoué, propriétaire du 2 de la
rue de Penthièvre, où s'est déroulé le
drame.

Le propriétaire a déclaré que, s'il ayait'
donné congé aux sœurs 'Leva.ssor, c'est à

l'instigation des autres locataires, qui crai-

gnaientia contagion de la tuberculose".
Mlle Levassor est toujours sous la sur-

veillance du docteur Truelle.

~a.
La princesse et les créanciers

-Plusieurs personnes, qui se prétendent
victimes de la princesse Kadgar, sont vé-:
nues voir M. Laeomblez, juge d-instruction,
mais elles n'ont pas déposé de plaintes.'
Parmi ces témoins se trouve un prêteur qui-
a exigé de la princesse 10 0/0 d'intérêts par
jour

D'autre
part,

la légation de Perse nous
prie de faire connaître qu'au regard de la.
loi persane, Mme Marie Frankowska n'a au-
cun droit de se dire princesse ni de se pré-
tendre apparentée à la famille impériale.

Ni sa naissance, ni son mariage ne lui
donnent d'attaches en Perse.

U

On recherche un quinquagénaire, Jean^-Ma-'
rie Laborderie, faussaire et escroc de grande eh-
vergure, dont la méthode consiste .à emprunter r
en donnant en garantie le chargement de wa-
gons qu'il prétend lui être destiné, des sommes
allant de 5 à 20.000 francs.

La'baronne de Beauverger, demeurant 153,
boulevard Haussmann, traversant, hier matin,
la rue Tronchet, fait un faux pas et se fracture-
la jambe droite. Elle est soignée a .%qndomicile.

'•- --Argus»
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Lechoixdescandidats

paraîttrèslaborieux
Les partis de droite n'ont pu encore

se mettre d'accord avec le centre

Bebun, 11 mars.– Le problème de la suc-
cession du président Ebert passionne les
milieux politiques et l'opinion publique. Jus-
qu'à présent, on ne voit aucune lumière.
Hiej a eu lieu la première prise de contact
officielle entre le comité Lœbell, nommé par
.les partis de droite en vue de designer un
candidat commun à ces partis et des repré-
sentants démocrates et du centre. Le comité

•' aproposé à ces derniers de désigner un can-
didat commun à tous les partis non marxis.
tes, auquel cas le comité nommé renonce-
rait à la candidature de M. Jarres, qu'il
avait déjà mise en avant.
Ni le centre ni les démocrates n'ont ré-

pondujusqu'à présent à cette proposition. Il
semble que le candidat que la droite aurait
en vue au cas où cette proposition serait ac-
ceptée, serait M. Gessler.
Au cas où M. Gessler ne conviendrait pas

au centre, on admet que le .comité Loebell
.proposera à ce dernier de désigner M. Ste-
gerwald, membre de l'aile droite du parti du
centre.

Les noms de M. Simons et de M. Brauns
ne semblent présenter aucune chance de
succès.

M. Simons est arrivé à Berlin

M. Simons, président intérimaire 'du
Reich, est arrivé à Berlin ce matin. Il a été
salué par le chancelier et le secrétaire
d'Etat à la présidence. Demain, il prêtera
serment devant le Reichstag et prendra offi-
ciellement possession de ses fonctions.

M. Simons résidera à la présidence.

La déclaration ministérielle au Lçndtag
La déclaration- ministérielle du nouveau

gouvernement prussien n'aura lieu que
mercredi prochain. Ce retard a soulevé dè
vives protestations dans les milieux de
droite qui veulent y voir une manœuvre.

Le pacte de garantie

Le ministre des affaires étrangères, M.
Stresemann, a fait, à la commission des
affaires extérieures du Reichstag, des dé-
clarations sur le pacte de garantie.
~n.~ r -r.

nn .w

Manifestation allemande

contre le traité de Versailles

Dantzig, 11 mars. Le journal dantzi-
cois Battische Press publie le compte rendu
d'une manifestation dirigée contre Je. traité
de Versailles et qui a eu lieu à bord du na-
vire dantziéois Artus en présence du doc-
teur Gneist, ministre plénipotentiaire d'Alle-
magne à Buenos-Aires.

A l'occasion de la visite du bateau dant-
zicois en Argentine, la colonie allemande
dantzicoise de la Plata avait organisé une
grande fête. Le président de l'Association
allemande dantzieoise, M. Hellwig, y pro-
nonça lia- discours ao/cours^ïtaqueï il quali-
fia, le traité de Versailles de « traité infâme
et pervers que les bandits alliés' fabriquè-
rent ». Il affirma que Dantzig ferait tout son

possible pour le détruire.
Le ministre allemand, prenant ensuite la

parole, assura les Dantzicois que la mère-
patrie n'oublierait jamais Dantzig et il ex-
prima la certitude que l'avenir apporterait le
rétablissement de l'ancienne situation.

LeConseildeguerreduBrabant
condamneunofficierallemandle.

BRUXELLES,11 mars. Le Conseil de
guerre du Brabant a condamné par contu-
mace à 20 ans de travaux forcés le colonel
allemand de Bieberetein, du 48" régiment
d'infanterie de réserve, pour méfaits com-
mis par ses troupes aux environs de Bruxel-
ies, et notamment pour l'assassinat de

huitpersonnes.

1^'OPINIOIN DES AUTRES
«iiiiiuiimiHi m–»

LA SECURITE

La France a-t-elle cessé d'être un gui-
de et un appui en donnant l'impression,
au dehors, qu'elle avait perdu le senti-
ment de ses droits en même temps que
celui de sa force ?M. René Lara le croit,
et de l'incertitude dans laquelle l'Europe
se débat il n'iiésiie pas, .dans le Gaulois,
h rendre responsable le Cartel des gau-
ches. Que s'est-il passé, en effet ?

Il s'est passé ceci après avoir inquiété
nos alliés, au cours des dernières années,
par une politique irréductible plus encore
dans la forme que dans le fond, politique
dénaturée par une active propagande alle-

mande au point,de laisser croire qu'elle re-
flétait des tendances impérialistes, nous
sommes tombés, avec l'avènement du

Car-
te!, dans l'excès contraire. Nous avons de-

puis six mois donné à l'Europe l'impression
que nous n'étions plus la citadelle de l'or-
dre mais'que nous étions devenus, au con-

traire, le foyer d'une démagogie alarmante

pour les pays conservateurs. Nous avons
fourni des gages au socialisme internatio-
nal nous avons tendu la main aux Soviets,
et cela au moment même où nos alliés,
guéris d'une expérience fâcheuse, se ressai-
sissaient et se décidaient à opposer une
barrière l'invasion des doctrines de Mos-
cou.

Les puissances d'aujourd'hui .ne se paient
ni de mots, ni de. sentiments, ni de program-
mes dériiocratiques. Donner l'impression,
fût-elle fausse, d'un fléchissement des éner-

gies,nationales n'est pas un bon moyen de

faire prévaloir son droit. La force, qui in-
cite. au respect, finit par attirer des ména-

gements. Ceux dont semble aujourd'hui bé-
néficier l'Allemagne, aux finances restau-

rées, à l'ordre social raffermi, à la puissan-
ce industrielle en pleine activité et aux for-

ée* militaires renaissantes, ne procèdent
guère d'autres raisons.

Ça n'est pas douteux, M. Gustave

Hervé, à la suite d'un raisonnement ana-

logue, en conclut (la Victoire) qu'il n'y
a plus d'homme sensé pour croire que

la Société des Nations pourra empêcher
une guerre quelconque, « maintenant

qu'il est avéré que tous les Etats forts,
ceux qui étaient indispensables pour
constituer la gendarmerie internationale

chargée de faire régner la paix et la jus-
tice entre les peuples, se sont défilés

les uns après les autres ».

M. Henry de Korah, dans le Matin,
et M. de Waleffe dans le Journal, nous

A LA CHAMBREDESLORDS

Un important débat
sur l'aéronautique

Faut-ilaccélérerlesconslruciionsouconvoquer
uneconférencedudésarmement?

LONDRES,11 mars. Au cours de la séan-
ce tenue cet après-midi par la Chambre des
lords, le duc de Sutherland, ancien sous-
secrétaire d'Etat à l'aviation, parlant de
l'aéronautique, a dit

Il faudra vingt ans pour que nos forces
aériennes soient aussi puissantes que les
forces aériennes françaises. Je désire sou-
ligner le fait que je ne fais nullement cette
comparaison parce qu'il y a la moindre
chance que nous puissions jamais nous que-
reller avec les Français, nos bons voisins
et nos fermes alliés. Trois voies s'ouvrent
devant le gouvernement 1° Accélérer les
constructions 2° Etablir un pacte de sécu-
rité mutuelle et permanent avec la Fran-
ce 3° Convoquer une conférence mondiale
du désarmement.

» La position stratégique, conclut le duc
de Sutherland, s'est modifiée au' cours de
ces dernières années. La Manche n'existe
plus, et nous sommes devenus une nation
continentale. »)

Lord Salisbury, lord du sceau privé, a ré-
pondu au nom du gouvernement et déclaré
notamment

« Je ne puis pas dire que la situation de
l'Angleterre soit satisfaisante, concernant
les forces aériennes, mlais ïl faut tenir
compte des progrès réalisés depuis deux
ans. »

L'orateur expose le programme de cons-
tructions en voie de réalisation et poursuit:

« Il ne peut jamais y avoir la moindre
idée de froissement entre nous et nos frè-
res français. Quand notre programme sera
achevé, à la fin de 1929, la supériorité fran-
çaise sera encore très considérable. Mais
nos forces aériennes seront tout juste assez
puissantes pour assurer notre défense.

» Quant à la question d'une conférence
du désarmement, nous ne serions que trop
disposés à consentir à tout ce qui pourrait
limiter les armemients terrestres et aériens.

Le Labour Party
contre tout accord militaire

Londres, 11 mars. Ce soir, à la Cham-
bre des communes, M. Trevelyan, ancien
ministre dans le cabinet Macdonald, a attiré
l'attention du gouvernement sur la question
du contrôle parlementaire pour tous les pro-
blèmes de politique étrangère. Il a déposé
la motion suivante

« Aucun traité ne pourra être ratifié et au-
cun accord. diplomatique quelconque avec
une puissance étrangère, entraînant directe-
ment ou indirectement des obligations na-
tionales, ne pourra être conclu sans le con-
sentement du Parlement.

» Aucune préparation en vue d'une coopé-
ration dans une guerre, entre les états-ma-
jors de la marine, de l'armée, et de l'aviation
anglaises et un état-major étranger ne pour-
ra être considérée commle légale.

0. Cette" résolution devra, être communi-
quée à tous les- gouvernements auprès dés-:
quels la Grande-Bretagne est représentée,
ainsi qu'à la Société des nations. »

La conférence navale de Singapour

Les délibérations restent secrètes

Singapour, 11 mars. Le secret le plus
absolu est gardé sur les délibérations de Ha
conférence navale. On croit que les princi-
pales unités navales resteront à Singapour.
jusqu'au 18 ou 19 mars.

Fethy bey est nommé

ambassadeur à Paris
'01

Angora, 11 mars. La nomination de
Fethy bey à l'ambassade de Paris a été ap-
prouvée par le conseil des ministres et sou-
mise à la signature du président de la Répu-
blique.

apportent d'autres éléments d'apprécia-
tion, des éléments de fait qui malheu-
reusement renforcent les déductions et
conclusions pessimistes que nous ve-
nons de rapporter. Envoyés à Dantzig,
ils s'accordent pour constater que tout
y conspire contre la paix. On se prépare
presque ouvertement là-bas à rendre le
« couloir » à l'Allemagne..

Vingt ou trenje mille officiers ou sous-offi-
ciers, camouflés en policiers ou en fonc-
tionnaires, dit M. de Waleffe, y préparent
ouvertement la dynamite qui doit faire sau-
ter le traité de Versailles et redéchaîner la
guerre en Europe.

M. J. Paul-Boncour défend au milieu
de ces rumeurs belliqueuses et de ces
bruits d'armes le Protocole de Genève,
par qui tout doit s'arranger Dans la

Dépêche de Toulouse, il in.s'ste toutefois
sur ce détail, évidemment important,
que les « accords particuliers forment la

plus solide, la première des assises du
Protoco.le ».

LE VA TICAN

Le Sénat a replacé, hier, le Vatican au
premier rang de l'actualité. Précisé-

ment, M. Pierre de Quirielle vient de
donner au Correspondant une étude
sur « La politique romaine, la France et

le Saint-Siège ». M. Pierre de Quiriefle,
fort opportunément, examine quelques-
uns des ouvrages publiés récemment
sur cette grave et complexe question
les livres de Mi. Maurice Pernot, de M.
Charles Loiseau, de M. Jean Carrère,
de notre collaborateur M. Paul Le-
sourd et du Père de La'Brière. Cet exa-
men est riche d'enseignements. L'au-
teur les a vérifiés avant de nous en faire
bénéficier. Dans sa conclusion, M. de

Quirielle déclare qu'au cours de son
étude il n'a pu s'empêcher de songer à
lai situation de la France « dans une
transformation générale du monde quî
déplace le centre d'influence et en fait
apparaître de nouveaux ».

Cette transformation s'opère aussi sur le
terrain-religieux dans l'Eglise universelle.

Ce n'est pas qu'il manque aujourd'hui aux
catholiques de- Chez nous, en dehors de la
richesse accumulée de leurs glorieuses tra-
ditions, }e dévouement. l'intelligence, l'acti-
vité des œuvres, la puissance de charité. Ils
ont toujours l'ïirdeur missionnaire auront-

LASÉCURITÉDEL'EUROPE

Oneopinionitalienne
sur lepactedegarantie

M.Schanzerconclut
à l'admission de l'Allemagne

ROME, 11 mars. M. Schanzer, ancien
ministre des affaires étrangères italien,
s'occupe longuement dans le Giomale (VI-
tafia de la question de la sécurité de l'Eu-

rope. II résume ainsi la situation interna-
tionale actuelle d'un côté la question de
la sécurité européenne doit être résolue si
on veut pacifier l'Europe. De l'autre, les
faits démontrent que les traités de garantie
à base universelle sont.pratiquement ineffi-
caces.

Il conclut donc qu'il sera bon d'accepter
et de réaliser l'idée de l'Allemagne, consis-
tant dans un pacte de garantie où l'Allema-

gne aurait sa place.
M. Schanzer estime que la position ac-

tuelle de l'Allemagne hors de la Société des
nations rend pratiquement ce dernier pays
plus accessible aux avances- de la Russie.
Il rappelle le traité conclu à Rapallo entre

l'Allemagne et la Russie pendant la Confé-
rence de Gênes et montre que ces deux pays
ensemble représentent un bloc de deux
cents millions d'hommes, une sorte de ma-
rée humaine qui pourrait un beau jour inon-
der le continent européen.
« Par conséquent, déclare M. Schanzer, il

est d'extrême importance de soustraire

l'Allemagne à l'embrassement de Moscou
et cela non seulement

pour des raisons de

politique internationale, mais encore pour
des raisons manifestes de politique so-
ciale. »

Lestravauxde laChambreitalienne
_o;

Rojie, 11 mars. Les travaux de la
Chambre continueront jusqu'à la fin du
mois. Le Sénat sera convoqué le 25 mars
pour procéder à l'examen et au vote du

projet de loi relatif à la réorganisation de
l'armée..

Lundi, le ministre de l'intérieur a deman-
dé à l'assemblée de commencer le jour mê-
me le débat sur le budget de ce départe-
ment. II en fut ainsi décidé. Ainsi, le grand
débat politique va se trouver avancé d?

quelques jours.
Le président de la Chambre a signalé au

président du Conseil l'impossibilité de voter
fous les budgets avant les vacances de -Pâ-
ques. La Chambre tiendra donc une nou-
velle session après les fêtes.

La croisièredes souverainsanglais
-b~

MALTE, 11 mars. Le yacht royal an-
glais Victoria and Albert a quitté Ports-
mouth, samedi dernier, pour la Méditerra-
née.

Les souverains anglais, qui quitteront
Londres la semaine prochaine, rejoindront
le yacht probab'ement à Gènes, pour une
croisière de convalescence en Méditerranée.
Ils feront escale à Malte: .. T

ÏN QUELQUES MOTS

Athènes. M. de Ghambrun, ministre de
France à Athènes, a reçu aujourd'hui la mis-
sion militaire française chargée de l'instruc-
tion de 'l'armée hellénique et qui est dirigée par
le général Girard.

Londres. D'après 'les dernières nouvelles
de Djeddah, le bombardement de la ville par- les
Ouahabites dimmuf. Les défenseurs semblent

pouvoir tenir encore quelque temps.

Londres. L'état de santé de lord Curzon est
satisfaisant, malgré une nuit d'insomnie.

.Munich. On annonce que quelques centai-
nes d'ouvriers des chemins de fer bavarois se
sont mis en grève.

Rome. Durant la tempête qui à sévi ces
jours derniers dans la Haute Adriatique, plu-
sieurs barques ont été englouties et dix-huit
hommes ont péri.

New- York. M. Houghton, ancien ambassa-
deur des Etats-Unis à Berlin, est arrivé ici au-
jourd'hui. 1,1a immédiatement pris le train et
s'est rendu à Washington, auprès du secrétaire
du département d'Etat, M. Kellogg.

ils encore des missions ? Ici, l'effet des lois
néfastes là, peut-être, demain la rupture
officielle avec le siège où convergent tous
les courants. Se peut-il qu'il y ait des hom-
mes pour ne pas sentir, même s'ils sont
étrangers à notre foi, quelle diminution se-
rait pour la France tout ce qui viendrait ap-
pauvrir, arrêter, tarir la sève du catholi-
cisme français ?

LES PARTIS

Dans te Nouveau Siècle, M. Jacques
Arthuys commente avec une belle indé-

pendance la position respective des par-
tis politiques devant l'actuel gâchis. Il

partage les responsabilités.

Le Bloc national ne faisait rien que
donner un peu d'apparence d'ordre à ce qui
n'en avait aucun. Stupidité simple. Le Bloc
âes'gâuches lui, fait quelque chose, i: ac-
croît, encore le mal et le désordre en ampli-
fiant sa cause, le goût de la dépense au pro-
fit du plus grand nombre d'électeurs possi-
ble. Le Bloc nationa: faisait du socialisme
sans le savoir le Bloc des gauches fait
du socialisme en le sachant. L'un était
aveugle, l'autre voit faux.

M. Jacques Arthuys exprime, avec la,
netteté de ton qui est la marque de no-
tre nouveau confrère patriote, les décep1-
tions et les amertumes de sa génération,
celle de la guerre, devant les méthodes
surannées et même les idées sans vi-

gueur, parce que sans jeunesse, de ceux

qui eu-rent la charge de refaire la Fran-
ce. Il met directement en cause le ré-

gime parlementaire lui-même. Il le mon-
tre non seulement impuissant, mais
malfaisant

Pour résoudre définitivement la crise
financière non pas seulement la crise ac-
tuelle- -de trésorerie il suffit, mais il faut
que les dépenses de l'Etat soient réduites
non. pas sur les postes essentiels armée,
marine, police, justice, diplomatie mais,
uniquement sur les postes secondaires et
usurpés, et cela "pour leur suppression ou
amélioration.

La diminution des dépenses' ? Aucun gou-
vernement parlementaire ne s'y résoudrai-
jamais. Ou plutôt si, il y courra même..

Et avec une ironie cruelle, maïs vraie;
M. Jacques, Arthuys ajoute que dans.' ce
cas ce sera pour réduire la dépense es-
sentielle, mais jamais « la dépense dont
l'électeur profite ».

Villetto.Pierre Villetta.

L'enterrement
duProtocolede Genève

Genève, 11 mars. De notre envoyé
spécial. Ce n'est point, jusqu'ici, en
séance publique du Conseil de la So-
ciété des nations que s'est effectué le

travail utile. Cet après-midi, les délé-

gués ont. étudié, en séance privée, le

statut de DaMzig et l'accord s'est réa-

lisé pour ]a transformation de la viHe-

libre en Etat indépendant. L'organisa-

tion du contrôle par la Société des na-
tions fait l'objet de nombreuses conver-

sations. On demande qu'elle soit stable
et rapide 'surtout dans les zones démili-

tarisees, mais la question ne semble pa^
encore suffisamment mûre et, vraisem-

blablement, elle sera renvoyée à ila ivi-v

chaine session, mais déjà tou-t l'intérêt

est concentré sur la journée de demain,
où le Conseil enterrera le protocole par-

mi les fanfares et les discours. En séan-

ce, trois cents journalistes de loari i's

pays assisteront à la cérémonie.

M. Austen Chamberlain a prononcé
l'éloge de M. Branling à il heures pré-
cises, demain, il commencera l'oraison
funèbre du protocole.

Le morceau a été soigneusement revu
et épluché. On assure que lord Ralfour

en aurait inspiré la plus large partie.
Très longue, cette oraison comprenait
environ 2.000 mots.

M. Austen Chamberlain demandera

un nouvel ajournement de l'examen

des questions liées à la mise en œuvre
du Protocole. Il indiquera les raisons

de cet ajournement. La première, c'est.

que l'Angleterre doit tenir compte de

l'avis des Dominions.
D'autre part, l'Angleterre refuse d'a-

liéner sa souveraineté nationale et d'en-

sa marine sans autorisation préa-
lable des Chambres.

La Grande-Bretagne fait remarquer
que cette manière de voir est partagée
par les Etats-Unis et par plusieurs pays
neutres,, comme la Suède. Le secrétaire
(d'Etat aû Foreign Office ne proposera
.pas d'amendement. L'Angleterre est

pressée d'entenrer le protocole. Mais il
dira les bienfaits d'une sécurité qui
.s'étendrait sur tout le continent euro-

péen, et les vertus de l'arbitrage s'ap-
pliquant à tous les litiges internatio-

naux

M. Briand prendra la parole l'après-
midi, à trois heures. 11 s'inspirera, du

'mémorandum composé par M. Ilerriot,
mardi soir, en collaboration avec M.
Paul-Boncour et M. Henry de Jouvenel,
qui est parvenu à Genève cet. après-mi-
di, vers t.rois heures, et qui comporte
trois pages dactylographiées.

Il nous est possible d'indiquer les
trois thèmes que le délégué de la Fran-
ce développera demain avec sa séduction
ordinaire

1° La France s'honore d'avoir signé
le protocole, elle reste fidèle aux trois

principes qui constituent en quelque
sorte l'âme du protocole. Elle demande
le droit à la sécurité aussi vital que le

droit au travail.

.Elle ^.djinet.sans réserve; l'arbitrage
pour tous les.fi.anfji.t-s. de quelque na.tuT
re qu'ils soient..

Enfin elle était prête à réduire ses ar-
mements suivant « un minimum compa-
tible avec la sécurité nationale ».

2° Le protocole est nécessa/ïe, dira
M. Briand, pour mettre en œuvre le

pacte de la S. D. N. L'article 10 définit
le devoir social des associés. Quel sys-
tème remplacera le protocole pour per-
mettre à chaque membre de remplir ses
devoirs ?2

3° Le pacte est utile, continuera, le

délégué de la France, parce qu'il permet
aux pays d'avoir confiance et de déposer
les boucliers des armements militaires.

M. Briand ne fera aucune allusion au

projet du pacte de garantie. Il pense que,
c'est l'affaire des diplomates. D'autre

part, le plus contient le moins les

apports particuliers ont été prévus par
le protocole que défendra le délégué de
la France.

Quelles seront les conséquences pro-

voquées
par le rejet du protocole ?

D'abord la Conférence sur le désarme-

imiejit, prévue pour le mois de juin, n'au-

ra;pas lieu. Pour qu'elle eût lieu, il fal-

lait la ratification du protocole par trois
des membres du Conseil et par dix des

memibres de la Société des nations.

Or six Etats membres du Conseil ont

bien signé le protocole, mais un seul

a refusé la Tchéco-Slovaquie. D'autre

part, la France ne peut consentir ni à
un désarmement sans garantie ni à une
discussion fragmentaire sur les arme-
ments. Nous ne laisserons pas recom-

mencer le coup de Washington.
La discussion sur le protocole ne se-

ra pas épuisée demain. Elle reviendra
en septembre devant l'Assemblée.

Alfred Mallet.

LESASSURANCES

de
l'Exposition des Arts décoratifs

Les Compagnies françaises d'assurances
contre l'incendie et tous risques, soussi-

gnées, entièrement d'accord avec- le commis-
saire général de l'Exposition des Arts dé-
coratifs pour l'assurance de tous les risques
de l'Exposition, invitent les exposants et dé-
corateurs à s'adresser au bureau des assu-
rances de l'Exposition, au Grand Palais,
porte C, qui leur délivrera le certificat d'as-
surance dont ils auront besoin.

• L'Abeille, l'Aigle, les Assurances généra-
les, les Assurances universelles, la Concor-
-de,, l'Europe, la Flandre, la France, Lugdu-
num, la Métropole, la Minerve, le Monde la

Nationale, le Nord. Ja Paix, la Paternelle,' la
Préservatrice, le Phénix, la Prévoyance, là
Providence, la Réunion française, Rhin et

Moselle, 1e Secours, le Soleil, le Sphynx,
l'Union, l'Union et Phénix espagnol, l'Ur-
baine, l'Urbaine et la Seine, le Zénith.

NL

SOLDES DANS LA HAUTE COUTURE

Marnac, couturier modéliste, 5, rue Godot-

de-Mauroy, solde actuellement à des prix
incroyables sa première collection de robes,
manteaux et ensembles pour l'été.

VIENT DeIpARAITRE

Dans le nouveau livre de Gabriel Faure,
Ames et Décors ronianesques, un intéres-

sant chapitre ouvre des vues nouvelles sur
« l'Occitanienne de Chateaubriand ».

(Fasquelle, éditeur.)

FmARO~THÊATRE

COURRIERDESTHËATRES

AU THÉATRE DE LA MADELEINE

LE VERTIGE

Ce soir, à 8 h. 45 (à bureaux ouverts),

M. André Brulé fera sa rentrée au Théâ-

tre de la Madeleine dans le Vertige, la piè-
ce triomphale dans laquelle le célèbre jeu-
ne premier fit une des plus belles créations

de sa carrière. Le beau drame
d'amour,

captivant, pittoresque, attachant, de M.

Charles Méré sera, grâce à l'obligeance
de M. Léon Volterra, monté dans les dé-

cbrs et la mise en scène luxueux de la

création. Dimanche,' matinée on peut re-

tenir ses places par téléphone Elys. 86-25.

Première représentation

Au Théâtre DELAMADELEINE,à 8 h. 45,

première représentation (à ce théâtre) du Vertige,

pièce en quatre actes de M. Charles Méré.

Distribution

M. André Brulé, Henri de Cassel;
MM. Jean Toulout, Le Comte Mikaïloff Gaston

Séverin, Charançon; Ch. Hémery, Louis P. Geof-

roy, Petrov Stébler, Le Gérant; Stredon, Un Maî-
tre d'Hôtel Forio, Un Domestique; Didot, Fran-

çois Jean
Debac, Le Chanteur;

Mmes Suzy Prim, Natachà Mikaïlowna Marthe
Fabry, Madame Laurens; Jane Dumont, Madame de

Jurieu.

Les critiques, soiristes et courriéristes seront re-

çus au contrôle sur la présentation de leur carte.

Aujourd'hui

A LA COMÉDIE-FRANÇAISE,à 1 h. 30 (quin-
zaines classiques, billets blancs), Andromaque, le
Bonhomme Jadis.

A L'OPÉRA-COMIQUE,à 1 h. 30 (abon. série

rose), Louise.
A L'ODÉON,à 1 h. 30 (abon. série verte),

Horace, Oscar.
Au NOUVEL-AMBIGU,à 2 h. 30, Reine d'A-

mour.
Au TRIANON-LYRIQUE,à 2 h. 30, la Fille de

Madame Angot.
Au Théâtre DU PETIT-MONDE (Femina),

pour les enfants,- à 2 h. 30, la Famille Fenouillard.

•

Même spectacle que ïe soir

Au Gymnase (2 h. 45), à la Porte-Saint-Martia

(2 h. 30), à la Gaîté-Lyrique (2 h. 30), au Théâ-
tre Sarah-Bernhardt (2 h. 15), au Théâtre de Paris

(2 h. 30), au Palais-Royal (2 h. 30), au Théâtre
Antoine (2 h. 30), aux Bouffes-Parisiens (2 h, 30),
au Châtelet (2 h. 30).

Ce soir

A L'OPÉRA,relâche.

A LA COMÉDIE-FRANÇAISE,à 8 h. 30 (abon.
série A), Hedda Gabler (MM.Denis d'Inès, Char-
les Granval, Jacques Guilhène Mmes Marie-Thé-

rèse Piérat, Jeanne Even, Catherine Fonteney,
Madeleine Renaud).

A L'OPÉRA-COMIQUE,à 8 h.30. le Roi d'Ys.

A L'ODÉON,à 8 h. 30, VArtésienne (MM.
Rozet. Cusin, Balpêtré, Charpin, Girard Mmes

Ch. Clasis, Tonia-Navar, Boitel). Orch.: M. A.
Cadou.

Aux VARIÉTÉS,à 8 h. 45, le Fruit vert

(M. Jules Berry, Mlle Maud Loty, M. Pauley,
Mlles Jeanne Loury, Suz. Dantès, Marg. Ducou-

tet, etc. et M. André Lefaur).

Au VAUDEVILLE,à 8 h. 45, la Tendresse

{Mlle Yvonne de Bray MM. Francen, Bour, Jof-
fre, jean Silvestre, P. Juvenet, Fernal Mlles
L. de Mornand. Dancourt, Nyssor et M..Mauloy).

–f. AuGYMNASE,k.-9..heures, la, Galerie, des

Glaces (Mlles Madeleine Lély, Sylvie, MadyBer-

ry MM. Ch. Boyer, J. Baumer et M. J. Woims).
Mat. jeudi, dim. et fêtes à 2 h. 45.

A LAPorte-Saint- MARTIN,à 8 h. 15, Peer

Gynl, orchestre Pasdeloup (Nelly Martyl et Mon-

na Païva M. Joubé, Mme Boyer MM. Chabert,
Fabre et Grétillat).

Au Nouvel-Ambigu, à 8 h. 30, Marie-Ga-

zelle, avec Polaire, en représentation.
Au THÉATREANTOINE,à 6 h. 30, Pile ou

(ace, comédie nouvelle de M. Louis Verneuil, avec
Mme Elvire Popesco et M. Louis Verneuil.

Au THÉATRESarah-Bernhardt, à 8 h. 15,
l'Aiglon, avec Mlles Servière. Alice Tissot MM.
Monteux, Chameroy et M. Maxime-Léry. Dim. el
fêtes, matinée à 2 h. 15.

Au Théâtre de LARENAISSANCE,à 8 h. 30,
.Vêtir ceux qui sont nus (Mmes Simone, J. Grun-

bach, Martai MM. Vargas, Yonnel, Pally et M.
Alcover). On commence par Diplôme.

A L'ATHÉNÉE,à 8 h. 30, les Nouveaux
Messieurs (Victor Boucher, Gaby Morlay MM.
Berthier, Cousin, L. Dayle et André Dubosc).

Au PALAIS-ROYAL,à 8 h. 45, le Monsieur de
cinq heures (MM. Albert Brasseur, Le Gallo, Du-

vallès, Charles Lorrain; Mmes Marguerite Templey,
Denise Grey, Andrée Guize).

A LAGAITÉ-LYRIQUE,à 8 h. 40, la Hussarde
{Mmes Georgette Simon,

Dhamarys,
Epicaste,

Yma, R. Leblanc MM. Henry Jullien, Jysor,"
Darmant, Allard, Dullac, Détours. Ballet Mlle
Capry).

Au THÉATREDEPARIS,â 8 h. 45. fc Tenta-
lion, avec Mme Veta Sergine MM. H. Rollan,
G. Severin, Ch. tîe'narâ, Clarins Mmes P. Lor-
»y, Clarel et Alarma. Jeudi et dim.. matinée.

Aux Bouffes-Parisiens, à 8 h. 45, Troo.
blez-moi (MM. Dranem, L. Baroux, Ad. Lamy,
Harry Wills et Gabin Mmes Davia, Y. Noria.
Chr. Dor, Suzette O'Nil et Alice Beylat).

Au Thè-atre DEL'ETOILE(Elysée 41-13), à
8 h. 45, Pouche, opérette en 3 actes, musique de
M. Henri Hirchmann (MM. H, Dcireyn, Gabaro-
che, Pizani et Mlles Viorica, Yo Maurel, Eva
Reynal).

Au THÉATREEdouard-VII, à 9 heures, le
Tribun, pour les représentations de M. Lucien Gui-

try.
Au Grand-Guignol, à 8 h. 30 1° Sur la

Lande 2° Chabichou 3° L'Amant de la Mort
4° le Renard. Matinées merc., sam., dim. et fêtes.

Au THÉATREDELAMADELEINE(Elys.86-25),
à 8 h. 45, le Vertige (MM. André Brulé, J. Tou-
lout, G. Séverin Mmes M. Fabry, J. Dumond et
Suzy Prim).

Au THÉATREFEMINA,à î 1 h. 45, Athalie
(Mlles Hélène Mirey, Devilliers, Deval-Brice,
Marthias MM. Philippe Rolla, Raoul-Henry,
Monteuil, Gérand, Darblay, etc.).

Au THÉATREDAUNOU, à 8 h. 30, Chéri
(Mme Colette) l'Affaire Juliette (Tramel).

Au Théâtre MICHEL,à 8 h. 45, le Greh-
chon délicat (M. Harry Baur, Mme Madeleine

Carlier; MM. Paul Bernard, Carrette, Emm. Clôt;
Mme Yvonne Fuisey).

A LAPOTINIÈRE,à 9 heures, le Coup de deux
(Mmes Betty Daussmond, avec Madeleine Linval,
Willeme, J. Merrey Ketty Kelly MM. Pierre
Etchepare, Lyris, des Mazes, avec Marcel Vallée
et Bélières).

Au THÉATREDESMATHURINS,à 8 h. 45, On
demande un amant (Mlles Th. Ddrny, J. Darcourt I
A. Rivel, Th. Pierly MM. Michel Simon, Pra-
dier. Corby).

Aux CAPUCINES(Tél. Gut. 56-40), à 9 heu-
res, Où allons-nous revue (MM. Charles Lamy,
H. Trévoux, Balder, Fenonjois, de Boncour et.
Louvigny Miles Marg.Pierry, Arletty, Lily Scott,
H. Andral, Pascaline et Loulou Hégoburu, etc.).

Au THÉATREDEl'Avenue, à 8 h. 45, Pé-
pèle (Mlle Edmée Favart Mlles Lvse Bertie, M.
Moussyet Maud Gypsy MM. Félix Oudart, Pié-
rade, etc., et M. Robert Burnier).

Au Théâtre DESNOUVEAUTÉS,à 8 h. 45,
Pas sur la bouche (Mmes Régine Flory, Jeanne
Cheirel, Pierrette. Madd, Pauline Carton MM
Koval. Robert D^rthez. ChamDell et Berval).

A LA COMÉDIE-CAUMARTIM,9 heures. l'A-
mant rêvé (Mmes Aug. Leriche, F. Samy et Blan- 1
che Monte! MM. S. Fabre, Armand Morins. F.
Pascal, Gobet et Henri Bosc). •

Au TRIANON-LYRIQUE,à 8 h. 30, le Pré aux

[

Clercs (Mlle. Devé, Russel, Faroche MM. Pail-

lard, Jouvin, Montagne, Marrio, Derroja, Lau-
rière, Lejeune).

A L'ŒUVRE, à 8 h. 45, la Femme de Feu,
pièce en 5 actrs de M. Schoenher (traduction de

Mlle Lindauer) avec Mlle Renée Corciade MM.
Fernand Fabre et Ravenne.

A LASCALA,à 8 h. 45. Marcel Simon dans
Une grosse affaire (MM. Despaux, Roquevert,
Monteil Mmes M. Dhervilly, Watier). Au 2°
acte, ballet avec Violette Cauchois et. Marcet
Simon.

ABA-TA-CLAN,à 8 h. 30, Chou-Chou (Char.
lotte Wiché, Georges Flateau, Simone Deguyse,
Mars Moncey, F. Barré).

A LA Gaité-Rochechouart, à 8 h. 30,
Quand on a fait ça une fois (M. Serjius, Mlle Dar-*
belle, etc.). ).

Aux Deux-Ames, à 9 heures, Présentez.. «
Anés revue, avec Gaby Benda, Dalio, Deyrlord,
Marrot, Nicolle, Léon Henry et Roger Ferréol, lès
chansonniers Marc-Hély, Merry, Colline, Dbrinet
le dessinateur H.-P. Cassier.

Opéra. La représentation de Faust
annoncée pour samedi réunira, dans le rôle
de Marguerite, Mme Riller Ciampi qui
vient de faire sa rentrée à l'Opéra dans)
ce rôle avec le plus brillant succès, en celui
de Faust, M. Trantoul, lui aussi depuis peu'
de retour ù l'Opéra, où toute l'admiration!
du public lui est acquise MM. Gresse,:
Hauran, Ernst Mlles Lalande, Frozier-Ma-j
rot, dans les autres rôles, et Mlle Schwarz,!
dans le balle!, sous la direction de M. Grov-:
lez.

Comédie-Fraivçaise. Voici le program-!
me de la matinée poétique de samedi pro-;
chain, à 4 heures 3o MM. Léon Bernard.

(Nino et Raoul Po'nchon) Maurice Es-'
cande (Albert Hennequin) Reyval (F. Cop-
pée).; Bertin (Musset) André Luguet (E..1
Rostand) Mmes Weber (Victor Hugo)
Suzanne Devoyod (Musset) Berthe Bovy
(Jules Renard) Ventura (Arthur Bira-'

baud) Yvonne Ducos (Rivoire et Maeter-

linck) Brctty (M. A. de Meixmoron de

Dombasle) Mary Marquet (E. Rostand).
Notices de MM. André Foulon de Vaulx,

Camille Mauclair, Yves Paie, Louis Payen,
tues par M. Dessones,

Opéra-Comique. •Dimanche en mati-'

née, l'Opéra-Comique donnera une repré-
sentation de Manon interprétée par Mlles >'

Féraldy, Mona Païva MM. Charles Friant,

Sauvageot, Audoin, et dirigée par -M*;
Maurice Frigara.

Athénée. A ?, heures !\ô et à 8 heu-'
res 45, matinée et soirée M. Victor Bou-

cher, Mlle Gaby Morlay et M. André Du- `

bosc, dans l'oeuvre triomphale de MM. Ro-
bert de Flers et Francis de Croisse! les

Nouveaux Messieurs.

Porte-Saint-Martin. A heures -iS/
Peer Gynt (orchestre Pasdeloup). Mardi,

première de gala de Madelon, pièce nou-
velle en quatre actes de M. J. Sarment,,
avec Mlle Marthe Régnier. (Location ou-

verte.)

Ambigu. A a heures i5, Reine d'à-*

mour, avec Mlle Simone Frévalles et M.
Jean Coquelin en représentations. A 8 heu-
res j5 et samedi soir, pour les représenta-
tions de Mlle Polaire, Marie Gazelle, avec
M. Maurice Lagrenée, dans le rôle qu'il a
créé.

Vendredi, Reine d)amourk! avec Ml|o
Sintorrc Frévalles et M. Jean' Coquelin.,

Théâtre Saraii-Bekmiardt. C'est au-

jourd'hui jeudi, en matinée à a heures 3o,

que l'Aiglon sera donné pour les élèves des

écoles, étudiants et mutilés de guerre, sur

invitations délivrées par la direction de

l'enseignement et les associations. Cette
matinée coïncide avec la 2.000e de l'Aiglon
et le 25e anniversaire de là création du chef-

d'œuvre d'Edmond Rostand, par Sarahi

Bernhardt.
•-»-

Théâtre Edouard-VII. En raison du
succès persistant du Tribun, M. Lucien

Guitry avec tous les créateurs prolonge-
ront jusqu'au dimanche 22 les représenta-
tions de la pièce de M. Paul Bourget.

Ja!l

Théâtre Albert-I". Une salle comble

acclama, hier soir et avant-hier soir le cé-

lèbre Ben Greet, dans la Nuit des Rois et,
Jules César. Demain, en matinée, If Mar-

chand de Venise et, en soirée, Macbeth.
La saison Shakespeare s'annonce

triomphale.

L"

Trente A:vs de, Théatee. Ce soir, a
8 heures /j5, au Concert Branin, i33, bou-
levard Diderot, .43g0Gala Populaire.

Au programme le Médecin malgré lui

(MM.Siblot, André, Brunot, Reyval, Ro-

gnoni, Bertin, Falconnier Mmes Andrée
de Chauveron, Barjac et Royer, de la Co-

médie-Française).
La Paix chez soi (M. Roger Monteaux eï

Mme Andrée de Chauveron, do la Comédie-

Française).
Carmen (fragments) (Mlle Estève et M.

Niel, de l'Opéra-Comique.) Le chansonnier
Lorin, des Deux-Anes, dans ses œuvres, au

piano, Mme Piron-Bac.
1. f

Le premier numéro de Musique et Théâ-

tre, directeur Adolphe Borchard, revue bi-
mensuelle illustrée paraîtra le i5 mars.

Principales rubriques « les Théâtres de

Musique », par Arthur Honegger les
Grands Concerts », par L. Aubert et Flo-

rent-Schmitt « Chroniques », par P. Bru-

nold, A. de Gontaut-Bjron, Darius Mit-
haud, Vierne, Ch.-M. ffidor pour « le

Théâtre, Arts ei Lettres » Antoine, H Bé-

raud, Tristan Bernard, J.-G. Domergue, H.

Duvernois, Ch. Oulmont, G. de Porto-Ri-

che, P. Reboux, J. Sarment et R. Domer-

gue.
Supplément musical encarté. Prix 3 fr.i

Miss Maud Allan, la célèbre danseuse,
débutera dans quelques semaines à Paris.

Maxime Girard.
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SPECTACLES&CONCERTS
Aujourd'hui

Même spectacle qu'en soirée t:

A l'Olympia (2 h.30),au Concert Mayol (2 h.30),

l'Empiie
(2 heures 30), à l'Alhambra (2 h. 30),

au Nouveau-Cirque (2 h. 30). au Cirque de Paris

(2 h. 30), au Cirque d'Hiver (2 h. 30), au Cirque

Médrano (2 h. 30).

Ce soir ..

AUX FOLiES-BERCEHE(CTuT-,02-59). à 8 h.

30), Cœursen Folie,super-revue en 2 actes et 40 ta-

'bleaus de M. L. Leraarchand. jouée par les plus

«aade» vedettes de Paris. Londres. Nc.v-Yojk..

Au CASINODEPARIS, à 8 h. 30, la grands

tewe d'hiver, Bonjour Paris, pour la rentrée de

Mistinguett,. avec Raimu, Boucot, Earl Leslie, Bo-

ris Kniaseff. Dutard et Saint-Granier.

A L'OLYMPIA (Cent. 44-68), à 8 h. 15.

Le chanteur Perchicot les deux étoiles Lys

Gauty et Jane Stick. Pour la première fois à Pa-

ris. M. et Mme Kudriavcer les Angels la Se-

villanita et les trois petits Fratellini. Vend., sam..

diman., de 5 à 7 Dancing. Entrée 3 francs.

AU PALACE(Tél. tJerg. 44-37), à 8 h. 30, la

revue Ktoe la Fémmel (Maurice Chevalier); 45 ta-

feieaux, 700 artistes, 1.500 costumes. La revue la

plus belle de Paris.

AU MOULIN-ROUGEMUSIC-HALL(Marcadet

15-27) à 8 h. 30, la Grande Revue (Marcelle Yr-

ven, Milton, Cariel, Oy-Ra, Baldini, Hégoburu et

les 18 Gertude Hoffmann girls).

A L'EMPIRE (Tél. Wagram 60-58). Music-

Hall-Cirque. Le célèbre comique Grock, les che-

vaux, les clowns, Chariot, 20 attractions.

Au CONCERTMAYOL(Tél. Gut. 68-07). La

nouvelle revue à grand spectacle Très excitante,

'45 tableaux avec Isabellita Ruiz 250 artistes

il .200costumes.
A LACIGALE,relâche. Vendredi, première

de Paris qui chante, avec Andrée Turcy, Armand
Bernard (Planchet), Henriette Leblond.

A L'ALHAMBRA(Roquette 0-10), à 8 h. 30,

Les Wonder Kids (Les Gosses Merveilleux) d E-

va Bames, avec Doreen Hayes et Nora Saint-John.

[The Zanettis et les Dormondes, etc., etc.

CHEZ FURSYET Mauricet, 43, bout. Clichy

(Trud. 69-67), à 9 heures. Lucy Vauthrin et G.

Chepfer Au temps du Chat Noir. Noël-Noël,

Em. piétons revue Mina Myral et Carol.

Au Cirque DEPARIS(Ec. MiUt.Ségur 3 1-90).
à 8 h. 30. (Matinée jeudis et dimanches). 15 at-

tractions de premier ordre. Le -plus beau spectacle

des
cirquesparisiens, le

moins cher (1 fr.50 à 12 fr.).

Au NOUVEAU-CIRQUE,251, rue Saint-Honore.

à 8 h. 30, Les lions idomptables, Les Pandaros,
Les Sisters Merris, 15 attract. inéd. Jeudi, samedi

,et dimanche, matinée et soirée.

Au MADELEINE-ClNÊMA,à 8 h. 30, Figures de

cire, un film étrange. Trois séances par jour.

Au Ciné CARILLON.30, boulevard Bonne-

Nouvelle. En exclusivité pour toute la France Le

Trésor, grand film. Séances à 2 h. 15, 4 h., 6 h.,

8 h. 15 et 10 heures du soir.

Au CINÉMADELTA-PALACE,17 bis. Bd Ho-

chechouart (2 h. 40 et 8 h. 40), Tom Mix et Eva

Novak dans Le Tourbillon le célèbre acteur sué-

dois Ivan Hedquist dans Rose de Nice avec Thé-

rèse Kolb et Suzanne Delve. L'orchestre Pickaert.

^nn^F^^j

LA REINE DE SABA

LA BOITE DE PASTELS

LES MESSES NOIRES

(;rm«gra

Courrier Musical

Aujourd'hui
'A l'Eglise de la Madeleine, à 4 heures,

chœur mixte' Sadko La Passion, de Gret-

chaninoff Vêpres, de.Rachmaninoff (pre-

mière audition).

Ce soir

'Â la Salle des Agriculteurs, concert don-
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né par l'éminent violoncelliste Georges
Pitsch, avec le concours de Mlle Gabrielle

Préville, de l'Opéra-Comique. Au pro-

gramme Sonates de Haendel et de Gabriel

Fauré (n° 2) Concerto en ré, de Bocchc-

rini œuvres de Bach, Ariosti, Caix d'Hcr-

vclois, Cupis de Caman,ruo, Serge Proko-

fieff, etc. Mlle Préville chantera l'air

d'Orphée, de Gluck, et des pages de Mon-

teverdc, Duparc, Fauré, etc.
Billets Salle, Durand, Dandelot.

A l'ancien Conservatoire, à heures,
2, rue du Conservatoire, concert avec le

concours de Lucy Isnaixlon, de l'Opéra
Marguerite Canal, Grand Prix de Rome

Jamin, violoncelliste. Location chez Du-
rand.

A la Salle Caveau, à 9 heures, dix-
huitième concert Printemps audition inté-

grale du Chant de la Cloche, sous la di-

rection de Maurice Desrez.

A la Salle Cornœdia, 5i, rue Saint-

Georges, Ralph Lawlou et quatuor Carem-
bat.

Deuxième récital Koubitzky, le samedi

14 mars, à t\ heures, Salle Gavcaii. Au

programme Quelques chants d'Orient

(arabe, hébreu, géorgien, hindou, etc.)

sept mélodies populaires de de Falla et trois
de Stravinsky enfin, V Humour, chep

Moussorgsky.
11

.1~ ,1; .1.J.. < 1.
A partir du samedi prochain et tous les

samedis, de 2 à /[ heures, Mme Pauline

Donalda, du Royal Opera Covent Garden,
de Londres, de l'Opéra-Comique de Paris,

fera un cours d'ensemble vocal, sous la di-

rection de M. Albert Bertelin, grand prix
de Rome. Le programme de ces études

comporte les œuvres classiques du seizième,

dix-septième et dix-huitième siècle, ainsi

que les meilleurs ouvrages modernes. Le

prix du cours est de 80 francs par mois.

On s'inscrit chez Mme Donalda, 123, ave-

nue de Wagram.
.T

Aux Concerts Colonne

Samedi 14 mars, à 5 heures précisés, au

Chàlelet, 21° concert, ayee le concours de

Mme Nina Kochitz, et de M. B. Huber-

inun

Ouverture des Noces de Figaro (Mozart) Air

d'Alceste (Gluck): Mme Nina Kochitz Concerto
en ré pour violon (Brahms) M. B. Huberman

a) La Fille de Neige, b) Le Rossignol (Rimsky-

Korsakow) c) Hopak (Moussorgski) Mme Nina

Kochitz 8° Symphonie en fa (Beethoven).

Dimanche i5, à 2 heures 3o précises,
21e concert, avec le concours de Mlle De-

mougeot, et de MM. Léon Laffite et Peyre,
de l'Opéra

Festival Wagner Tannhœuser Le Venusberg;

Parsifal, prélude du premier acte et grande scène

du deuxième acte Siegfried Siegfried-Idyll, Le

Chant de la Forge Le Crépuscule des Dieux
Marche Funèbre (mort de Siegfried), scène finale

(mort de Brunnhilde).

Concerts sous la direction de M. Gabriel

Pierné..

Aux Concerts Lamoureux

Salle Gaveau, dimanche, à 3 heures,

22° concert, Série B, avec le concours de

Mlle Jane Laval, Mme Lina Falk, M.

Jouatte, M. Dufranne et du Chœur Mixte

de Paris (directeur M. Marc de Ranse)

Evocations, j?our orchestre et chœurs, (AJbp.r.t
Roussel) VI. Lés Dieux dans l'ombre des Caver-

nes II. La Ville rosé III. Aux bords du Fleuve
sacré le récitant, M. Dufranne Neuvième Sym-
phonie, avec choeurs (Beethoven), traduction dé

l' « Ode de Schiller » par Mme Camille Chevil-

lard. Solistes Mlle Janne Laval, Mme Lina Falk,
M. Jouatte, M. Dufranne. Orchestre et chœurs

200 exécutants.

Le concert .sera dirigé par M. Paul Pa-

ray.

Le récital de piano donné par l'éminent

pianiste Arnaud de Gontaut-Biron aura lieu

le lundi 16 mars, chez Erard. Billets chez
Durand.

Le Trio de la Cour de Belgique Bos-

quet-Clokers-Dambois jouera, à son deuxiè-
me concert, Salle Erard, mardi soir,

17 mars, les Trios, de Brahms, ut mineur
Beethoven; mi bémol, et Pierné.

Quatuor Capet. Audition intégrale des

17 quatuors de Beethoven, Salle des Agri-

1-
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cultcurs les 18, 19, 20, 36, 27, 28 mars, à

9 heures. Abonnements 35, 4o, 60, ioo

francs, 47, rue Blanche, Salle, Durand.

L. de Crémone.
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Déjeuners et Dîners

.lYl ~nu.~

Crépinettes de ménage
Noisettes de mouton' Purée de choux
Beignets aux pommes

c

1Bt<njM*

Potage crème de langoustines
Timbale f inancière

Cœur de filet de bœuf Maintenon
Haricots Oerts

Glace Duchesse (des Délices)

Recette des crépinettes de ménage

Vous prenez un demi-kilo de chair à saucisse,
vous y mélangez 150 gr. de mie de pain humectée
et pressée. Ajoutez deux œufs entiers, un demi-
oignon et trois échalotes hachées finement et cuités,
une cuillerée de fines herbes, sel, poivre et pincée
de muscade.

Vous étendez votre crépine, vous mettez de
distance en distance la valeur d'une forte cuillerée
de votre farce vous

taillez votre crépinette autour
en laissant cinq centimètres, vous repliez. aplatis-
sez, passez à la mie de pain et faites cuire sur le
gril au moment de servir.

TTT f\ fi fH Expédie. livre à domicile

V flSSSA MAREE, SES POISSOKS VIVANTSI V/UU SES SAUMONS DE LA LOIRE
-i

44,rue de Long-champ. -Passy 85-51

ILeTIP remplace le BEURRE j

Réunions,CoursetConférences
Aujouranuis

Les grandes enquêtes de l'Université des

Annales. Un journal moderne. Conférence

par M0 Henri-Robert, de l'Académie fran-

çaise, suivie d'une visite chez M. Bailby,
à ï Intransigeant, à travers les services, du

journal.

Samedi, à 2 heures, au Club du Fau-

bourg, 9, rue de la Fidélité, M. Gaston Ma-

nuel fera, devant les membres de la presse
et le public, une conférence contradictoire

du plus vif intérêt sur « la Photogranhie est-

elle un art ? » Orateurs déjà inscrits MM.

]

Jean Gabriel Lemoine, Maurice Raynal,

Charles Fegdal, Pierre Chaiilaine, etc. La

parole sera donnée aux partisans et aux ad-

versaires de la photographie.

L'ARTETLACURIQSIT~
Expositions

et Ventes d'aujourd'hui

EXPOSITIONS

HOTEL DROUOT. Salle n° 1. Expo-
sition publique. Estampes et-dessins'du

dix-huitième siècle, objets d'art et d'ameu-

blement, meubles et sièges anciens, tapis
d'Orient, tapisseries. JVI°HENRI BAUDOIN,

comm.-pris. MM. Loys Delteil, J. et L.

Manuheiffl, experts.

HOTEL DROUOT. Salle n° 6. Ex-

position publique. Objets d'art et d'ameu-
blerueut anciens, gravures anciennes, des-

sins, faïences et porcelaines, bronzes, meu-

bles, tapisseries. Me F. L.ur-Dubriîuil,

comm.-pris. MM. Marius Paulnie et G. B.

LasqUiii; experts.
VENTES

HOTEL DROUOT. Salle n* 9. Veu-
te. Livres illustrés anciens et modernes,
reliures anciennes, éditions originales.
M0 F. Lair-Dubreuil, comm.-pris. M. L.

Giraud-Badin, expert.

HOTEL DROUOT. Salle n° 11. Ven-
te. Collection tic M. X. Armes an-

ciennes du quinzième au dix-septièmè Sjè-

cle, curiosités militaires, décorations, bibe-
lots napoléoniens, meubles et objets d'ameu-

blement. Me8 André Couturier et HENRI

Baudoin, comm.-pris. M. Henri Manière,

expert.

EXPOSITIONS D'ART

Les lampes peintes, les châles brodés, les

paravents dé Mme André Teyssonnière de

Grammont, salle du Musée Crillon, 8, rue

Boissy-d'Anglas, du 12 au 23 mars, de 10 h.

à 12 heures et de 14 heures à 18 heures.

Galerie L. Dru, il, rue Montaigne, Expo-
sition Charles Guériu (portraits et composi-

tions) jusqu'au 21 mars.

Vatelle.

ADOLPHE LIONi Z?.B*deOoaroeneo.Tousoeaux

OUats d'Art et d'Ameublement du XVIII' siècle.

Ronsard et Camoëns. Exposition d'une col-
lection unique d'éditions originales de Ron-
sard et de Camoëns, chez MM. Maggs Bro-

thers, 130, boulevard Haussniaiin, du 2 -au
21 mars.

COURRIERDELABOURSE
Paris. 11 mars.

Nouveau mouvement de bascule sur le

marché des changes. La livre reperd 0 63

centimes, à 92 32, et le dollar 0 18centimes,
ù 19 32.. Des. écarts quotidiens d'un demi-

point sont maintenant la règle. On a peine
à croire que des soubresauts aussi brutaux
soient uniquement dus à des règlements
commerciaux normaux. Des interventions

décousues sur le marché des devises parais-
sent évidentes. Dans quel intérêt ?C'eat ce,.

que la Bourse n'arrive pas à comprendre^ -h
moins qu'il ne s'agisse -de faciliter des ope-,
rations sur titres. • *'w-,

Il n'est
pas

un commerçant, industriel ou
financier qui ne reconnaisse que la stabilité

relative du change même si c'est à un
cours élevé est infiniment préférable aux

variations désordonnées que nous subis-
sons. Qu'importe, en effet, de regagner tem-

porairement deux ou trois points, si c'est

pour les abandonner dans quelques jours ?

Après 'avoir fait perdre beaucoup d'argent
à la clientèle sur les valeurs françaises, on

pourra, il est vrai,- lui infliger de- nouvelles
pertes sur les valeurs à change et on aug-
mentera ainsi la démoralisation générale.
Mais ces « tripatouillages » rendront-ils la

confiance a la clientèle ? Il faut avoir des
vues bien courtes ou un sens de l'intérêt gé-
néral oblitéré pour ne pas comprendre grrpn
fait ainsi de la mauvaise besogne.

Le marché des valeurs a été lourd, avec

un volume d'affaires des plus réduits. New-
York et Londres n'étaient guère bien dispo-
sés hier. A Bruxelles, où on était très chargé
en Katanga, Tanganika, Tubize, etc., la li-

quidation s'annonce pénible. La faiblesse
des changes aidant, notre place ne pouvait
que suivre l'exemple" des marchés étrangers
et la-dépression s'est accentuée pendant

toute la séance. Après fa clôture, on était
un peu mieux en Coulisse sur la De Beers
et quelques autres valeurs.

M. Loucheur, auquel nous devons déjà de
si bons moments* a bien voulu exposer dans

un journal du matin sa formule pour amé-
liorer la Trésorerie « Il faut un apport de

fonds étrangers, a-t-il dit. C'est pour cela

que je voudrais voir contracter des em- 1

prunts extérieurs qui nous, donneraient les J

4 ou 5 milliards de marge qui nous sont
né- {

cessaires. Je crois que nous !e pouvons, et E

alors il n'y aura plus de question de Tréso- c
rerie. Tout de même, quels grands en- i
fants nous sommes de tant nous tourmenter r
au sujet de ce problème, s'il est aussi sim- l

pie que ça à .résoudre J

Fort heureusement pour nous, M. Clémen- ?¡
tel voit moins grand. Il a fait adopter par le
Conseil des ministres le texte du décret ins-
tituant le chèque-contribution, dont on a dé- j
jà parlé ici. L'émission en est imminente. c
L'acheteur de ces chèques recevra une bo- j
nitication de 5 p. 100 pour six 'mois, ce qui
lui assure un abattement substantiel sur ".e
montant des impôts directs qu'il aura à ré- J

gler en fin d'année. Et, d'autre par!, afflux
des souscriptions pendant la courte jioriode
où on pourra se procurer ces chèques don- •

liera à la Trésorerie le répit doiii e'iè a be-

Nous aurons prochainement l'occasion
do revenir sur ce sujet.

Nos rentes se maintiennent fermes, à leurs
cours d'hier.

Fonds russes et ottomans, lourds.

Légère reprise de nos établissements de,
crédit Banque de Paris, 1,362 Lyonnais,
1,500 Union Parisienne, 850 Mobilier, 502.

Lourdeur des banques étrangères Fon-
ciel' Egyptien, 2,Ui5 contre ~,700.

Unioù Européenne, 1,031.
Bonne tenue du groupe électrique.
Bien que les métaux soient plus soutenus

au Métal Exchange, les miiiies métalliques
sont lourdes, impressionnées par la fai-
blesse de Wall Stréet, hier. Le Rio perd
58 francs, à 3,890; Utah Capper 12, à 1,751-
Pcnarroya, 1,620.

Charbonnages, résistants.'

Phosphates et produits chimiques, irrégu-
liers Kuhlmann, 427 Péchiney, 818.

La Soie de Tubize est lourde, à 527 contre
559. L'assemblée de cette société s'est te-
nue hier, à Bruxelles. Elle a approuvé à
l'unanimité les rapports du conseil d'admi-
nistration et du collège des commissaires,
ainsi que les comptes de l'exercice 1924,
dont nous avons donné récemment les prin-
cipaux chapitres. Les dividendes de 35 fr.

par action privilégiée et de 32 fr. 50 par ac-
tion ordmina'irc seront mis en paiement le
lferavril.

Le rapport du conseil n'a pas caché aux
actionnaires que la grande extension prise
par leur affaire nécessite un gros fonds de
roulement et que, pour se procurer ces ca-

pitaux, on a dû envisager la réalisation
d'une partie du portefeuille, tout en conser-
vant les participations utiles et indispensa-
bles dans les filiales de la société. C'est
cette communication qui a mal impression-
né la Bourse et fait reculer les oours de l'ac-
tion.

Les usines, qui travaillent cependant à

plein, ne peuvent suffire aux demandes de

soie.- La production actuelle, à Tubize, at-

teint 5,500 à 6,000 kilos de soie au collodion

;•

l'usine de Viscose a dépassé 1,000 kilos de-

puis plusieurs mois et on pene atteindre,
vers juin, 2,000 kilos. Il est produit entre

650 et 700 kilos par jour de soie à l'acétate

Iet l'on pense atteindre 1,000 kilos.

Un peu de faiblesse aux sucrières Say,
.4,775 Sucreries d'Egypte, 1,236.
--Recul sensible des grands pétrolifères
Royal Dutch, 31,050 contre 32,000; Shell, 428.

Fermeté de Makypolska,
à 186.

Sud-africaines, irrégulières Transvaal

Land, 315, et 325 après bourse. Reprise de la
De Beers, à 1,083.

Au comptant les Tramways de l'Indo-
chine gagnent 130 francs, à 4,480 Sapit 40,
à 2,365 part Nantaise d'Eclairage 43, à 900
Bénédictine 2,475, à 24,500 Quilmès 75, à

4,385 Cusenier 80, à 5,650 Ciments de l'In-

dochine 215, à 7,090 part yt6c!-o/t:em 230, à
2,980^- part CïiàpeaU. Ûéï Gé'iïaatntè. 155",à

5,000; HavmiSe d'énergie, W3 Ràilways
5,00 Havraise d'énergie, 649 Ràilways
Electricité, 788.

La part fondateur Suez abandonne 195 fr.,
à 7,020 Ouenza- nouvelle 125, à 3,325 part
Air Liquide 200, à 8,000 Ouasta 190, à 6,110
part Héraclée 825, à 23,175 Viscose suisse

295, à 8,705 Pointe-à-Pitre 135, à 5,075 etc.
j– r- r~ r- -1

MARCHÉS COMMERCIAUX

Métaux précieux. Paris, 11mars. Cours d'a-
chat an kilog. Or, 13.050 (13.250) Argent, 415
(415) Platine, 72.000(73.000).

Métaux bruts. Londres, 10 mars. Par tonne
de 1.016 kçs. Cuivre, comptant £ 63.13.9 à
terme, (H.Ï3.9 électro, 68.15 à 69.5. Etain,
cpt. 2-12.7.6 à 3 mois, 245.16.3 Plomb, cpt,
37 2 6éloigné, 36 anglais, 38.10. Zinc,
cpt, 35.17.6 éloigné, 35.6.3. Antimoine, ré-cpt, 35.17.6 éloigne, 35.6.3. ~MMmoMM,re-
gulus, cpt 69.10à 70. Mercure, 12.15 à 12.10
par bout.

Blés. Paris, 11 mars. Base de liquidation,
111.23.Courant, 140.75et 140.50P avril, report,

Curiosa

1.50 A 1.75 V 4 de mars, rep. 2,25 V mai-

juin, rep., 4.50 P 4 do mai, 0.75 A 1 V.

Marché libre prix fermes, achats étrangers

importants. On cote, aux 100 kilogs, départ

Beauce, Loiret, 136 Loir-et-Cher, Touraine, In-

dre, Vienne, 137 Allier, 140 Cher, 138 Nièvre,

137-138 Vendée, 137 Anjou, 136 Loire-lnfe-

rieure, 134-135 Somme, 12(3-130 Oise, Aisne,

128-132 Nord, Pas-de-Calais, 126-130 Aube, 130;

Marne, 130-132 Yonne, 132.
New-York, 10 mars. Blés durs d'hiver, disp.

201 3/4 cents par bushel.

Avoines, Paris, 11 mars. Noires, gour. 9?

avril, 99,25 à 99,50 4 de mars, 101 V mai-juin,

103,25 4 de mai, 100 à 100,75.– Diverses, cour.,

95 N avril, 97,50 N 4 de mars, 98,25 N mai-

juin, 100 N- 4 de mai, 97,75 N.
Marché libre grises de Beauce, Eure. Brie,

92-93 grises d'hiver. 92-93 bigarrées. 90-91

jaunes et blanches, 88,50-89 Ligowo, 91-92.

Seigles. Paris, 11 mars. Cour., 114 N avril,

114 N •' 4 de mars. 115 N îïtai-juin, US N

4 dé mai, 110 N. –Marché libre; 109.

Orges. Paris, 11 mars, marché libre Beau-

ce, 112-113 SarUie-Mayenne, 11Û-U1 Champa-

gne, 107 Berri, 112-113 (Jàtinais, 113-11*

Sarrasins. Paris, .11 mars, marcha -libre 1

normands, 93 bretons. 92 limousins, 91

Maïs. Paris, 11 mars. Marché libre disp.

Dunkerquc,.iO4 Bordeaux, 105.

Cafés. Le Havre, 11 mars. 50 kil., cour.,

480 avril, 479 mai, 465 juin, 459,50 juillet,

449 août. 442,25 septembre, 432; octobre, i2G.dO;

novembre. 421,50 décembre, 414 janvier, 408.

Ventes nulles.
New-York, 10 mars. Disp., 21.15.16 mars,

20.89 mai, 19.68 juin, 19.10 septembre, 17.bl

décembre, 17.05 par Ib.

Sucres. Paris, :1mars. Cour., 215 avril,

••>17 50mai, 219 3 d'avril, 219,50 3 de mai,

222'50 3 de juin, 225,50 3 d'octobre, 228 3 de

novembre, incoté. Cote officielle 216,50 a 215.

Cotons. Le Havre, 11 mars. 50 kil., cour.,

649 avril, 652 mai, 657 juin, 664 juillet, 668;

août, 669 septembre, 668 octobre-février, 655.

Ventes 3.800 balles.

New-York, 10 mars. Disp., 26.05 mars, 2.->.71

mai 25.99 à 26 juillet, 26,25 y. 26-28 septembre,

25.69 octobre, 25.59 à 25.62 décembre, 25.33.

Laines. Le Havre, 11 mars. 100 kil., cour.,

1.575 avril, 1.555 mai, 1.545 juin, 1.535 juil-

let-septembre, 1.525. Reste incoté.

Huiles de lin. Mars, 470 N. Cours inchan-

Huiles de colza. Mars, 470 N. Cours'inchan-

Les plus beaux feutres
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CircuitFiltre

Nous avons vu dans un précédent article qu'il
était possible de donner plus de sélection à un ap-

pareil récepteur par l'adjonction d'un circuit oscil-

lant, d'où le' nom donné à ce dernier de circuit-
filtre lorsqu'ilest employé dans ce but.

Cet appareil est particulièrement indiqué pour
l'élimination des interférences causées par une sta-

tion
transmettant sur une longueur d'onde peu dif-

férente de celle employée par le poste que l'on
désire entendre.

II y a donc lieu de connaître la longueur d'onde
exacte du ou des postes causant des brouillages
dans la réception, afin de faire un choix judicieux
des accessoires à employer.

Ceux-ci sont très réduits et n'exigent pour cons-
tituer cet appareil qu'une self et une capacité.
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in Ion par lot. avec réunion totala, sur une enchère,
AUJ Ch. des Not., le Mardi 24 MAIS 1925, à 13 h. 30.

10 LOTS DE TERRAIN

FORMANT ILOT (15e Arr)

RuesPérignon,Bouchut,César-FrancketBellart

SURFACE
TOTALE 3.068m 57

333m79.M. àp.350 f. le ni. 27 :m44,M. à p.27O Met».
333m66. .37Of. 281 m26. 27Of.

279 m76.

27O/. 278m44.

27OC

278m44. •– • 270 IV 36SmO2. 37Of.

28Om5-|. -,3O0f. 359m25. 35OC

S'ad. Npt. M"BONNELeiBEZIN, 14, i'- des Pyramides.

Maison

à Paris, r. Baudin, 20. O 432 m. 34.R.b.:

49,768 f. M. à p.: 4OÛ.O0Ç t. 177 hect. 48 a. de

bois, corn. de Giry et St-Bonnot (Nièvre). Chasse

louC'e sur 20 nect. Surplus libre loc. M. à p.
175.000 1. A adj. Ch. n. Paris, 31 mars. S'ad.not.:

M» Couturier et Robineau, 75 bis, Bd de CHçliy.

Etude de Mi Haquin, avoué à Paris, 7, rue Drouot.
VENTE au Palais de Justice à Paris, le 28 mars 1925, en un seul lot

DEUX IMMEUBLES A PARIS (2e ARRONDISSEMENT)

Place de
la Bourse, N 11,

et rue
Vienne,

N 22

j: '.' Superficie 1. 880 mètrescarrés environ. 30 mètres façade environ sur la place..
k' Revenu brut actuel 180.660 i. environ.

MISE A PRIX: 3 MILLIONS 500.000 FRANCS

adress. pour les renseignements à Me; HAQUIN et A. Chartier, avoués Me Viônot, notaire.

COMMISSAIRES

PRISELJRS

Collectioli de M. le comte de St-L.

OBJETS D'ART ANCIENS PERSE
Faïences de Perse et de Rakka
Miniatures et Laques de Perse

Beaux Tapis d'Orient
Vte Hôt. Drouot, s. 6, le 16 mars. Exp. le 15.

M° Gabriel, com.-pris., 12, r. Hippol.-Lebas.
M: Enkiri, expert, 46, rue de Grenelle.

-.A VENDRE.>
Etoile, Passy, Bd St-Germain, Square Vintimille

APPARTEMENTSde i à 7 pièces, avec confort moderne.
Prix 76 à 250.000francs.
Libres de suite et en 1926

Société L'Immobilière, 9, r. de Liège (Gut. 36-59).

Appartements
à vendre

5,
r. Léon-Cogniet (17«).5 pièces princ. Conf. m.

Livrés termines fin avril 1925. R.-de-ch,: 140.000.

Etages dep. 150.000. 50 prise posses. 50 en
5a. H. Duboùillon, archit., 24, rue Raynouard.

BEL APPARTEMENT LIBRE

Quartier MAUBEUGE, belle réception, 4 cham-
bres, s. de b., 2 toil., 9 fenêtres sur rue. Confort

mod. Conv. bureaux. A vendre 180COOfrancs.
Autres semblables libres 1925 et 26 à vendre

165.000 fr. Aide Mutuelle, 4, square Maubeuge.

APPARTEMENTS A VENDRE

Construits avant guerre. Gd confort moderne.
Libres de suite et courant 1925 et 1926

De 100 à 250-000.

Passy, Monceau, Muette, Clichy, Observatoire
S'adr. le matin 2, av. CQlonel-Bonnet (16°),

Comme self nous conseillons d'employer des bo-
bines interchangeables en nid d'abeilles ou duola-
téral, qui ont l avantage d'être étalonnées, et com-
me capacité un bon condensateur variable de
0. 5/l.OOOou 1 1.000.

Nous donnons ci-dessous deux types de filtres. Le
second est plus efficace que le premier, mais est
un peu plus compliqué comme construction; il n'y aa
donc intérêt à l'employer que si celui de gauche ne
donnait pas de résultat.

f

5iI amateur possède déjà un condensateur, nous
lui recommandons de faire l'essai de plusieurs bo-

bines,' afin de n'utiliser que celle dont le rende-
ment aura donné les meilleurs résultats.

Pour l'élimination d'une station dont la longueur
d'onde est supérieure à 1.500 mètres, le condensa-
teur devra avoir de préférence une capacité de

1/1. 000e, alors que pour des longueurs, d'onde in-

férieureà, il y aura intérêt à utiliser un condensa-
teur de 0. 5/ 1.000e.

Dans le cas ou l'amateur ferait choix du filtre 'e

droite, la bobine L. 2 ne doit avoir qu'un dixiè-
me du nombre de tours de la bobine L. 3.

L'emploi de ces filtres est fort simple et leur ré-

glage ne présente aucune difficulté.

Après avoir branché le circuit filtre comme il est

indiquésur la figure ci-dessus, placer le conden-
sateur variable du filtre à zéro. Accorder le poste
récepteur sur la station désirée puis tourner le con-

densateur du filtre jusqu'àce que l'élimination to-
tale du poste brouilleur soit obtenue.

PROGRAMME

12 h. 30 RADIO-PARIS (1.780 m-): Concert par
l'orchestre tzigane Radio-Paris.

14 h. P.T.T. (458 m.): Radio-diffusiondu cours

public fait à la Sorbonne par M. le doyen de la Fa-

culté des Lettres, M. Brunot, sur « La Langue fran-
çaise et la Révolution ».

15 h. Zurich (515 m): Concert par l'orchestre de

l'Hôtel Baur.
1

15 h. 10 Vienne (530 m.) Concert.

15 h. 30 Francfort-sur-Mein(470 m.) et Cassel (288

Par

Vente nu Palais Paris, 1er avril 1925,à 2 h. 2 lots:

IMMEUBLE LA GAREP6^01"-
3&r.(ie l'Atgie.-R;«et-7.50Q T.'ènv.M.à p.: 50.000;$,
TTlf MEUBLE La Garenne-Colombes, 36, rue
llUlil Voltaire. Rev. net 819 fr. env. M. à p.:
6.000 f. S'ad. MesMarraud, av., 368, rue Saint-
Honoré Inbona, Sédillon, Détis. av. Paris, et

Sainte-Beuve, notaire à Colombes.

Maison
à Pais, r. Nollet, 37. R.: 13.863 f. M. à

p.: 85.000f. Adj.Ch.n.31 mars.S'adr. not: M««

Simon, P.Vincent et Robineau, 75 bis, Bd Clichy.

M' on
et jard.BdPereire,142.Ci>762m.R.b.:75.391 f.

M. à p.: 750.Q00f. Adj. Ch. not. 24 mars. S'ad.:
Kastler, not., 116, Faubourg-Saint-Honoré.

Vente
en l'étude de M" Robert Aubron, not. à

Paris, le vendr. 20 mars 1925,à 2 h. 1° Fds de
commerce de FUMISTERIE et appareils de chauf-

fage exploité au Kremlin-Bicêtre, av. de Fontai-
nebleau. n° 102 2' Droit au bail avec pro-
messe de vente 3° Droit aux constructions édi-
fiées sur ce terrain loué. Mise à prix 100.000fr.
S'adresser à Me Robert Aubron, notaire à Paris,
146,- rue de Rivoli, et à Me Henri Parmantier,
av. à Paris, 6, r des I,avandières-Ste-Opportune.

A VENDRE

APPARTEMENTSLIBRES de suite et courant 1926

ETOILiE, PASSY, CH.-DE-M^8
à partir de 60.000 fr. S'adr. de 15 à 19 heures
L'ECHANGE IMMOBILIER, 27, rue Cambacércs.

APPARTEMENTS A ECH^
Av. Victor-Hugo, 4 pièces, tout confort.. 6.000
Rue Dufrénoy, 5 pièces, tout confort 10.000
Bd Saint-Germain, 6 pièces, tout confort 20.000
Bd St,Germain, 8 pièces, tout confort. 30.000

et 1.800 autres, tous quartiers, tous prix.
L'ECHANGE IMMOBILIER, 27, rue

Cambacérès._

A VENDRE JOLIS PETITS “

APPARTEMENTS p R E ETOILE s
S'adresser H.-L. SIMON, i, avenue Hoche.

Cherche
APPARTEMENT 5 pièces, confort, mi-

di ou levant, 12,000, Etolle, Trocadéro, Ch.-

Mars, bonne récompense, très pressé. Bernad,
16, rue Chauveau-Lagarde.

vendre
Pet. et moy. appart. lib. de suite,

8 bis, r. de la Terrasse, immeuble nf, confort
moderne. PRESLJER, arch., 27, rue Jasmin.

5.000fr. à qui procurera app. 6 p., loy. 12.000, ds

16°, 17e, à échanger au bes. contt app. 5 p., Parc

Monceau, loy.10,500.Ec.: Voisin, 91, r. de Sèvres.

A PPARTEMENT
vacapt Plaine Monceau, entier.

il remis à neu*, 5 pV>ces,-bains, tout conf., à.
vendre dir. p. prop., 15, r. Daubigny, 2 à 4 h.

ETOILE
Beaux APPARTEMENTS A VENDRE

de 100 à 125.000 francs. Service Immobilier,
22, Chaussée-d'Antin (Central 76-t0).

Appart.
de 5 p., libre de suite. Loy. 5.000. Sans

Arepr. Voir: George, 31, r. de Chabrol. 2 a fi h.

Square' St-Pterre
Deux imm.. pierre de t., 8 et.

appart. 3 p. et s. de bains. Confort mod. R.:
47.000 f. et 86.000 f. Hypoth. à 6,50 Faire

offre à M. RUSTIN, 64, rue Richelieu.

met.) Festival des œuvres d'Offenbach pour l'orchestre
de la Radio.

16 h. Stuttgart (443 m.) Concert par l'orchestre de
la Radio. • «- «jp ,«(

1 16 h. 45; Rome(425 i mJ: \Jazz-band. f f, f|
16 h. 45 RADIO-PARIS (1.780 m.): Radio-concert

avec le concours de Mlle Olga Stern 1. Première ro-
mance sans paroles (Fauré)., piano; 2. Morceau de

concert (Kayser), flûte; 3. Lied (Vincent d'Indy), vio-

loncelle 4. Air de Lisa, de l'opéra « La Dame de
Pique » Tchaïkowsky), chant: Mlle Olga Stem; 5.
La chanson de la pluie (G. Duplant), piano; 6. Suite

(B. Godard), allegretto, idylle, valse; 7. Variations

symphoniques
(Boetlmann), violoncelle; 8. Les gosses

dans les ruines (F. Coye), piano 9. Romance orientale

(Glazounow), chant: Mlle Olga Stem; 10. Sérénade

(Hillemacher). flûte; Il. Adagio et allegro (Cervetto-
Salmon), violoncelle; 12. Finale de la Sonate en ré

majc. (Haydn), piano.

17 h. Bruxelles (265 m.): Matinée pour les enfants.

I17 h. Francfort-sur-Mein (470 m.): Heure de lec-
ture « Des terres lointaines), « Les beautés du Sou- Idan ».».

17 h. 30 Vienne (530 m.) Conférence par le doc-

teur Lamberg sur Les premiers secours dans, les emr
poisonnèments'».

18 h. TOUR EIFFEL (2.650 m.): Radio-concert:
Adagio et Allegro (Marcello),

pour
3 violoncelles, par

Mlles Harley, de Campoenia, Lecerf Ariette, de Ro-
méo et Juliette (Gounod), par

Mme
Olanda Molloy*;

Aria (Stradella), pour 3 violoncelles; Caro Mio Ben

(Giordahi), chanté en italien par Mme Olanda Molloy
Menuet (Valensin), pour 3 violoncelles; Berceuse (Mo-
zart) The last rose of summer (La dernière rosé d'été),
mélodie chantée en anglais par Mme Olanda Molloy.

18 h. Barcelone (325 m.) Concert jusqu'à 23 h.

18 h. Zurich (515 m.): Heure des enfants, et 1à
19 h. 15: Conférence et Concert.

18 h. 30 Francfort-sur-Mein (470 m.): Conférence
sur «l'Histoire des entreprises allemandes a, par M.
le professeur Kiinzel.

19'h. Stuttgart (443 m.): Herr Peter Squentz, co-

médie en 3 actes de Andreas Gryphius, et à 20 h. 15:

Concert.

19 h. Vienne (530 m.): « Manfred » (Robert Schu-

mann).
19 h. 30 Francfort-sur-Mein (470 m.): Concert sym-

phonique.
19 h. 45 Rome (425 m.): Concert.
19 h. 50 Bruxelles (265 m.): Commentaires sur « La

Vestale ». et à 20 h. captation de « La Vestale »,

drame lyrique en3 actes de Spontini

20 h. P.T.T. (458 to.): Causeries; à 20 h. 30:

Chronique du cinéma, et à 20 h. 45 Concert: 1. Sym-

phonie (le nouveau monde) (Dvora ), exécutée au

grand
orgue 2.

Nocturne, op. 72 (Chopin) Impromptu
(en forme de valse) (Borowski); 3. Symphonie espa-
gnole, andante (Lalo); L'abeille (Schubert), Mlle Ar-

nitz, accompagnée au grand orgue; 4. Agnus Dei (G.

Bizet); Hérodiade, air de Salomé (Massenet), Mlle
Le-

bard 5. Concertstuck, pour piano et orchestre (Weber)
6. Danse espagnole (Granados) Danse slave 4X-.)
7. Sérénade (Gabriel Pierné) Introduction et Rondo

capricioso (Saint-Saëns), Mlle H. Arnitz: 8. Le lo-
tus (Schumann) Carmen, air de Micaëla (Bizet). Mlle

Lebarsl; 9. Air varié (Noël Gallon); 10. Toccatta,.

pour orgue (Th. Dubois).

20 h. Toutes les stations anglaises: The Pilgrim'ss

progress, relayé du « Royal Opéra ».
20 h. Hilversum (1.050 m.): Orchestre symphonique,

relayé de « l'Amsterdam Music Hall ».

20 h. 15 RADIO-PARIS (1.780 m.): Communi-

qué de l'écran, et à 20 h. 45 Concert de musique russe
et de danses: 1 Andante de la 56 symphonie (Tchaï-

kowski) 2. Valse (Sibelius) 3. Poème (Fibich) 4.

Berceuse (Erinfeld) 5. Troïka, et 6. Les bateliers de

la Volga, chansons russes 7. Petite causerie (Ockialbi)
8. Trio (Glinka) 9. Canari, solo violon: M. Neago;
10. Sérénade mélancolique (Tchaïkowski) 11.Danse

populaire
roumaine 12. La nuit blanche, romance russe.

20 h. 15 Stuttgart (443 m.): Concert.
21 h. Bruxelles (265 m.): Chronique de l'actualjté,

et à 21 h. 20: reprise de « La Vestale ».

21 h. Rome (425 m.): Chansons choisies, et à
21 h. 30: Musique de bal.

21 h. 30 PETIT PARISIEN (345 m.): Concert,

musique de danse par l'orchestre-jazz,

MAATPT? À TT DeI immeuble à vendreJÏLUlXyliilU 1.150,000 fr. S'ad.: Oury,,4, rpe
Garancière(Fleiirûs 29-66). Interméd. "s'àb'stenir,"

Luxembourg
Imm. angle, gde surf. R.: 80.000.

JU px 900.000. LEULLIER, 42, rue Trévise.

Madeleine
B. im. p. de taille. Rev. 48.000 à

augment. Prix 550.000.Beaux appartements,
locations verbales. Cadé, 19, Bd Saint-Denis.

IMMEUBLES A VENDRE

Passy. Px 700.000.Ch.-de-Mars, 400.000. Facilit.

.UNION, 30, rue des Petites-Ecuries.

St-Lazare Très bel immeuble avec hôtel

commercial, libre proch., 700 mètres. Prix
1.600.000. Jammes, 11, rue La Fayette.

AFFAIRE EXCEPTIONNELLE

LETOUQUET PARIS-PLAGE

A VENDRE JOLie PROPRIËlï

près CASINO forêt, salon, s. à m., 13 ch., 2 s.
de b., 5 cabm. toil. Garage. Tennis. Jardin.

Ecurie. Sup.: 2.100 mq. AGENCE CLARISSE,
•• 71, rue de Paris, Le Touquet-Paris-Plage.

VILLIERS-SUR-MARNE
Très belle PROPRIETE, vastes communs,

10 pièces, 3.600 mètres.
TOUT CONFORT

Prix. 175.000francs.
MM. SOUCHON & NAYROLLES,

21, rue Turbigo, Paris.

"tTallée
de Chevreuse (25 k. de Paris): Belle pro-

V priété d'agrément, 2 h. 1/2, parc entretenu,
tennis, garage, pavjll. de garde, habitation avec

gaz, .électricité, chauffage central, fumoir, snlon,
sal. à manger, cuisine, bureau, 8 ch. de mait.,
gde s. de bains mod., 6 ch. de dom., bail 6 ans à
1-i.OOO.St-Quentin-Total, 12, r. Lincoln(Ejys.87-77)

A vendre
Prop..80 hect., chàt., vérit. chef-

d'œuvre, parcs, dép., 2 ferm., vast. plant. sa-

pins.S'ad. Brunel,16, r.Marlvaux,Riom(P"de-D.)

T\T TA\[ Très
joli petit domaine agrém. et

UleJxJri rapport, 5 h: seul tenant. Tr. b. hab.,
gdes dépend. Px à déb. 200.000, 1/2 compt.S'ad.:

M. Legrand, 7, rue de Laborde, Paris.

i;>n A 40 k. de Paris, rég. de Corbeil Joli

DOM. agr. et rapp., 250 hect. dont 110

hect. bois, deux fermes, chat. anc. en-
vJî'ji- Mer. restaure. T. conf. mod. Pane, pot.,

tr. jol. chas.'libre sur 350 hect. Tr. bel. occas.
sais. de suite. (2104)MATER & JACQUAULT Frè-

res, !8, rue Royale, Paris.

A GARENNE-BEZONS. Magnif PROP. bourg.
L Belle maison, 16 pièces, tout le confié dans
vaste parc, 6.000 m. Gds communs, concierge,'
jardinier, garage, etc. Libre la vente. Prix

300.000fr. Làvaud, 14, Bd SébastopoL

\f AISONS-LAFFITTE
(Parc): Très belle, PRO-

i'IPRIETE, état de neuf, gd confort. Parc 1 h.
Px 550.000fr. Agence VENDOME.l,r.de la Puix.

FJiGAR'U ° iru'i~. ii s

COURSES_A_AUTEOIL

Aujourd'hui, à 2 heures, Courses à Auleuil,

Gagnants du Figaro

Prix de la Chris tinièrc Framboisier, Valpa-

raiso.
Prie de la Muello Neuville aux Bois, Ninon.

Prix Grandmaster Lagobette, Salam.
Pry; Revenge Corymbe, Livia.

Prix de Madrid Le Préludé, Le Bélier.

Prix Ilanville Toréador 11,Uncas.

| LAWN-TENNIS

I»e Tournoi, de Nice. Le second Tournoi

international du L. T. C. de Nice se pour-
gui|gau mieux, sur les courts du Parc Im-

péi?al. Parmi les nombreux résultats de la

seconde journée, -citons les suivants

Championnat simple. Champiu h. Sicheï,
6-1, 6-1 ;Pou!iii b. Szwede, 6-1, 6-1 lord Cfial-
mondeley b. Deshayes, 6-1, 1-6, 12-10 Mikhailoff
b. H. de Morprirgo, w.-o.

Championnat simple (le dames. Mlle Dou-
blet b. Mrs Lyoetl, w.-o. Mrs Beamish b. Mlle
Martin, 6-1, 6-0 Mlle Vlasto b. Mrs Taylor, 6-2,

6-1 Mme Aeschlmian b. iMrs Bramley More,
6-2, 6-2 Mlle Suzanne Lenglen b. miss Hardie,
6-lv 6-2,

Championnat double mixte. Mlle Bourgeois
et Lacoste b. miss du Gros et Szwede, 6-0, 6-2
Mrs Taylor et de Poligiiy b. Mlle Doublet et
J. Johnston, 6-1, 6-3 Mlle Vlasto et H. de Mor-

purgo b. miss Platt et lord Charles Hope, 6-0.
6-1 Mlle Bourgeois et Lacoste b. Mrs Taylor
et de Poligny, 6-3. 6-2 miss Hardie et Hurditch
b. Mlle de Fonvillars et Germot, 7-5, 1-6, 6-3.

Le Tournoi de Menton. Les deux fina-
les, du Tournoi de Menton qui restaient à
décider ont donné les résultats qui sui-
vent

Championnat simple de dames. Miss Ryan
b. miss Il. Woolrych. 3-6, 6-0, 6-2.

Championnat double mixte. R. Lycett et
Mrs Lycett b. F. G. Lave et miss Ryan, 2-6,
6-3,6-4.

Miss Ryan a été obligée de scratcher dans
le Tournoi de Nice pour pouvoir les dispu-
ter.

La Coupe Butler. La finale de la Cou-

pe Butler, qui était au programme du Tour-
noi de iMonlc-Carlo, et qui avait été remise

par suite du mauvais temps, s'est jouée sur
un des courts de la Festa, avec ces résul-

tais

De Morpurgo et Gaslini (Italie) b. colonel
Mayes et lord Cholmondeley (Angleterre) 64,

RUGBY

Paris contre Armée Française. Au Vé-
lodrome du Parc des Princes, le jeudi de la
Mi-Carëme. se jouera le match annuel Paris
contre Armée Française, organisé au bé-
néfice de l'Œuvre des Pupilles de l' « In-

transigeant n. Tout en contribuant à une
bonne œuvre,- les spectateurs seront assu-
rés d'assister à une très belle partie. Sou-
haitons donc qu'ils soient nombreux.

L'équipe de l'Armée Française sera celle

qui s'alignera ensuite à Londres contre

l'Equipe de l'Armée Britannique.

Deux grands matches à Colombes. Le
29 mars, le Comité de Paris de la F. F. R.

PÂUBOURG-St-GERMAIN.
A vendre PRO-

F fttlETE 1.400 mq, entourée do jardins à uti--
: lîsér pour construction de garage ..qu Jiôtel par-*
ticùiier. Trix. 1.800.000 francs.

L'Aftence des Immeubles, 21, pi. de fâ Maaeleifîe."

A
VENDRE, pressé Gde et magn. PROPRIETE

A près gare. Bel. const. av. guer., t. conf. m.,
8 pi, gar., dépend., parc et pot. Px 150.000fr-

Lauvemier, 2, Bd d'Aulnay, Villeinomble (S.).

PROPRIÉTÉ à Vendre

AVECFERMES
et VASTES

PLANTATIONS
DE SAPINS

S'adresserà
M. DUCROS,

247, bout. Jean-Jaorèt, BILLANCOURT(Seine)

T e Vésinet: Ç.prop.à vend.ou à louer non mblée,

h

7 ch., salon,jard.1.800 mq.Keim,7,r,Castiglione.

A VENDRE, A RAMBOUILLET

HOTEL PARTICULIER
Construction en pierre de taile, comprenant
Hall, 2 sal., gde s. à m.. 10 chsmb.. s. de b., gaz,
eau, chauf. cent.. téléphone. Ecurie, remise,

garage. Parc et jardin 5.286 mq.
Prix. 300.000francs.

Ecrire DUPUTS, 34, rue La Bruyère, Paris.

BOIS DE BOULOGNE
« Vuesur le Bois, Coteaux Saint-Cloud »

TAT T TJfnTPT
Grand confort moderne.

J UJL/1 nU 1 EjLi Avendre 1.700.000francs.

HURDEBOURCQ, 6, place de la Madeleine.

PARC
MONCEAU Bel HOTEL particulier, bon-

ne const.. 2 sal., s. à m., 5 ch., bains, cabinet
de toil.. 3 ch. de dom. Conf. Prix 800.000 fr.
F. LOONEN, 2, rue des Italiens (Central 17-15).

HOTEL PARTICULIER
Belle situat., près Parc Monceau, hôtel 2 ét. et

dépendances. Surf.: 650 mq. Prix i.800.000.
Mesnil, 49 bis, av. Hoche, 2 à 6, sauf sam.

QUARTIER DAUPHINE J& r
à louer av. bail, install. à repr. Tout conf. Télé-

phoner pour renseign. le matin Passy 13-4i.

eeuilly Petit HOTEL neuf, conf. mod., sal, p.
1» sal., s. m.. 4 chamb. maîtres, 2 chambres
domest., garage. 240.000 francs. S'adresser

Webster, 6, avenue Carnot.

6 beaux hôt. part. Etoile, Passy, Neuilly, t. conf.,
lib.suite, à part. de 18.000. Ogé, 114, Ch.-Elysées.

Beau
TERRAIN p. hôtels ou garage. Surf.

2.400 m., faç. 140 m., magnif. expos, et sit.,
5 min. pl. Glichy, beau gd carref. P. exe: 500 f.
te m. Berlemont et Cie, 22, r. du 4-Septembre.

TERRAINS

A NEUILLY

PR HOTELS PARTICULIERS
Lots de toutes dimensions

SUR BOULEVARD. 475 fr. le mètre.

BANQUE IMMOBILIERE pffi»

34, BOULEVARD MALESHERBES.

~rr..w.u.w

fera jouer, à Colombes, deux matches

Stade Toulousain contre Racing Club de

France, et la traditionnelle rencontre Pa-

ris-Londres. Nous y reviendrons d'autant

plus que le bénéfice est destiné à aider les

petits clubs parisiens il aménager leurs ter-

rains.

Une ligue professionnelle. Un ancien

joueur de rugby. M. Franck Holl, qui, en

dernier lieu, fut membre de l'Olympique de

.Paris, vient d'écrire à quelques joueurs con-

nus pour les inciter à entrer dans une li-

gue professionnelle qu'il vient de créer sur

le modèle de l'English Rugby -League, ex-

Rugby Northern Union. M. Franck Holl

fait miroiter, dans sa missive, les avanta-

ges pécuniaires que les joueurs trouveraient-

dans la combinaison qu'il préconise, avan-

tages qui me semblent bien aléatoires étant

donné qu'il faudra des terrains et des clubs.

Dans l'état présent du-sport français, alors

que la grande majorité des clubs ont tant
de peine h éviter annuellement de fâcheux

déficits, je ne crois pas que le rugby pro-
fessionnel puisse payer, même avec l'ap-
pui de l'Engiish Rugby League, dont M.
Franck Holl semble être l'agent.

La Fédération Française de Ruffby va,
évidemment, convoquer à sa barre M.
Franck Holl à fin de radiation. P. C.

AUTOMOBILE

Le Meeting de Pâques de l'A. C. 0.

L'Automobile Club de l'Ouest organisera les
12 et 1,°>avril un important meeting inter-

national, qui ouvrira sa saison 1924.

Ce meeting se déroulera à Saint-Lô et

comportera les épreuves suivantes 1° Un

rallye avec concentration à Saint-Lô le di-
manche 12 avril, et épreuve de classement
consistant en un Rallye-Clochers; 2° Lan-
cement d'un ballon et rallye-ballon le lun-
di de Pâques 13 avril, dans la. matiriée 3°
Course du kilomètre lancé, av\i épreuve
dans tes deux sens. Cette course aura lieu

le lundi 13 avril après-midi aux abords im-

médiats de Saint-Lô.

Pour tous renseignements concernant
celle manifestation s'adresser à l'Automobi-
le GJnb de l'Ouest, 35-, place de la Républi-
que, le Mans, ou à son bureau de Paris, 16,
rue d'Athènes, ou à ses bureaux régionaux.

Le Concours d'Elégance de Monte-Carlo.
C'est le vendredi 20 mars qu'aura lieu, à

Monte-Carlo, le Concours d'Honneur d'Elé-

gance d'Automobiles, organisé par l'Inter-
national Sporting Club de Monaco. Ce con-

cours, qui jugera en dernier ressort en ap-
pel, ( réunira, "sur les allées du Boulingrin,
les voitures sélectionnées aux concours ré-

gionaux de Cannes, Nice et Monaco. Nous
verrons donc, le 19 mars, défiler à Monte-
Carlo les plus belles, les plus luxueuses voi-

tures, on pourrait dire du monde entier,
puisque toutes les aristocraties son!, actuel-
lement en déplacement sur la Côte d'Azur.

Le règlement prévoit cette année un grand
nombre de catégories, .lix exactement, qui
correspondent à toutes les formes nouvel-
les de currosseries c'est là un gros avan-

tage pour les propriétaires de voitures mix-

tes ou de sport, qui n'auront qu'à se louer

AUTEUILSURAVENUEJT
550 fr. 700 ii:'le- mètre.

facuitât. Prix": 550 fr. £"700 fr. > Paris.GROSJEAN, 62,' boulevard Magenta, Paris.

ENTREPRISES
DE CONSTRUCTIONS

AVANT DE CONSTRUIRE

adressez-vous aux Etablissements WEBER & Cie

49 bis, av. Hoche, à Paris (Tél. Elys 'es 34-2i)

M A.TERIA VXde CONSTRUCTION
procédés nouveaux Rapidité Economie Hygiène

Entreprises générales A FORFAIT de toutes
Constructions

Pavillons, Villas. Maisons de Rapport,
Hôtels. Bâtiments Industriels et Ruraux.

LONGSCREDITS- PRETS HYPOTHÉCAIRES

T5TTT-)T? A TTYPrès
St-Augustin (imin. mod.),

DUltlxa-UA non meub., jouis.mars-avril 25,
7 p., asc, chauf., à louer 35,000 fr. Bail 12 ans.

Saint-Quentin-Total, rue Lincoln, Elys. 87-77.

DTTDPATT2
pièces, 8 ans bail, à céder.

D U IXEjA U&E.M.I, 3,ChaMol(16e)(pr.Ch.-El.)

On
demande à échanger jolie villa meub., à

Cannes, avril et mai, contre app. meub. Ternes
ou Neuilly. Ec.: M. Dominique, 8, r. Saint-Lazare.

AGENCES IMMOBILIÈRES 1MAISONSRECOMMANDÉES
PARIS

A -SOCIETE IMMOBILIÈRE CENTRALE

®»é S. A. au c. de 1. 500.000 f r. ent. versés

yw Achat, Vente et Gérance d'Immeubles

f*!> Propriétés, Terrains, Usines

illlt. Reg. n- 203.072

LJU 1, rue Blanche Tél. Trud. 02-82

1 AAMCU 2> RUE DES ITALIENS

L~lr! N E N
Z'

ROE DES ITAL1EN8k WW ni t Fi (Central 17-15)

Propriétés Immeubles Hôtels particuliers.

PLAGES
DU

NORD

LE TOUQQBT.PARIS.PIiAOE

AGENCECLARISSE7(¥èll;heon~~er.:NsAGENCECLARISSEjidp^l^
Ventes Locations de Villas Propriétés

Terrains. Renseignements gratuits.

I E TQUQUET-PARIS-PLAGE.
Ag. PARÉ

L iFondî'e cli I8M3|. Locations, Ventes, las,
Terrains. 68, rue de Paris (Tolophone 0-13[.

LETOUQUETTAiRNWH^fe^iI,TDls,LE
T 0 Uqq IE T k~;9, i- r.

eParisDES
VILLAS.T^PPARTEIVIËNTS, TERRAINS

COTE D'AMOUR

LA HAULt T.-lîpboue «6.
-o- VENTES LOCATIONS -o-

RJÉGZON DU CENTRE

Ifl/^UV
VENTES Fonds de Comm" VILLAS.

VlWnl LOCATIONS Meub!. ou non.- Magas.

Renseiffn, ffrat. VICHYAGENCEi.W)r.dePans.

de cette adaptation du règlement aux né-

cessités de la construction moderne.

Le Grand Prix d'Europe. La commis-

sion sportive du R. A. C. B. 's'est rendu, <

dimanche dernier, sur le circuit de F'ran-

corchamps dans le but de se rendre comp-
te de l'état d'avancement des travaux en-

trepris en vue du Grand Prix d'Europe.

La plus grande activité règne sur le cir.

cuit Une rectification qui comporte trois

cents mètres de route nouvelle dont la

construction est entamée, est tout à fait

opportune en ce sens qu'elle facilitera aux

concurrents le passage sur « L'Eau Rou-

ge » et étendra la superficie utilisable pour-
les installations connexes à la course. D'au-

tre part, de l'endroit ainsi déterminé où

s'élèveront les tribunes, la vue du parcours
avoisinant est beaucoup plus étendue qu'au-:

paravant.

Le Grand Prix de Belgique. A la liste v

clôturant les engagements à droits simples,
il y a lieu d'ajouter aujourd'hui les noms

suivants, dont l'inscription vient de par-
venir au Il. A. C. B. Charlier, sur voiture

X, et deux voitures Derby devant courir

dans la catégorie des 1.100 cmc.

FOOTBALL
La finale de la Coupe de France. Au-

jourd'hui, c'est officiel, la finale de la Cou-

pe de France se jouera le 26 avril au Stade

Olympique de Colombes. La date primitive-
ment choisie était celle du 3 mai. mais ce

dimanche-là ce sont dans toute la France les

élection municipales, d'où un changement
fort opportun.

Armée Britannique contre Armée Fran-

çaise. Voici le résultat du match de.
football association qui s'est disputé, à AI-

dershot. entre les équipes militaires anglai-
se et française

0

Armée Britannique bat Armée Française

par 3 buts à 0.

Les comptes du match Paris-Uruguay.
La Ligue Parisienne de Football vient de

communiquer les comptes du match Paris:

Uruguay, joué dimanche dernier à Colom-
bes.

Il y eut, en chiffres ronds, 25,000 specta-
teurs présents, soit 2.902 à la tribune d'hon-,

lES STATIONS TOURISTIQUES,

THERMALES & BALNEAIRES

FRANCE
(Province)

MONTE-CARLO

UnTCI BE
PARIS. Le seul sur les jardins

nU I CL O.PLBORV, Adm.dél. Direct' général.

rôcE""

NICE L'aTUNTIC Lar^u# ^%nÀ:

IIIPC HOTEL MÉTROPOLElill.r ^lexxL centre. 150 .chambres.
lilUk Ouvert toute l'annee.

NICE
GRAND

&H^^pgNC^|omAGrand parc. Prix spéciaux pour séjour.

SAINT-JEAN-DE-LUZ

SAINT-JEAN-DE-LUZ œ MSSgfe
et hivernale. Spécialement recommand. pour enfants

A VENDRE A COLOMBES
Jolie VILLA se composant de Salon, s. à m.,

véranda-, office,, cuisine, i chambres, s. -de b.,
gaz, électricité. Eau dans ta maison et jardin.
Buanderie. Sous-sol -"très clair. JardMIMO met.

Prix. 110.000vide
135.000 meublée.

DUPUTS, 34, rue La Bruyère, Paris.

A VENDRE A VALENCIENNES
LE CAFE DE PARIS

Le plus grand et le plus beau de toute la ville,
en plein centre, place d'Armes, fraîchement re-
mis à neuf et très décoré, parfaitement tenu. Il
existe une entrée postérieure slir rue adjacente.
Il y a possibilité de nombreuses sous-locations

existant déjà. S'adresser BOURGEOIS,
3, boulevard Eisen, 3, Valenciennes.

AGENCES IMMOBILIÈRES

(^ A \TATT?QPropriétés
Commerces Hôteb

\JJxri V\ £JU Facilités pour Transactions
BANQUE de CANNES.14. r. Venizelos (Près gare)

VILLAS ET PAVILLONS

A VENDRE meublée ou non La SUPERBE

VILLA MF TA
avec son magnit. parc

VlllLlA MljJA (13.000. mq), sise à NICE-

PTMTT?!?' hauteur
Hôtel Régina, vue sup. sur

VJlJlllJllZi Nice, la mer, les Alpes, compren.
r.-de-ch. et 2 et., dispon. de suite. Une partie du
parc peut se lotir.P.vis.,s'ad.au gard.P.rens.,au

régis.M%Martin,38,r.Pastorelli,Nice,ou à la Banque
Hypothécaire et Immobilière de France, 21, ave-

nue de l'Opéra, Paris.

NORMANDIE
i

AGENCE COUYÈRE
LOCATIONS VILLAS, CHAT', VENTES de PROPRIETES

1, rue de la Mer, à Trouville- Téléphone 37. `

DEAUVILLE-TROUVILLE. Locations, Ventes

^.GENCE ACCARD, fondée en 1862.
Téléphones: Trouville 2-17; Deauville 2-76.

piQnilDr
AGENCE m \g *• Téléph.

UflBUUnU fondée en 1873 UAV E 2<

HOULGATE
AGENCE LECOINTâIREUAIII P ATC AGENCE LEOOIBTKE;

HOULGATE~p~nUULuAlt Téléphone 12.

LOCATION ET VENTE DE VILLAS,

Uni II PATC AGENCE C. VIKARO. Loca-HOULGbTEA°E~enteaVillas.Téléph.n-3nllULuA1Ltions,Ventes,Villas.Télèph.n°a
PROPRIÉTÉS A VENDRE. Rapport et Agrément.

Belles Fermes en pleine vallée d'Auge.
M. HEBERT, 5, P'- de la Victoire, Lisieiix {Calvados)

CO TE
D'ARGENT

AGENCE AMANIEU
J^L'^nTeCours Lamarque, ARCACHON (Girondei.

PYRÉNÉES

PAU
AGENCE PYRÉNÉENNE

tr M W IMMOBILIERE et COMMERCIALE
o– 6, place Clemenceau (Telephone 4^56) o~

PCNTDAI nCCIPC 2> Iat Gamhetta, PAU
CENTRAL

~FFI~E

2; rue de Villas PAU
Util I nAL yrrlLit Location de viUas et Ad»

partem". Vente (fimmeumes et de Fonds de Coniuieree

t
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ANNONCES CLASSÉES
Paraissant les MARDIS, JEUDJS & DIMANCHES
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Les ANNONCES CLASSÉES sont reçues au FIGARO, 26, rue Drouot et 14, Rond-Point des Champs-Elysées

«dans les LIBRAIRIES et PAPETERIES

1

M.COLLOT,59, Bd Malesherbes(8-) (St-Augustin) FLAGEOLET, 7, rue Bastien-Lepage (1 6")
BOFFY, 14, rue de Bellechasse (7e) WALTER, 14, rue Vintimille (ge) DEPAIX, 35, Avenue de la Grande- Armée.(16e)

MmeLIONNET,5x,r.deGrenelle(BdRaspail (7*) A. MARTIN, 7, rue de l'Alboni (16*) Et au

J.MARTIN,72,BoulevarddelaTour-MaubouTg(7") CHEVILLET, 114, rue Lafontaine (16') CORDON BLEU, 129, r. du Faubg-St-Honoré(8°)
CORNUAT, 11, Boulevard' de Courcelles (8e) -.•- PELLIGRY, s, Avenue Bugeaud (16e) CORDON BLEU, 71, rue de la Pompe (16°)

TipiC

Demandes d'Emploi- •• Lahgne 4 fi\ Agences de

Placement

Lal1gne8 fI',

I Anir » » au-dessus de 4lignes 3 fr. Capitaux 10 fr.

r Autres rubriques., La ligne 5fr. TARIF SPÉCIAL POUR LE FIGARO I~fARITIME

LES BOHHESMAISONS
.ALIMENTATION

La Grande Liqueur Française

BÉ.\ÉDICTL\E
TONlfeTlVE

Vente directe du fermier au consomma-
teur FRUITS des Pyrénées, POIRES
et POMMES Canada extra et de con-

serve, l fr. 50 le kilo en vrac ou en ca-
geot de 5 à 25 kil. S'ach. i05. rue
de La Chapelle (Tél.: Nord 23-32).

AMEUBLEMENT

0)~ PPtOjUtnM S)EGES CU)RS
EPRRRTINN

de salles CUIRS

N~
t.rHnR de salles à manger

RcPARATinUsièges cuirs
I~ÂIIb@irfcMALLET

SPECIALISTE FABRICANT
`

47, Faubourg-Saint-Antoine, 47

&
p~~REMISEApnaeruf

PROCEDE
NOUVEAU

DESS

SIEGES EN MAROQUIN
Maison de confiance fondée en 1899

VÊTEMENTS

ATTFNTMM \\A P«* très avantageux
A I I tN I IUH SOLDONS nos 7mV

sés pour compte: Complets veston, par-
dessus haute mode et pardessus raglan,
et faisons retouches gratuitement et dans

la perfection.
NEUMEISTER, 10, rue la Condamine

(Marcadet 25-52)

mmmmusâà"k

OCCASIONS |
AMEUBLEMENT

WARRANTS,
Rive Gauche, 107, Bd

Saint-Germain (Métro Odéon).
Occas. en mobiliers, bronzes, marbres,

tapis, lustres. Expéditions monde entier.

ACHAT TRES CHER meubles an-

ciens, gravures anciennes, tapisseries,
ta-

bleaux. Y. DE BREMOND DARS,
20, Faub.-Saint-Honoré. (L'acheteur se

rend partout gratuitement à domicile,
même en

province.)

A vendre: Comptoirs démontés en aca-

iou, dessus glaces. Belle caisse grillage
Boiseries. Occasion intéressante pour ins-

tallation de Banque ou Agence. S'adr.:

concierge, 14, rond-point des Ch. -Elysées

OCCASION UNIQUE
Conviendrait pour château ou hôtel. Trè.

importante salle à manger. Louis XVI; gd
buffet deux corps, panetières, table, dix-

huit chaises. Fabrication irréprochable.
Pour voir et traiter: Garde-Meuble, 50,

rue
des Tournelles (Métro Bastille).

Cherche, pour installation, très beaux

meubles anciens. Discrétion. Ecrire:

Limet, 90 bis, rue Varenne.

A vendre: Très belle salle à manger pro-

vençale style Louis XV, noyer sculpté,
belles ferrures.

_JéLéph..L
Auteuil 22-46.

'A tendre.: Joli Cosi Corner, gd tapis,

tableaux, bronzes. S'adresser le matin,

de 10 à Il h. 30: 48, rue d'Hauteville,

demander M. Cristot.

Marzen, 60, r. Chapon, achète meublés,

objets divers. Se rend à domicile.

E~

DAME monde, Franc., dés., "our sé-

jour, ch. meub. av. ou sans pension ds

famille distinguée, 2e étage maximum si

pas
asc, prix

mod., préf. 16e ou

proxim.Ecrire: Maze, Figaro (Annonces).

Mme DESBULLÉÛXT3, rue Théodore-

de-Banville, reçoit pensionnaires, accepte
aussi pour repas.

Jne hom. pari, ang., 19 a., d. pens. ds b.

fam.fr., St-Germain,Fontainebleau, Com-

piègne.Ec. :Miss Clayton,16,quai Béthune

Parc Monceau, hôt. part., jard. 8, r.Of-

fémont. Chamb. et pens. pr 1 ou 2 pers.

1 v

Pension
anglaise,

sit. unique, entre Bois

et parc Muette (Métro). Conf., b. cuis.

15, Bd Suchet (16e) (Auteuil 38=04).

14, r. Lentonnet. Pension complète 26
f.

par jour, chamb. seule 12 fr., av. s. de

bains pnv. 26 f. Ascenseur, eau' cour.

9 Villa Bel-Air, av. St-Mandé. Pens.

dèrn. conf. Jard. Px m. T.:Diderot 14-34

Pens. priv., hôtel part., 14, r. Juliette-

Lamber, quartier Monceau. Tout confort.

V!LLEGIATURES

LE PETIT PARADIS, Juan-les-Pins

(Alp.-Mar.). Repos en famille. Notice.

^mÊm

ncur, 7.725 à la tribune du Marathon,
11.127

dans les tribunes découvertes. Au total

21754 spectateurs payants, les invitations

officielles et celles de presse portent le to-

tal général à 25.000. Quelques confrères don-

1 lièrent lundi des chiffres supérieurs, 40.000,

.voire 50.000, prenant leur désir pour une

réalité.
La recette fut- de 180.000 francs,sur laquel-

le 70 p. 100 vont aux Uruguayens pour les

défraver de leurs importants frais de voya-

ge et de séjour. Sur les 30 p. 100 restant. la

Ligue de Paris a offert 10.000 françs à l'A-

micale des Clubs Parisiens, groupement des

'petits clubs, ce qui est un beau geste

II eût été intéressant de connaître le bé-

néfice net de la rencontre, car il y eut, évi-

demment, de très lourds frais d'organisa-

tion, location du terrain (le maximum est
de

S 100), contrôleurs, correspondances im-

primées, affiches de publicité, transport des

joueUrs,'bânquet, etc., mais c'est toujours la'

infrna cliose, on claironne le chiffre de \n
recette on se garde "bien de parler des frais,

,si bien que beaucoup de -sportifs se figurent

de5 lionne foi en croyant que tout est profit.

•V propos du banquet.ou a fort commenté

l'absence de M. J. Rimet: président" de la

F.F.F.A., qui s'était excusé, mais qui ne

s'était pas fait représenter. P. C,

LES ARMES

Le Critérium de fleuret de Paris. Dis-

putées sous la présidence du docteur Guérin,

les éliminatoires du Critérium de fleuret

ont réuni 68 tireurs. La finale se déroulera,

le 16 mars aux Ingénieurs Civils. Résul-

tats

Demi-finales* Première poule l.'Brunel

,2. Bonhomme 3. Timomer. Deuxième pnule
1 Berthe 2. Lazare 3. C. Lion. Troisième

poule 1. R. Lantz 2. Perclrizet 3. ChôUé.

Quatrième.poule 1. M. Alcalay 2. N'ohlecourt

3. Lermusiaux. Cinquième poule 1. Lemoine
2. Goedorp 3 Gardère.

Le Championnat interscolaire d'épée.

Aujourd'hui jeudi, à une heure, au lycée

Carnot, se disputera le Championnat in-

L'HABIT NE FAIT PAS LE MOINE r

MAIS IL FAIT
L'HOMME DU MONDE

M. ADAMANDIDES, eje-coupeur des
grands tailleurs, vous habillera bien. C'est
un artiste qui adapte non pas votreper-
sonne à la mode, mais la mode à votre

personne. Prix tout à fait raisonnables.
6, rue des Morillons (15°), Nord-Sud
Convention. Ce n'est pas central, mais ¡
vous ne regretterez pas le dérangement.
Ouvert dimanches et fêtes jusqu'à midi. (

(Téléphone Vaugirard 04-31.)

MATÉRIAUXDE CONSTRUCTION<

CLOTURES EN TOUS GENRES, 1
sur pieux en ciment armé ou en fer.
Pour clôturer vos propriétés, haras, pad-
docks le plus économiquement, avec les

matériaux les plus solides et les mieux

appropriés, adressez-vous au service créé

par
!« UNION DES INTERETS I

SPORTIFS );, 14, rond-point des

Champs-Elysées (Tél.: Elysées 02-65). ji

FOURREURS

FOURREUR Jack, ex-chef gde maison,
se charge des rép. et transf., travail soig.
33, r. Vivienne. Bourse (T.: Gut.66-75). i

MODE ET
COUTURE

COUTURIÈRE A FAÇON

Prix modérés. Flou, tail., transform.

Eugénie ANTOINE, 7,r.Lapeyrère(lo«)

Gde armoire laquée blanc.2m.60s.2ni.50.
Vér. occas. S. D., 21, rue Royale.

Atuvi^-

5 Bd Si-Miche!, Paris, achète ARMES

D'OCCASION: FUSILS, etc.

BIJOJX

CirfFTTJTjT? ACHETE très CHER

^IIDDIJ BIJOUX or, platine,

jerles, brillants, vieux dentiers, dégagem.

30._R~LAZAK~
!'achèterais bon prix beau diamant ou bi-

ou.Ec.p.r.-v. Basset, bl.Bd Victor (o*

HYGu.

Jaignoire Porcher, ch.-bains, lavabo 685 f.

/iant, 4, rue Armand-Moisant ( 15ear. )

MUSIQUE

PIANO à queue G AVEAU, petit mo-

dèle, acajou, état neuf, à vendre pour

cause départ. Marchands s'abstenir.

Répondre Valdon, Figaro (Annonces).
VETEMEN S

ACHETE et V ENDS

Vêtements hommes et dames; faurrurts,

~oCdes, iaussës poar :émnp(e.'

yais7ïiclTlPôp^TER,
10, rue La Condamine (Marcadet 25-5Z).).

DIVERS

A vendre quatre cent cinquante kilos de

LAINE première qualité. 7, avenue Léo-

nie, Saint-Cloud, de 10 heures à midi.

Dans MAISON FAMILIALE située à la

campagne, joli
pays,

prés et bois, très

sain, centre de a France, ON rKt-,

PENSIONNAIRES toute l année, fa-

mille avec enfants ou personnes seules,

nourriture soignée. Prix modérés.

Ecrire Propriétaire Château Saint-

Mexant (Corrèze).

Ire
Li 1 n

Chambres meublées, luxe, conf:, pension

à volonté, dans hôtel particulier,
avec

jardin (16e arrondissement).

Ecrire Perron^ ^jg^JtAnnonces)^

NICE. Ds villâTpart. prom. Anglais, chez

dames paris.. blles ch.av.pens.s.mer.jard.,

bains, exe. cuis.- Ecr.: Mme Baruch,

18, rue Michel-Ange, Nice.

Elég. pied-à-terre ds mais, part. Px: 10

à 15- Z51_rue_Pigalle_(Trud.
40-27,.

-à ¡, ne- ds SChambres meut. à louer ds mais b.

S'ad. lev ét. droite: 56, r. Gây-Lussac.

JOURNÉES BOURGEOISES

Cout.-line., tr. cap., dem. journ. bourg.

Ecr.: Olga, 6, rue Eugène-Delacroix.

Pers sér. d. repass., entret. linge de 2 à

6
h.

Mlle Hélène, 29, rue
Cambacérès.

Couture, neuf, raccomm., 10 f., nourrie,

Paris-banl. Huet. 64, r/Véron,Alfortville

Coût. dem. journ., robes, ling. fine, nf et

répar. Marie-Louise, 3. r. Weber (16e).

terscoiaire d'épée. 80 tireurs, représen-

tant

21 lycées, collèges ou écoles, sont ins-

crits.

Les Régates de Monaco. La quatrième

journée des Régates de Monaco fut encore

favorisée par le beau temps. Résultats

Yaclits de 6 m. 50. 1. Gu\)-Vdl, à M. Joa-

chim en 2 h. 17 m. 55 s. 2. Tanit, à \J. Vill.e-

torte.en 2 h. 18 m. 19 s. 3. Pâquerette, à M.

\liséré, en 2 h. 19 m. 3 s. î. Slevlka. il M. Nay-

deu 5. Nouka-IHva, h M. Lnrcher, etc.
Yachts de 8 m. 50. 1. Rikbms'ky, à -MM.

Vidal, Currie et Dlibose, en 2 h. 12 m. l(i s.
'• 2. Pampero, à M. Crestiii, en 2 h. 17 m. 46 s.

damieri (Gênes), en 2 h. 8 m. 18 s. ;'2, Nereida,

à M Liaudet (Barcelone), en 2 h. U m. 49 s.

Z. Uo-V à MM.Serra et Sbertoglio (Gênes), en

2 h. 12 m. 34 s. 4. Bilitis-11, à M. Riqucur, en

h' 14 m 18 s. 5. Lotus-Bleu. à. NftM..Wèil et.

Fouquet 6. hinda, à M.West (Danemark)
7. Leanor, à M. Costaputa (Gènes) 8. Venitia<

à M.H'FHSsafa(Gênes) 0. Comeo, 4 M:Ford (A-u-

.' gléterre)'. •. • " .
Yachts de 8 mètres. 1. Ençhnnlemcnl-IV

à MMBffre, en 1 h. 54 m. 59 s/; 2. Aile-lV, à

.Mme V Hori'ot, en 1 h. 55 m. 2^s. 3. Enchan-

teur à -M:Auniac,- en 1 h. 55. m., 59s. 4.' Cheta,
à M. Giovanelli (Gênes), en 1 h. 56 m. 29 s.

5 Cupidon, à M. de Rothschild 6.: Astrea, à

M. Gandolfo (Gênes) 7. Namoussa; à M. Bré-

rfU6t
•° Coq-Gaulois, Vega et Liala abandonnent par
suite d'avaries.

Au Tir aux Pigeons de Monte-Carlo.

Prix Guidicini, handicap, 40 tireurs Baron

de Lépine, 25 mètres et demi, et comte

Mittrowsky, 24 mètres, 9 sur 9. premiers
M. Peranh'i, 28 mètres, et M. Ker, 22 mè-

tres, 8 sur 9, troisièmes.

Poules gagnées par MM. de La Cerda,-

marquis Strozzi, baron de Lépine et R. Ber-

tres.. ••'.
''"

Double gagné par le marquis Strozzi et M.

R. Bertres.

Aujourd'hui jeudi, à une heure de l'après-

midi, Prix Fraser, 25 et 28 mètres, 3.000 fr.

CHIENS

Ravissant LOULOU bl. de Pométanié,

moyen, 2 ans, primé, à vendre Ecr.:

Montréal, Figaro (Annonces)

A VENDRE 2~tres beaux bergers alle-

mands, mâle et femelle, primés. Ecrire:
V. John, Figaro (Annonces).

DEMOISELLE, 30 ans, Italienne née et

ayant toujours vécu à Londres, diplômée

piano, cherche place pour trois mois
d'été dans grande famille, donnerait le-

çons anglais, italien et piano, entant 12 a.

passé, ou dame
compagnie. Ecrire Lucy

Galumzzi, Corso Lempione, 8, Milano.

Dem. gouv.-instit. fr. ou étr. pari, franc.,
angl., p. éd. fill. arist. hab. étr., voy.,
réf. sér. ex. Ec.Lamer, 6, r.Châteaubriand

COURS ET LEÇOI\

LEÇONS D'ANGLAIS. Miss Chad-
wick, 123, rue de

la Tour, Paris (16e).

Dame, Angl., prof., of.leç.au pair.cham-
bre. exe. réf. Ec. Professeur, Figaro (An.)

Mlle Roussel, prof. dip., donne leç. angl.

et franç., trad. 14, rue Perdonnet (10e).

Leçons f ranç.; piano, répétit. M.

Mary, 5, avenue l'Asile,
Saint-Maurice.

EDUCATION de la VOLONTE'

Changement total de la vie, du caractère.

Ec.: A. -G. Agiz, 10, r. de Stockholm.

Violon et accompagnement par élève de

Lucien Capét. Jean MaiWieu,l5,r.Clauzel

BRTDGETCouTsT lie. ~pâl£ ~Mme~Bi//e7,
-T7, a, prof , 18, r. Printemps (17e arr.).

QPinGC MAH-jONGG.- Leçons
part.,

cours. Mme BILL. 16, rue

Eugène-Manuel (16e) (Auteuil 17-84)

1-4 niASi1™.»»»
leç. part., fprf. 60. f.

l\ IIA-XÎMlMoràio, 17, • av. Opéra.

iBSJLBUL-Jt»v Bm^LfcCJy

Partant Espagne, désire représenter imp.
maison. Senanès, 21, av. Niel, Paris.

Représentant travail facile, gros bénéfi-

ce. Ecrire: Lengelé, 47, rue Saint-

Jacques, Marseille.^

Jeune homme, 27 ans, connaissant comp-

tabilité, anglais, représentation, cherche
situation Paris ou province avec espoir
succession ou association disposera de ca-

pitaux).
Ecrire

M. GALTIER,

Figaro (Annonces).

OFFRONS à personne ayant belles rela-

tions participations à bénéfices dans af-

faire sérieuse (commerce de. luxe), aucun

capital
demandé, collaborât, indépend.

Ec.: ECHO, 5Js _Bd_Haussmann,
Paris.

Cherche jeune homme, bonne instruction

ît références, ayant rédaction facile pour

travail .de bureau. Pe.it se faire situation.

Ecrire: TOMER,
Figaro (Annonces)

FINANCIER retiré affaires, hautes K-,

férences, honorabilité et compétence, se

chargerait gérer particulièrement gros por-

tefeuille valeurs mobilières. Ecrire:

622, H., boulevard des Italiens.
1 1

Jeune Anglais, bonne éducation, expé.

rience affaires, sténo-dact., français, ang.,

oarl. allem., bon. référ., ch. sit. secrét.

Prêt voyager. A. Hugo, Figaro (Ann.).

Commerçant retiré, ancien capitaine ré.

serve, cherche situation chef personnel oc

tout autre, banque, commerce, industrie.

Ecrire:
Trive, Figaro (Annonces).

\Ir, b7 éduc, 40 a., bach., sér., dera.

empl. Pernot, 3, r.du Plateau, Vincenne:

ADOPTIONS

Tr. sér. famil., honor., dés. adopt. enf.,

discr. abs. Ec.: Quentin, Figaro (Ann.).

PERTES & TROUVAILLES

PERDU"-¡;TO-ars-;àL-h;~p;=;PËRDÛTe" T0~mars, à Longchamp, jeu-ne CHIEN Griifon Bruxellois, couleui

marron beige. Le rapporter -contre récom-

pense: 8. Villa- Molitor. •"

A A

BENEFICES IMPORTANTS à réali-

ser en rn'aidant financ. à lancer mon mo-

teur pour autos, marine, aviat. etc.,

teur pài-brev.'fr.' et eçr. Un modèle' es1couv: pat brev. fr.' et étr. Un modèle est

canst." et vis. Principe nouveau, moitié

poids, moitié prix moteurs actuels.

Ecrire: M. MOREAU.

52, avenue Kléber, Paris..

GROUPE de particuliers spécialisé dans

étude et réalisation affaires terrains, ré-

férences premier ordre, recherche, £oui
étendre moyens d'action, capitaux privés

avec intérêt fixe et participation.
Ecrire à G. DAVID,

157, boulevard Malesherbes, qui renseig.

YACHTING A VOILE

Yachts de 6 mètres. 1. Eniijma, à M. Val-"

LES TIRS

-m

INSTITUTRICES

REPRESENTANTS

DIVERS

i

Sit. int. offerte ds orgaruV. firiahe. a
Mr disposant de 50.000 fr. Voir ou éç.

• M. Kmef,; 36y rue Lemercier, Paris.

Pour lotissement recherche, -çommanditi

avec 100.000 fr., espèces ou titres. Ec.

vî. Labis, poste rest., gare. Nord, PgfiS;;

FABRIQUE parfumerie, bénéfices énor-

mes, demande commanditaire ou associé.

'Borsqri, 12, rue Duphot.

tt.B9-)9m.

DAMESDE COMPAGNIE

G 1U VERNANTES
D'INTÉRIEUR

On dem. femme sér., 40 a., connaiss.

parf. cuis., mén., couture, sér.réf. exig.Se

p.de 10 à 14 h. 4, r. Frères-Périer.Paris

GOUyERNANTES
D'ENFANTS

Personne demandée pour s'occuper deux

enfants, 5 et 10 ans, couchant appartem.
Se prés, matin: Thibaud, 18, rue

Daru.

On demande sténo-dactylo expér. bonne

orthogr. Ecrire indiquant référ.:

C° Asturienne, 42, avenue Gabriel (8e).

VALETS bt CHAMBREMAITRES O'HJTEL

On demande valet-maître d'hôtel, sé-

rieux, bonnos références exigées, bons ^ga-
ges. Se présenter 10 heures à midi

Lucas, 45, avenue du Bois-de-Boulogne.

Pr
Saumur,m.d'h.,sér.,prqp.,2 m,;Jcéf-SjSep.'sam;TTâT2:Àdelprii Hôt., rue Taitbout

Dem. vàli ch. ay. un peu servi. Se p.mat.

j.i 1 -h., 'soir 6à9: Duval, 34, av. Messine.

FEMMES DE CHAMBRE

On demande femme de chambre sérieu-

se, 30 à 40 ans, couture, service dame,

référ. exigées, pour Brésil. Se n.9àl0 ^t

7à8 soir: 11, rue "Bassano
(5e étage).

Dem. f. de ch. sachant bien cuis.; aidée
jar femme de ménage. S adresser matiri:

Duperier, 26, rué de' Clichy. Paris.'

Femme ch., très sér., active, ménage,

couture, serv. -jeunes -filles. Panhard,

7, rue François-Ier.

Demande femme de chambre sachant

:oudrej repasser, serv. ta île, références
verbales. Jonas, 12, Bd de Courcel-

les, Paris. Se présenter le
matin.

On dem. personne de 25 à 30 ans env.,
petit savonnage,

repassage,
raccommoda-

ge. Se présenter 7,
avenue George-V.

Dem. i. cf. con. serv. t., coût., rep. Se

p. de
9 à 1

1 h. Ivette, 24, r. de Surène.

D. f. ch., sér., mén., s. tab., cout. Préî:

lOàl 1, h. Pagezy, 47, avenue Bosquet.

MÉNAGES

^n demande, pour propriété 15 km, de

Jhartres, pour deux maîtres, un ménage
>u séparém. valet de ch.-mtre d'h. et .b;

c.is., très bons gages. Ec. av. réf. verb.

si possible vidame, Figaro (Annoncée).

On dem.' mén:, valet, cuis. Se prés, de

' li2 I':6*Ulfe â6ir àp-^h- av.Ceorge-Vs42.

CUIS1NIÈ.ÎES

Très bonne cuisinière, sans mén., réféi.

verb., deux maîtres. Se prés, de 10 à

14 heures: Ettlinger, 3, Bd de Clichy.

On dem., ens. ou sép., cuis. fais. mén.
;t f. de ch., mén., serv. tab., coût., réf.

sér. S'adr: Concierge, 17, avenue Bos-

i juet, midi
à 3 h., soir 7 h. à

10 heures.

Goupy, 50, av. Marceau, demande bonne

cuisin. -pâtissière. Se présenter de i h. à

2
heures ou-après

6 heures, référ. exigées.

Jeune cuisinière faisant ménage avec fem.

de chambre, deux maîtres. Se pré-
senter de 9, à Hh., l'ap.-midi de 3 | .6:

Mme Did, 101, boulevard Haùssmann.

L,'Host.du Val de l'Eure,^ Sorel-Moùs-

sel (E.-et-L.), -d.,pr.sais.,exc-cuis.-pâtiss.

On d. cùis.-pât~ ,éx:réf. 17, r. Quentiri-
Bauchart. Se présenter le

matin.

Dn dem. tuis: stable pï serv. av. f.de ch.

Réf. exig. Lefèvre, 31, r.
Pergolèse.

VALETSDE PIED, GROOMS

On demande bon second, représentant
bien, très au courant service, bonnes ré-

férences. 34, rue Beaujon.
`

NOURRICES,BONNES D'ENFANTS

On dem..bonne d'enf:, sérieuse, muniee

de bonnes téféV. S'adc. de 9 à 11 ht

Bussér, 83, avenue Niel. .-< ••
.I-

Bonne à tout faire, sérieuse, 40 ans,
connaissant la cuisine, références, bons

gages. SIGISMOND.

18, rue Marbeuf.
Bonne à tout faire, préférence Alsa-

cienne,-Suissesse
ou Luxembourgeoise.

S" adresser: 4, rue Descombes,e'"'
de 9 heures à midi.

Programme ie s S pelades

ALBERT-l". 8 h. 30. La Nuit des Rois.
AKiâ. 6 h. 43. Henri 1 V.

ATHENEE. 8 h. 30. Les NouveauxMessieurs.
ANTOINE. 8 t- 45. Pile ou face.
ATELIER (Théâtre Montmartre). 8 h. 45, 7–

George Dandin, la Révolte, Corilla.

AVENUE. 8 h. 45. Pepète.
BA-T A-CLAN. 8 h. 30. Chou-Chou.
BOUFFES-PARISIENS 8 h. 30 Troublez-moi.
CAPUCINES. 9 h. Où allons-nous!1

COMEDIE-CAUMARTIN. 9 h. L'Amant
rêvé-

CHATELET. 8 h. 30. A qtit te milliard*

COMEDIE DES CHAMPS-ELYSEES. 8 h. 2~i
Malbaroughs'en va-t-en guerre.

COMEDIE-FRANÇAISE. –8 h.; 30. Heddg.
Gabier.

CLUNY 8 h. 45. Un petit ntz retroussé.
DAUNOU. 8 h. 45. Chéri (Colette). '

DEUX-ANES. 9 h. Présentez. Anes 1

DEjA~ET. g¡;;45. C'fnqfemmessude ao7,
EDOUARD-VII. 9 h. Le Tribun:'

ELDORADO. 8 8 h. «. La Nuit du 3. `,
FEM1NA. 8 h. 45. Athalie. vl

'•FOLIES-DRAMATIQUES. 8' h;3ft; L*Ko.
sier.

GAITE-LYRIQUE 8 h. 20. La Hussarde:

GAITE-ROCHECHOUART. –8 8 h. 30. Quand
on a tait ca une fois.
GRAND-GUIGNOL. 8 h. 30, Sur la lande;

Chabichou; l'Amant de la Mort; le Renard.

GYMNASE. 9 h. La Uate.ie aes glaces.
MADELEINE. 8 h. 45. Le Vertige.
MATHURINS. 8 h. 45. –On demandeun

amanr.
MICHEL. 8 h. 45. Le Greluchon délicat.

NOUVEL-AMBIGU. 8 h. 30: Le Grillon du

(o er.
NOUVEAUTES. 8 h. 45. Pas sur la bouche.
ŒUVRE. 8 h. 45. La Femme de feu.
OPERA. Relâche.
OPERA-COMIQUE. 8 h. 30. La Lépreuse.
ODEON. 8 h. 30. L' Artésienne.

PALAIS-ROYAL. 8 h. 30. Le Monsieur de
cina heures

PORTE-SAINT-MARTIN 8 h. b P=er Gynt.
Orchestre Pasdeloup.

ROTINIERE. 9 h. Le Coup de deux.

RENAISSANCE. 8 h. 30. Vêtir ceux qui sont'
nus. -i

SARAH-BERNHARDT. 8 h. 15. L'Aiglon.

STUDIO
DES CHAMPS-ELYSEES. k.-

L' Etrange^.épousedu professeurStoerbecte^
l

STÉNO-DACTYLO

BONNES TOUT FAIRE

Demande bonne à tout faire, genre fem- f

me «hambie, -jeune,
active, sachant cou-

i

idre*, service dé Stable, avec cuisinière, ré-

férences ejfljéjïs; ij-f .14,rûë;de Provence.

rpJTâ."t"îr tr.fjîfë ,fais. b. cuis. Se p. le I

;i*atjri: 53 .bis, ri* Joùffroy,ler au-d. entrs. I

Dem. bon. t. f., sér., sach. cuis. Se pr. 1

matin: Ouachée, .5,
rue

Georges-Villes, r
On d. b. à t. i., genre f. çh. sér. ,act., cuis.1

bien, 1 rnaît., réf.v. 26, av. Niel (17e). i

Bonne t. faire av. f. chamb. ou cuis.,

mén., petit sav.Calud, 142, r.Courcelles.
t

D. b. tout f., cuis., mén. et prom. 1 pet. I

bébé, 2 maît. Ec. Durand, Figaro (An.) t

FEMMES DE MÉNAGE 1

On demande pers. tr. soigneuse pour i
ménage quelques heuresres par jour. iménage

queiques heurespar jour.
^S'adresser lundi ou jeudi,' 2 à 4

heures:
Soûlas, 133, boulevard

Pereire.

Ménage,
jardinier; 35 à 45 ans, 4 bran- I

.çlies, plantes forcées-; fine, grille, conn.
tçsse-cour,

logement.
deux chambres, une

cuisine, Seine-et-Oise. Ecrire, se prés., l-j
Concierge, 51, avenue Montaigne.

j
y– ;miii i. hliii i- -1

Nous prions nos clients de mettre

un nom dans leur adresse, la poste
ne distribuant pas les lettres f

adressées à des initiales.

|BMMMMjM|IB|MMBWMM|ll||MMIjW»M|Hjl^y

DAMESDE COMPAGNIE

Dame dist. dés. apr.-midi coût., raccom.,

repa, accompag. jnes filles. aid. com-

rnejôe; Ecrire Mme Calin, Figaro

C: y " (Annonces)

Anglaise, ?-rès distinguée, meill. soc,
dés! pi. lires j. fille ou dame, dirigerait
intér. au besoin, hautes réf. Parts, tcr.:

Miss Hall, Figaro (Annonces).
Dame dist., intell. sér. d. dir. int. pers.

seule. Paris, voy/! Petit, 4, pl. Valois.
Dame lib. ap.-tnV accomp. dame ou enf.,
b. réf. Germaine, 16 bis, rue Lauriston.

GOUVERNANTES D'ENFANTS

Agée 27 ans, revers situation, instruite,
cherche "place conf. dans intérieur hono-

rable; avec '.enfants, connaiss. cuisine et

ménage. Ecrire: Mlle And. Plantey,
9, rue Jëàh-Bart, Houilles.

Jne fille /Sach,. parf. l'alk et lé frariç. d.

pl.aup.enf.de 2à6a.,Fr.6u
étrang. S'adr;

M.- D., 25, av. de la
Grande-Armée.

Jne dlle, Suiss;, à Paris,dist.,inst., mus
ch.pl.c.gouv.d'enf.ou d. cie.F.of. imm.

M1'6 A.Rust,ch.MmeStyger,l lb.,r.Rouvet

SECRÉTAIRES

J. fille diplôm. Etudes supér., connaiss.

italien, demande 'secrétariat, rech. bi-

bliog., traductions. Ecrire: Mlle G. Ma-

rie, 42, rue Monsieur-le-Prince, Paris (6e)

Dessinat, ay. loisirs d.pl. secrét.ds b.fam.
S'ad.: Ag.Ste-Solange,6,r.Rob.-Estienne

l
v ®:

i VALETS DE CHAMBREMAITRES D'HOTEL
| Valet de ch. -maître d'hôtel, Suisse. 24

ans, bien recom. ch. pi. dans famille

I de préfér. voyageant. Ecrire: J. J-

Figaro. place Fusterie, Genève.

VÂLÊf -"CHAUFFEUR, "25 "ans, de-

mande place maison bourgeoise ou maison

i commerce. SAVIN, 15. rue Saint-

Pierre, Neuilly-sur-Seine.

Jne h., connaiss. serv. table, dem. place
valet ch.-chauf. mais. bourg., Paris,
banlieue. Le Floch, chez M. Morin,

Lie^saint (Seine-et-Marne).

Valet chambre, courant service, désire

place- stable, sérieux: bonnes référencer.

i Ecrire Monnot,

I 19, avenue Charles-FIoquet (7é arrond 1

M. d'hôtel-valet, actif, tr. soig., b. rti.,

i d. place. Minet, 46, rue des Ba:igr.ol!es.

Mén., val. -m. d'hôtel et fine cuis.-pat., b.

réf.,dero.,pl.
Albert. 93,_

rue Monceau.

Valet-maitre dhôt.,
39 a., I m. 76, long.

réf.;
dés. pi. Joumier, 40, rue Spontini.

Valet de ch. dem. pi. ch. pers. seule, b.

références. Marcel, 14, ru; Làrrey.
·'

i Suisse, 25 a., gd, fort, ch. pi', v. de ch.

I déb. Eci.: Adolphe, Figaro "'Annonces)

Suisse, 22 a.. ch. place val-.t chambre

déb. F.se, Figaro (Annonces). ,?

V.-m hôt. d. pl. non couché, b. référ.

A.V.GJJriôt.Trocadêroj,.St-Didier (16e).

yalet^rnàître.d'hôtel, 40 a. •'•-•m. pi. ou

éxtia|Joùrcà(Jeîi 184,
Bd Haùssmann.

Vaj.-mtre d'h., _l"rnT75, 34 a., d. place.

EcY: Antoïiiri; 62,
rue Saussure (17^)'.

Valet-maître d'hôtel, 42 ans, d. pL. b.

références. Joseph, 7, rue Surcoût.

Maître d'hôtel, ay.réf. verb. premier or-

dre, d. pl. Ec. Julien, Figaro (Ann.).

FEM,*Ï7S J'. CHAMBRE

Fme de ch., 42 ans, tr. bon. réf., des.

place service dame. Ecr.: Mlle Hénneji-

que, n° 101,r.Point-du-Jour, Billancourt.

F.de ch ,37 a., serv. de dame, voyages,
coût. lingerie.. -Lucie, 10, rue Saussure.

F, ch., 38ï-, reev-'p. rhàît., s.darne.coutv,

coif.,d.pl.av,v. Elise, 146,Bd Haùssmannn

2 soeurs demandent place femmes de

chambre début., voyageraient. 'Mlle

Nautorre, .43,
rue de la Chapelle.

F. ch., 34 a., mén. coût., rep., s. tab. ,b. r.

Mme Jeanne, 123, rue de Longchamp.

F. de ch.; 34a, Lorr., c. s. t., c, d.pl.
2 m, 3 a.réf.MHe Berthe, 5,r.du Renard

F. de ch., sér., on ling., coût. d. place
avec valet. Jane, 43, avenue Montaigne.

SCALA. ?.!t". 45 Une Gror.seaffaire.
THEATRE DE PARIS 8 h..30.- La Tentation.
THEATRE DE.L'ETOILE. 8 h. 45. Pouche.

TRIANON-LYRIQUE. 8 h. 30. Le Pré aux

C~ercs.~
VAUDEVILLE. 8 h. 45. La Tendresse.
VARIETES. 8 h. 45. Le Fruit Vert.

MOULIN-ROUGE-MUSIC-HALL.
8 h. 30.

La Grande Revue New-Yotb-Montmartre.

NOUVEAU-CIRQUE. 8 h.30.. 5oec, d'atti.

ALll A jID HAWoitder Kids, -The DormondesWonder I~uls;The Dormandes

GAITY'-THEATRE.
8 h, 30. Gaitu Revue.

MtP~R A Nft Sh. 30. Trud Z3-78.Mat. jeudi.'
MlllUrtAiNU tamedi. dire et têtes à 2 h 30._1~ l ~iVIJ samedi. dim et tétea a Z h 30.

niRQUE
D'HIVER 8 h. 20 Formidablesattrac-

vJ tions, dont les célèbresFratellini. Auj. mat. 2 h. 30

nÂUMONT-PALACE.
Après l'amour, d'après

VJ P.. Wolff et H. Duvernois.

MXCTVAI-rK
Le Miracle des J?m-

iuAril V XJLlJiV matinéeset soirée.

r:T- ~j.

Déplacements ei vi6jaiiii<e& "'1

i M. Henfi Briquet, à Villefranche-sur-Mer Mme

Charles-Roux,* à Marseille Mme Marie Cavadia,
à Bucarest ;,Mme René Daydé, à Saint-Jean-Cap-

Ferrat M; Fernand Depas, à Nancy Mme

Maurice Gallet, à Saint-Raphaël M. J. Munie,

à Cannes M. le baron Alexandre de Neufville,
au châteaai d'Hauteville M. le comte d'Olivaes

et de Penha Longa, à Londres Mme G. Pellë-

rin. à Nancy M. André Segard, à Lausanne.

r 7tiTU\ ':tïS A r t/7/.S.

Mme Jean Bruyère Mmede Carabassa M. H.

R. Dias de Oliveira Mme Jacques Daydé M.

le marquis de Lorigvilliers Mme Thérèse Lu-

zeaux Mme Angiolina A. de Mitre Mme de

Mojitclar Mine VUlousier.

A LARELIGIEUSE-DEUIL!lflVi£D!AT
i*Placo m 1* Mtdeloin» 3 Bn« Tronohat. PARIS

LABORATOIRE RAMEYDem'ndBDrsacrème
de-Beauté ictéale^ui oomi&at du Radium, 5 60 le pot

~~JARmMERS j

'
A.VIS

G JUVESNANTES D'INTÉRIEUR

Femme de chambre cherche place pour

,1

m ou deux maîtres, non couchée.

E. lire: :\1arie L.,

F. di.-lmg. d. pl. av. v., b. référêne.

Eugénie, hôtel l'Aima, rue l'Exposition.

B. f. de ch., 25 a., dem. place, bonnes

références. Adrienne, 2, rue Poncelet.

F. ch.. tr. sér., d. pi.av.val., coût., ling.,

mén., b. réf. Marie. 31, rue Tournon.

Dlle, 30 a., gre f.ch.,
cuis. simp.,

d.pl.

pers.sle. Jane. 11.
r. Ecole-Polytechniq.

F. de ch., 24 a., d. pi-, ferait serv. de

table. Lucie, 83, av. Bois-de-Boulogne.

Tr. b.f.ch., 42 a., pr serv. dame et cout.,

long.
réf. Mlle Legué, 3, r. Gavarni-

F.ch., coût, taille,- mén., rep., d. pl. st.

av. valet. Marie, 35. rue de Varenne.

F. ch., 39 a., conn^serv. dame,mén., coût.,

rep. voy.,b. réf.Cécile, 3, r. Montepotte.

F. ch.30 a., sach. trav., rec.
p.

qiaiît.,d.
pl.av.v. Germaine, 11 b.,r.St-Dôm!niquepl av.v. Germàine'.J.b.Y!JIDlnique

Ménagervalet-maître -d'hôte} et «uisinière-

pâtissière, de 25-31 ans, demande place,'

«ns,, mais. bourg: pr Paris, sér. réf. M.

et Mme Rollet, 235, Fg-Saint-Honoré.

Mén., -cuis. -pâtis.,val. de ch.-m. dh.,

J. pl. ens. ou séparément, Paris, camp.,

voyages, bonnes références. M. Louis,

95, rue Prony (17e arr.).

Mén. sér., v.-m. d'h., f. de ch., lingère,

40 et 34 ans, dem. place stable, b. réf.

Gayet. 45, avenue Victor-Hugo, Paris.

Mén. valet, cuis d. pl. ou loge, av.

enf. 8, mpis.– -{ Georges,43, av. du Bois.

lyténT'de'm. p|. ou séparément, m. d'h.

av.-sécond, feïn. Ire f.ch. ou tr. b. ling.
réf. prem. ord. Ec. Louis, 2, av. Bugeaud.

Mén.; stylé, m. -hôt,, cuis.-pât., b. réf.,

dés. place. Raréci, 20, rue Copernic.

Mén.,v.-m.d'h.,frde~ch.,32-27 a.,d.pl.st.,

con.serv., b.réf La.zare,41,r.St-Dominique

Mén., val. -m. d'h., bon. cuisinière, long.

réf.,
dem. pl. Jean, 10, avenue Hoche.

Mén., 30 a., chauf., cuis., d. pl.,b^ réf.,

vpyag. Ec. Schouller, 44, av. des Ternes.

Chauffeur, cuisinière, 30-35 a., bonnes

référ., dem. de suite place stable maison

bourg. Dumoutiers, 5, r. Henri-de-Bornier

Ine mén., v.-m. h., cuis., b. réf., d. pl.
Ecrire: Joseph, 27, rue d'Edimbourg.

CUISINIERS

Cuisinier dem. pl. maison, référ. verb.

André Beyer, Figaro (Annonces).

2 Japonais, cuisinier et val.-m. d'h., dem.

pl.,b.réf.Ec. Tanaka, Figaro (Annonc.).

i.. :- '/CUKINtÈ.îES

Très b, cuis., remp. chef, écon., d. pi. ou

ext., b. réf. v. Balette, 4, rue Laferrière.

Bonne cuisinière demande place. Ecrire:

Louise, 5 bis, rue Jadin, 5 bis.

Cuis.-pât., 33, a.,prop.,éc.,cap.ten.intér.,
couché ou non. Camps, 3 i ,r. Louis-Blanc.

Cuisinière-pâtis. demande pl., pas mén.,
j. référ. Ch. Richard, 20,

rue
Cuvier.

Cuis., sér., hon., prop., peu ménl, d. pi.

dce,couch.ou non. Maria, l78, ) Haùssmann

Fr.b. cuisin., cord. bleu, dés.
pi.

av. ou

sans aide. Louise, 44, rue Lauriston.

Bon. cuis.. 39 a., dem. place, bonnes ré-

férences.. Jouan, 2, rue Poncelet, Paris.

Cuisinière, 30 ans, demande place sans

ménage.
Nathalie, 87, rue du Bac.

Forte. cuis.-pât., 33 a., d. pl. av.
p.

de

cuis- réfi -Lascot, 8, avenue Alphand.

Guis.-pât.' Annamite dem. pl., b. réf.

6 àris ::Fa'ris. JVlyToan,
165, r. Grenelle.

Cuisinière-pât. rernp. chef dem.
pl. oulong extra. Madeleine, 33, r. Chazelles.

i

N31JSSICES,
BJNNES D'ENFANTS

Nurse, 21 a., tr. sér.,b. éd., ch. pl. aup.

enf.-de suite.
Marthe,

Figaro (Annonces).

.^URSÊ"ÔU~GOUVË"RNANTE dem.

place, 30 ans, cath., 12 a. en Angleterre.

Joséphine, 30, rue Fortuny (17e).

Now. sèche d. nouv^ -né, camp., banl.

Nord.tr.b.réf.Ecr.j Bar, Figaro (Ann.).

Nour. sèche,40 a.,d.pl.n.-né pr Paris, tr.

exp. Mme Faury, 6 bis, r. Pauly, Paris.

Nurse, -Suis., exp., d. pi. n.-né avril ou

mar; Bitterli, 3, rue Verdi.

issAbonnésdu«Fitiars»

Fifsro (Annonces).

V MÉNAGES

BONNES
ATOUT FAIRE

P., 41 a., con. cuis. bourg., b. réf.,d.pl.
chez Mr seul. Ec. Juliette, Figaro (An.)

'vïArTMEN-CHAJFFEURS

Chàuffêiir.^Û'ans, très expér., dem. pi.

stable, longiiès références, voy.

Ecfire"irJ.Diétricri,
8, rue Théodule-

Ribot (17e arrondissement)

CHAÛFFEURr" célibataire, sérieux,

connaissant bien Paris, demande place

maison bourgeoise. Voyagerait. S'adr. à

M. Béguin, 50,
r. de La

Bourdonnais (7e)

Chauffeur-mécan., Ital., très cap., perm.

1912, demande place maison bourgeoise,

références verbales. LUPANO,

Figaro (Annonces).

Chauffeur-mécanicien, célib., ch. place
maison bourg. ou vovag.,

parlant
espa-

gnol, permis conduire et gderemise.

Bellon, 36,
rue de

Washington;

Chauffeur-mécanicien demande place
maison bourgeoise ou ferait grand voya-
ge. Delaunay Auguste, 22, rue de Sa-

blonville, Neuilly-sur-Seine.

Chauffeur-mécanicien, 30 a., demande

place, préférence voyage ou ville. con-
naissance espagnol, sérieuses référencés.

Ecr. Jean M., Figaro (Annonces)

Chauffeur-mécanicien, 12 a. prat., sér.

référ., marié, demande place, maison

bourgeoise. Ecr.: M. Jean Durandal,

93, r. Vercingétorix, 93, Paris (14° ar.).

Chauffeur-méc., Belge, 37 a., 18 a. pra-

tiq., d.
pi. p. 1er av.Léon, 46, r. Galilée.

Chauff. -valet de ch., conn. serv. tab.,

pari, allemand et français, dem. pl. dans

Paris, non logé. M. Meissner, 1, rue

Moncey.

Départs pour:

RIO JANEIRO,SANTOS,

MONTEVIDEO,BUENOS.AIRES
GIULIO CESARE, 17 mars, de Gênes

18, de Barcelone.

DUCA AOSTA, 31 mars, de Naples
1er avril, de Gênes.

10,bouIsvHrddesCapucinesParis

fPLUS MAL NlERi
I avec

la CACHET
KAL.HISEA J

%L p H" Q A« Fnu ïSogJT^BouliDenahyPABta^^

C A PV 'VVMMV iia
classe> 80, rue Rivo'i-

-~E~E
1~n

classe, 80,Châtelet.oAuli"! £jMM1j Métro Cliâtelet.

Consultat. ts tes jours de 9 à 7 h. Prend pension.

Chemins de fer d'Orléans, du Midi et de l'Etat

La traversée la plus courte, dans les eaux

les mieux abritées, par la ComDagnie
de Navigation Mixte (Touache)

a) PARIS ALGER

Aller. •– Départ de Port-Vendres le dimanche à

11 heures. Arrivée à Alger !e leniumain à,

8 heures.
Refour. Départ d'Alger le mercredi à 16 h.

Arrivée h Port-Vendres le lendem'ai# à 15 h.

b) PARIS-ORAN

Aller. Départ de Port-Vendres le lundi à 11 h
Arrivée à Oran le lendemain à i6 heures.

Retour. Départ d'Oràn le jeudi à 10 Heures.
Arrivée à, Port-Vendres le lendemain à 17 h.

Billets directs et enregistrement direct des ba-

gager; dé)Paris-Quai d'Orsay à Alger ou Oran et
Vice -versa. •

Ch.-méc., méc. d'aviat. ds armée suisse,

con.Paris,bon rout.,réf.ler ord.en mais.,d.

pl.sur b.voit. Ecr. Louis, Figaro (Ann.).

Chauff.-méc., marié, 2 enf., d. pl. avec

logement, si poss. banlieue Ouest.

Juhel, 48, rue Saint-Germain, Chatqu.

Chauff., 25 a., très sér.f réf.T d.~pI.Ec7:
Laborde L.. 6, r.

Colonel-Molf (17e).

Chauf.-méc., 40 a., marié, d. pl. mais.

bourg., b.r. Sellier, 4, cité Hermel (18e).

Chauf., sér., 32 a., dl pi. st. ou voy., b.

réf. Ec.: Jean B., 91,
rue de Monceau.

JARDINIERS

Cherche place, préfér. Normandie,
pouraide-jard. 17 ans, orphel. gu. Ecr.:

Lefebvre, 19. rue Roussel (17e arrondis.).

CONCIERGES

Ménage, 47 a., sans enf., ayant été

concierge grand immeuble commerce

centre, dem. même emploi, ou fme sle.réf.
verbales. Auguin, 9, rue Georges-Berger.

Agences
de

placement

Agence Ste-8ep.3vièv8

155, Faubourg-Saint-Honoré. Maison

Chalot. Tél.: Elysées 35-42. La plus
sérieuse et la plus importante. Place et

procure de suite excellents domestiques
munis de référ. contrôlées par l'Agence.

&nonneQnitimon6!>bou'-St-Germain
flgcniiH ÙOIÏlmBP Gobelins 07-77).
Aussi SERIEUSE qu'IMPORTANTE
Place et procure jour même: bon. à t. f.,

cuisin.. f. de ch.. mén. et t. les début.

Grande Agence
Monceau

24 ois, .Bd de "COURCELLES (Tél.:

Wagram 47-86). Très connue pour son

excellent personnel. Procure de suite les

meill.places dans sa client. nombr.et chois.

A L'ASSOMPTION, 37, Cb.-d'Antin,

place suite personnel avec gros gages.

1
® 0

i
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LESOCCASIONS

CABRIOLETS
A VENDRE, 8.000 f., lux. cabriolet, >

hors série, 6 CV MATHIS. ay. coûté

le double. Et. neuf. Nombr. access.,

mod. 1923. Loué yl/fee:f,Nemours(S-et-M) j

RENAULT 10 HP cabriolet- luxe 1924

à, céder rapid.- S'adr. Cuinet, de 2 à 5,

8. Marcel-Renault.
Vérit. occ. W.62-34.

CONDUITES7 ÏNTE&IEHRES

n a -14-16 CV6 cyh 1922

SlûlÛ lii1QIIcond' Lnt- 6 pl; lce
rte,

tr.6.état mécan.

UBIdulIdjaj;
A vendre occasion cond. int. CITROEN

très bon état. S'adresser Société Mo-

teurs Salmson, serv. commercial, 102, r.

du
Point-du-Jbur, Billancourt.

A vendre: Superbe Hispano 32 HP,

conduite intérieure transformable, état

neuf. Louis, 34, avenue Kléber.

SUIS ACHETEUR conduite intérieure

OTROEN 10 CV 1923 ou 24. tnter-

méd. s'abstenir. Ecrire: Chazet,

16, rue \nioine-Roucher, Paris (16e ar.).

Suis acheteur, conditions intér., 10 CV,

bon état, éclairage, démar. électrique.

Ermitage de l'Hautil par Triel(S.-et.0.).

Tr jolie cond. int. Duvivicr 12 CV Hotch-

kiss.lO.OOO km. Réel.oc. 88, Bd Pereire.

COUPES

COTTIN-DESGOUTTES

Belle occasion Cbupé-landaulet, tout

neuf, i8 CV, 6 pl., bas prix.

Rodrigaez, 146, rue de l'Université.

i~,

AMËMQUEDUNORD`

LE HAVRE 'Départs)

Paris, 18 mars -'•-

Rochambeau, 25 mars

Compagnie Générale 1 ransatlantiqi'.e,

6, rue Au'per, Paris. 89, boulevard

de Strasbourg, Le Havre

CHERBOURG (Départs)

Orbita, 3 avril -

Royal Mail C°, 12, boulevard de.

CaDucines. Par'S

Président-Harding, 21 mars

United States Lmes, 1, rue Auber

BOULOGNE (Départs)

Cleveland, 28 mars

United American Lines, 1 r Scribe

EXTRÊME-ORIENT

MARSEILLE (Départs;

Amboise, 26 mars

Compagnie des Messageries Mariti.

mes. 8, rue Vignon

Latouche-Tréville, 18 mars

Chargeurs Réunis, 3. Bd Malesherbes

Macedonia, 6 mars

Peninsular Oriental Steam Nav. C»,

41, boulevard des Capucines, Paris

ÉGYPTE ET
SYRIE

MARSEILLE (Départs)

Afidré-Chénftr, 15 mâts' -: '•:•

Compagnie des Messageries Mariti.
mes. 8, tue Vignon

ALGÉRIE-TUNtSIE

MARSEILLE (Départs)

Aiger, tous les mardis, jeudis, samedis -:•

Tunis, tous les mercredis -:•
Compagnie Générale Transatlantique,

6, rue Auber

CieSUD-ATLANTIQUEM CHARGEURSREUNIS

OcPABTS JE dJ.ycAlJX LE HAVREET LAPALUtiE
su la BRÏÏS1L et LA PLA1A

MASSIUA, i avril. LUTETIÂ. 2 mfii.

Belle-Isle, 17 mars. Mosella, .20 mars.
Formose, 25 mars. taaue, 7 a\i'u.

3, BOULEVARD MALESHERBES PARIS
Téléphone Elysées 69-29" 'à; 69-35..

tLOYDROYALHDLJLANaflJS

SERVICEPOSTALRAPIDE
viaSouthampton-Cherbourg,

LD CAUSIL et

ZEELANDIA, 12 mars. ORANIA, 2G mars.

agents DESS~t~ <& A. CASAU-0
5. rue Edouard-VII. Pa,l¢iâ

Imprimerie du Figaro, 16, rue Drouot, Paris

L'Imprünèua~-Gérant :YDGTOT.

\l BUREAU Cet. V ruPea"XMonceau, 36. rue cùr

Lévis, nombreuses places pour maisons

bourgeoises. Ne pas écrire, se présenter
de 9 heures à 6 heures (Wagram: 84-23).

>lflca te QnlannO nouvelle direction
9 S 'Sula~9û 6~r.Robett-Estienueftlj 0 "OUldnijB 6,r.Robert-E.stierme

(Elys. 73-84), donne aux -naît, les metll.

lervit., aux b.servit. les meilleures, .place»

Agence GÂRN1ER, 4,pass.St-Philippe-

du-Roule(El. 8-30~).On y trouve les Jieil.

servit.av.b.réf.Les b.serv.trouv.de j.pl.st.

CFÎÂÛFFEURSler ord. proc. grat. p.
`

Société des Chauffeurs, 6, r. Frédéric.

Bastiat (Té^éphonej Elysées
39-53).

AGENCE SA!?JT-CHARLES, ',6, av.

Villiers (Wagr. 87-23), place de s'lile

domestiques deux serres, avec, référence^

Le Syndicat des gens de maison, 6, rue

Larribe, pl. vite et bien les b. serviteurs.

Aence~SCHMIDT; placement
domest.

de: conf. 6. -av. Carnot. Wagr. 34-98.

\7ence
de l'Etoile, lÔ.r.du Dôme (16e).

Placem. Personnel sér. T. -Passy 60-89.

I CUDCDCIID 12.r.l'Eperon. Fleuru»LtlnrLntUil, 43.76 Servit.de choix.

nnnntki

àncien cnef ^e 'a Sûreté de

UllKlIil Paris. Enquêtes,
renseigne.

UWIIWH ments, surveillance.

8, rue de Berri, PARIS.

PnlÎPP nniUPP L-
Guillaume

ex-ins.

rUIlUC |J! IVCC pect. Sûr. • Renssign.

Enq.'av. mariage. Surveill. Miss. Rech.

Divorce.58 bis,Chaus.-d'Antin(Tr. 14-02).

P^nTnôFl/ Ql IU "41, rue Washington
a inûV,B~Ifi4î:T'W~shington
laDineiï.DLIR ex.chef inSp sûreté.

Voblet, suce'. Enquêtes, recherches, surv.

Uannie 34,r.St-Marc,rens.s.tout,partout,HttPPIS enq.,surv..div.Cent.8i-5i. 49-15

Cabinet Gerson, 6,r. du Hayre.Enq., mis-
sions, rechercb.Mais: 1er ord.Ceat. 09-80.

COUPES-LIMOUSINES

Ravissant coupé-limous. DUVIVIER

12 CV Hotchkiss, c. nf. Bas px, pr cau-
it: dép. à l'étr. 88, BdJ Pereire, Paris.

TORPEDOS ».

OA^UADH
sans soup. 16 CV. 'Mo-

1. dèle 1921. torpedo, par-rHlSnHnU Jèle 1921, torpédo, par-

iait état de marche et tous accessoires.

S'ad.: M.Mandeler, 3,'r.Léritohhet,- Paris

A céder, torpédo, grand luxe, 16 CV,

Panhard 1923, -état; .neuf,/ S'adresser
Mager, 45, faubourg Saint-Antoine.

DIVERS

A vendre BUGATTI état neuf 1924.

type
2 1. 8 cylindres, spéciale, carrosserie

Lavocat et Marceau, 4 places, 6 roues,
•clair, élect. Marchai. S'adr. Figaro.

Cabriolets 6 pl. Farman, Peugeot, neufs.

Coupés-limous. Panhard 16 et 20 CV.occ.

Torpedos sport Panhard 16 et Ballot, occ.

Cond. intér. 10 CV" Panhard. '-oçcàs.

Gar. Bugeaud, 19;av.Bugeaudf as.20-83)

PANHARD rô'CV, cond. intér. 6 pl.;
12 CV, torpedo 6 places.

Prix à débattre.
Ordonneau, 60, avenue Kléber.

HÏSPANO Alphonse XIII, moteur neuf.

éclairage; cémarrage Scintilla, nomb. ac-

cess. 20.000 fr. Ecrire :f Surmonl,

4, rue A.-Bartholdi.

A VENDRE, cause départ, deux car-

rosseries de SAOUTCHI^K, une li-

mousine, une sport. 7. avenue -L^oriie,

Saint-Cloud, de 10 heures à midi.

LOCATIONS D'AUTOS
n-

Voitures à chevaux, coupés, à louer 1 .200

fr. p. mois. Chevalier, 27, Bd Pereire.

AMERIQUE PO3UB

BORDEAUX (Départs)

Massilia, 4 avril

Compagnie Sud Atiantique. Chai-

geurs Réunis^3, Bd Malesherbefc

CHERBOURG (Départs)

Avon, 20 mars r:* "•* "•*

Royal Mail Steam Picket C°, 12, Bd

des r^cines. -'" -'••

Orania, 26 mars ->

Lloyd Royal Hollandais, 5, rue

Edouard-VII -• -•'

LA ROCHELLE F ALUCE

Orita, 21 mars - .-> .-•- ''

r*acilic-Line, 12, boulevard des Ca-

pucines, Paris -: •'•'

GÊNiio (Départs;.

Duca-Aosta, 1er avril
->

Navigazione Generale Italiana, 10, Bd

des Capucines, Paris -:•"

AFRIQUE-MADAGASCAR

LA RÉUNION

BORDEAUX (Dsparts)

Dakar. Conakry, Grand Bassam,
Fort Gentil, Borna, Matadi

Asie, 19 mars -'••
-'•'

Compagnie des Chargeurs Réunis,

3, Bd MaWWKps. Pirs. -: <•:»

MARSEILLE (Départs)

Djibouti, Aden, Zanzibar,

Mayotte, Nossi-Bé, Tarnàtave,
la Réunion, Ile Maurice

Général-Duchesne, 19 mars -:«

Messageries Maritimes, 8, r. Vignon

CUBA-MEXIQUEr.

SAINT-NAZAIRE (Départs),

Espagne, 21 mars -> -:»

Compagnie Générale Tiansa'iMtique,
6. rue Auber -» -•


